
TT,.,..

journal de la
Confédération 

Musicale db 

France

Reconnue d’UtilItû Publique par Décret du 2 janvier 
1957. Agréée par le Ministère des Affaires Culturelles 

et le Ministère de la Jeunesse et dos Sports ;
Affiliés 1 la Confédération internationale 
des Sociétés Populaires de Musique
Membre du Comité National de la Musique

N

Directeur-Gérant :
(v M. J. SEMLER-COLLERY

Abonnement (10 Nos) ; lE NUMERO : 3 F. 
1er janvier \
au 31 décembre

FRANCE un an : 15 F 
un ah : 33 FI ETRANGER.

■ La décadence est l'otat 
actuel de l’Art à toutes les 
époques, si l’on s’en rapporte 
à la critique de tous les 
temps ». •

Compte Chèque . Postal 
CONFEDERATION

1630 - 65
MUSICALE DE 

121. nie La Fayotte. PARiS-IOème

PARIS 
FRANCE 

Tél. 078.39.42m
OiX NUMEROS PAR AN : Janvier - Février •
Avril - Mal - Juin-Juillet ► Août-Septembre Octobre 

Novembre - Décembre

Mars y
A. DECOURCELLE fV:

N* 288 - ORGANE MENSUEL DES 46 FEDERATIONS, DÇfc 6.000 SOCIETES, ECOLES ET DES 600.000 MUSICIENS FEDERES __ :FEVRIER 1976 S

LA RÉGION SE FAIT TOUS LES JOURS
V.

F :

Jsgg&rsJa ssss sev * ÿtà,*ss.
qu^ltIISS? ^Qpu§îîetasurCSledCpu5i^é-

f?®? ^ ^c>ratioi)s ne pourraient gional, sens changer les structu-
- £*}* -0ir ailfience auprès d’elle. res et Vintcgralitc des Fédéra-

cn : aison. même de leur décou- lions existantes, le Congrès
. page territorial et qu’il faudrait adopte ce qui suit : 

y porter remède. 1) Favoriser les réunions aux
seules quatre de nos Fédéra- chefs lieux de chaque Région

t ons sur 46, correspondaient, par administrative, comprenant di­
te pur hasard, à des limites ré- verses Fédérations ou parties de
gionales. Il s’agissait des Fédé- Fédérations pour la création de
nation- du Nord, Pas-de-Calais, Comités de Liaison ; 
Franche-Comté, Belfort. Corse, 2) Inviter le bureau de la C 
Sud-Ouest qui respectivement M.F. à donner des Conseils vi-

• épousaient les limites des ré- sant à l’évolution de la Régiona-
gions du Nord, de la Franche- lisation et à prendre, toutes les
Cpmte, de la Corse et de l’Aqui- dispositions qu’elle jugera utile
fcalni‘- .cP?°rê W la Fédération pour que nos sociétés musicales
du Sud-Ouest se trouvait d’avoir soient présentes h celte future
cn^trop le département du Lot. organisation administrative».

situation ne laissa pas Depuis ce congrès 1973, outre
- nos congres annuels dans l’indif- le Comité de Liaison de Midi-

forcnce. et des 1968 il fut pré- Pyrénées et le Groupement des
sente- par la Fédération de la Fédérations Musicales de la Ré-
Haute-Garonne un vœu sur le gion du Centre, il faut ajouter
regroupement régional sans tou- l’Union des Fédérations de la
telois ne rien changer aux Fédé- Bourgogne, et automatiquement
rations existantes. Le vœu a été les Fédérations qui correspondent
repr’s par la meme Fédération exactement aux Régions et aue
au congrès de 1971. Mais rien ne j’ai citées plus haut?
fut; véritablement arrêté. Cela fait 7 Groupements Ré-

'aire ces deux dates 1938-1971, gionaux qu’englobent 15 Fédé- 
réunis au Conservatoire de Tou- rations en totalité et 3 pour par­
leuse en 1970, les cinq présidents tie de leur territoire.

•V ges .1 Fédérations composant la L’ensemble porte sur 30 dépar-
Reg-.on Midi-Pyrenées formaient tements.
un « comité de liaison ». le pre- Peut-être est-il d'autres grou- 
mior au genre dont le but était pements constitués et dont je
de pouvoir ctre présent auprès de n’ai pas eu connaissance,
celle nouvelle autorité adminis- Mais sans aucun doute, nom- 
tra i-i - o. breuscs sont nos Fédérations qui
„ congres d octobre 1973. a à ce jour, n’ont encore rien fait.
1 occasion d un vœu de la Fédé- Pour essayer d’arriver à les 
ration du Nord et Pas-de-Calais, décider, il faut faire savoir que
eut beu un très important débat dès l’année 1975, ceux qui ont pu
sur la Regionalisation, et a ï'is- être présents auprès des Conseils
siic dune copieuse discussion, M. Régionaux, ont vu des certitudes
Evrard, notre collègue de la Fran- s’inscrire dans les budgets, ou
che-Comte-Belfort, et moi-même, les prévisions budgéta ires
furent chargés de préparer un Cela doit servir d’exemple pour 
texte qui resmnait les conclusions édifier les sceptiques, et je pense 
de la discussion, et qui fut voté : à ce propos, à ce ministre dont 
« Le congres a pris connaissance un de nos collègues nous rap-
o.es problèmes posés par les nou- portait les paroles, au cours d’un
veîles structures régionales, et re- de nos Congrès : « Détrompez- 
prenant l’idee expnmee dans le vous, disait cet homme haut
paragraphe final du vœu du Nord place, une société populaire (de
et du Pas-de-Calais, le congrès musique) sur le plan régional
desire que la C.M.F.. par des n’aura absolument rien »
conseils persuasifs, s’efforce d’a- Dieu merci ! cette opinion était
mener les Fédérations existantes fausse. La preuve, au Conseil
a se regrouper en Comité de Liai- Régional du Centre (Orléans»
son, correspondant aux Régions une somme importante est sur
administratives de programme. la liste optionnelle, accordée nu
comme l’essai en a déjà été fait Groupement des Fédérations de
dans les Régions de Midi-Pyré- la Région, en vue de l’équipement
nées et Orléanais-Berry. Devant en instruments des Sociétés, le
ces critères qui actuellement se Conseil Régional subventionnant

à 50 % et les sociétés musicales 
ou autres collectivités locales 
ayant à leur charge 50 %/'

Une autre'preuve : au Conseil 
Régional d’Aquitamc (Bordeaux) 
au budget de 1975 il a été voté 
à la Fédération des Sociétés Mu­
sicales du Sud:Ouest, pour l’équi­
pement. des écoles de musique 
de ces sociétés, 6.000 nouveaux 
francs, cette somme étant préle­
vée sur le fonds d’investissement 
pour l’aménagement régional 
(F.I.A.R. ).

Ces résultats n’auraient pas été 
obtenus si à Orléans, comme à 
Bordeaux, n’avait pas existé le 
Groupement ou la Fédération, 
pouvant être en droit de s'adres­
ser à l’Assemblée Régionale.

Ces subventions, ne sont-elles 
pas le gage certain du désir des 
Assemblées Régionales, de s’in­
téresser au développement cul­
turel et artistique, et de recon­
naître officiellement que ces So­
ciétés Musicales d'amateurs, ont 
constitué dans notre pays, depuis 
plus d’un siècle, la seule anima­
tion muicale dans nos villes et 
nos bourgs ruraux, et assurent 
un enseignement qui tient 
large place pour la diffusion de 
la musique et touchent toutes 
les classes sociales même les plus 
humbles.

de la C.RA„F.
11, 12, 13, 14 mars 1976 

CONCERT de GALA le 12 mars à 20 h 45
ORDRE DU JOUR :

11 'mars : Commission de vérifi­
cation des comptes, 121, rue La 
Fayette.

12 mars : 9 h., réunion du 
Conseil d'administration, même 
adresse.

12 mars : 14 h, 1ère séance de 
la 72ème ASSEMBLEE GENE­
RALE.

13 mars : 9 h, séance de clôture 
de la 72ème ASSEMBLEE GE­
NERALE.

13 h, REPAS EN COMMUN 
aux ARMES de COLMAR.

CONCERT DE GALA : 
dredi 12 mars, salle Gaveau. à 
20 h 45, par la Mimique de l’Air.

CONCOURS D’EXCELLENCE : 
14, nie de Madrid, le dimanche 
14 mars, à 8 h très précises.

ven-

Fédération d’ORLEAN A1S-BER -
RY.
M. René CIMETIERE en devient 

(Voir page 12)

UN DEPART...
UNE PROMOTION 

M. Resé CORNICHON est nom- le Piésident. 
mé Président d "Honneur de la

Du nouveau pour l'Éducation artistiqueune

; *
«$$ ■En premier lieu, les instructions 

officielles concernant renseigne­
ment de la musique et du chant 
choral, du dessin et des arts plas­
tiques à l’école élémentaire et 
au collège seront reçues au cours 
des prochaines semaines. L'enca­
drement pédagogique sera ren - 
forcé grâce à la création de nou­
velles inspections régionales : 
quatre pour les arts plastiques, 
quatre pour les arts musicaux.

Parallèlement, des actions spé­
cifiques, qui pourraient consti­
tuer l’amorce d’un plan à long 
terme, seront mises en place dans 
cinq académies pilotes. Ces actions 
portent essentiellement sur la 
formation musicale, initiale ou 
continuée, des élèves-maîtres de 
l’enseignement élémentaire : 25
postes de conseillers pédagogi­
ques d’éducation musicale sont 
créés pour organiser des stages à 
leur intention. D’autre part, les 
présentations d’instruments et les 
concerts éducatifs destinés aux 
élèves des écoles élémentaires, des 
collèges et des lycées seront mul­
tipliés avec le concours du secré­
tariat d’Etat à la Culture et des 
collectivités locales.

Enfin, les autres formes d’ex­
pression artistique ne seront pas 
négligées, puisqu’on liaison avec 
le Fonds d’intervention culturelle, 
les instituteurs et les professeurs 
qui le désirent pourront bénéfi­
cier dans leur propre classe de 
la collaboration d’artistes profes­
sionnels dans les domaines aussi

divers que l’art poétique, l’art 
dramatique, la danse, la gestuelle, 
sans oublier la photographie et le
cinéma.

Souligner la complémentarité 
des arts, ouvrir davantage les 
établissements scolaires sur leur 
environnement culturel, solliciter 
la créativité, donner l’instinct et 
le goût, de la beauté : ces objec­
tifs s’imposent avec évidence. Il 
nous appartient désormais dp 
tout mettre en œuvre pour les 
atteindre.

Henri CIRAN
ï

M. Charles MANN n’est plus
Nous apprenons avec tristesse 

le décès de M. Charles Mann, pré­
sident d’honneur de la Fédéra­
tion des Musiques d’Alsace, de 
l’Union Départementale du Bas- 
Rhin et du Groupement des So­
ciétés de Musique do Strasbourg, 
survenu le dimanche 18 janvier 
1976.

M. Charles Mann, corniste, ex­
cellent musicien, s’est dévoué 
pendant plus de 55 années pour 
sa Fédération et les Sociétés Mu­
sicales.

La Confédération Musicale de 
France tout entière prend part à 
ce deuil. Elle prie la famille de 
M. Mann et aussi la grande fa­
mille des Musiques d’Alsace d’ac­
cepter ses sincères condoléances.

v

Pour citer un exemple, la loi 
nous fait obligation d’éveiller la 
sensibilité artistique des élèves 
dans les écoles. El; bien, sans 
ir< ,<v.* i-.i're telle tu ;e’!e réali­
sation intéressante, je pense que 
la formation nécessaire pour at­
teindre cet objectif est encore in­
suffisante dans les écoles nor­
males et c’est l’un des aspects 
de cette formation sur lesquels 
un effort de réflexion, d'imagina­
tion, de renouvellement me pa­
rait prioritaire.

Je reste attaché à l’idée de la 
responsabilité complète d’un insti­
tuteur dans la formation scolaire 
d’un enfant. Je crois eue c’est 
aussi le désir des instituteurs 
eux-mêmes. Cela n’exclut pas 
que. pour certaines tâches — éveil 
à la sensibilité artistique par 
exemple —, les maîtres du premier 
degré soient aidés, comme c’est 
déjà le cas, par des conseillers 
pédagogiques dont je compte aug­
menter prgoressivement le nom - 
bre. et môme par des personnes 
étrangères à l’enseignement : ar­
tistes. peintres, musiciens...

Sur un plan également géné­
ral. il y a place roui* des amé­
liorations de la formation profes­
sionnelle du futur maître, même 
s’il est vrai que, dans ce domaine, 
les écoles normales ont montré 
la voie depuis longt emps. Je pense 
notamment que le contact de 
lélève-maitre avec la pratique 
réelle de la classe peut commen­
cer plus tôt qu’actucilement et 
que ce contact pou1 â're plus 
é7. oitement associé qu’il ne l’est 
aujourd’hui avec renseignement 
théorique dépensé aux futur.? 
instituteur.?.

Je fixerais enfin comme troi­
sième perspective, celle d’une 
formation conçue de manière à 
favoriser ultérieurement la pro­
motion sociale et professionnelle 
des instituteurs, en leur facilitant, 
grâce aux bases acquises à l’école 
normale, l’accès à la formation, 
continue et, au perfectionnement 
personnel.

:COLLABORATION MUSICALE 
FRANCO-TU NïS IENNE

André Ameller vient de sc voir 
confier une mission officielle en 
Tunisie.

Il a été reçu par M. Mcssadi, 
Ministre des Affaires Culturelles 
et M. Salah el Maliûi, directeur 
de la Musique et des Arts Popu­
laires.

Les problèmes de l’enseigne­
ment musical ont été évoqués, en 
vue d’un plan de réorganisation 
en Tunisie ; une collaboration et 
une coopération ont été envisa­
gées pour la formation des 
dres. .

4

ïLE COIN lii JEUNES
ia Les français n’ont pas de les cordes et les trompettes bou-

vmsique et nen peuvent avoir. » chées dans un brillant staccato.
La même recherche de sonorités 

VELLONES - IBEItT inédites se poursuit dans le troL
sième mouvement. Quant à l’an- 

La musique de Pierre Vellones dante .il comporte un très beau 
est fort attachante par la cecher- passage ou la méditation s’expri- 
che des timbres, les mariages me dans le mariage des timbres 
instrumentaux inhabituels. Il s’en du saxophone et du co<- 
dégage toujours une grande clar- On aimerait réentendre aussi 
té. une spirituelle ambiance à la- RastelH, poème symphonique pour 
quelle la sensibilité n’est pas quatuor de saxophones, piano et 
étrangère. Il sut tirer un excel- orchestre. Au Pavs du Tendre, 
lent parti du Mactenot assez peu ballet. Le Paradis d’Amitabha 
usité à ce moment. ballet thibétain, La Ballade pour

S *n vrai nom était Pierre piano et orchestre dont le sc- 
Rousseau, il naquit à Paris le coud mouvement comporte un 
29 mars 1889 et y mourut (peu théine principal orientai. A Vcr- 
agéi le 17 Juillet 1939. saiiles pour quintette à cordes

,.e ne vous dirai pas qu’il fit avec piano, Cavaliers AndaJous 
ses études ici ou la, qu’il obtint pour quatuor de saxophones (ins- 
ceci ou cela. Non, Pierre Vellones trument qu’il aimait beaucoup», 
était Docteur en médecine et il Préludes et Fables de Florian, 
fut un autodidacte. Ajoutons On aimerait entendre aussi ses 
«très réussi», car on ne peut œuvres vocales mais le vais en-
pas rester insensible ou indiffé- core me répéter en disant que
renl à ses compositions. c’est un luxe dont nous serons

.Pourquoi donc n entendons- encore longtemps privés... De me­
nons jamais son Concerto en FA nie pour Le Itoi Salomon pour
pour saxophone alto et orchestre chant et orchestre. Enfin citons
qui comprend les mouvements Une aventure de Habar pour on- 
suivants : Introduction Allégro- des Martcnot cl bal Lents 

- divertiments ; alla niarcla ; an- Espérons qu'un jour, on pensera 
dante sostenuto e molto modéra- que Pierre Vellones a exLl,*■ m, 
to ; allegro. Au deuxieme mou- qu’il a bien serv i notre art. 
vement, le soliste dialogue avec (Suite page 3)

ca-

!
:CONCOURS DE COMPOSITION DE LA C.M.F.; Un concours est ouvert pour la 

composition d’œuvres destinées 
aux examens fédéraux pour les 
instruments suivants :

Clarinette, Saxophone alto,
saxophone sib et trompette.

A. — Pour la division prépara­
toire. Ces œuvres devront être 
très faciles avec un simple ac­
compagnement de piano. La durée 
de ccs œuvres ne devra pas exé- 
der 64 mesures.

B. - Pour la division élémen­
taire. Les morceaux devront être 
faciles, d’un intérêt musical cer­
tain et ne pas dépasser la techni­
que instrumentale cl’im élève de 
2 années d’études. Us devront 
comporter un mouvement lent 
et mi allegro. La durée du mou­
vement doit être de 3'30 a 4’ 
maximum.

Un prix de 300 F récompensera 
dans chaque catégorie la compo­
sition classée première. Celle-ci 
sera immédiatement éditée par 
la Maison d Edition;; Billaudot. 
donatrice du montant des prix.

:Au cas ou le concours sc ré­
vélerait insuffisant, les prix 
pourraient ne pas être attribués.

Les manuscrits devront parve­
nir -au Président de la Confédé­
ration Musicale de France : 121. 
rue La Fayette, Paris-lOème, 
avant le 15 niai prochain der­
nier délai.

Porter sur la seconde enve­
loppe contenant le manuscrit, 
une devise reproduite en tête 
dudit manuscrit. Bien préciser 
la division : élémentaire ou pré­
paratoire. y joindre une enve­
loppe cachetée contenant le. nom 
et l'adresse du concurrent. Le 
retour des manuscrits n’est pas 
assuré. Ils pourront être réclamés 
à la C.M.F. par demande accom­
pagnée du montant des frais 
d'envois ou repris directement- 
dans nos biu-eaux.

Les résultats du concours jugé 
par un jury composé d’éminents 
musiciens seront, publiés dans le 
journal de la Confédération Mu­
sicale de France (numéro de 
juin 1975).

*

!

1
I

I

!I
René HABY 

(L’Education : No 267)
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)de toucy
Au jour

le jour
Premier bilan 19/5

12 instructeurs ont encadre 
9 stages C.M.F. : le directeur du 
Centre a participé a l’encacUe- 
raent de tous les stages, Jcan- 
Pierre Blin à 4 stages, M. Lhi- 

à 3. MM. Amcller et C m-

je croîs utile, en ce début d’an­
née. de faire le bilan succinct du 
fonctionnement du C.N.P.M.A.E. 
en 1975.

Ouvert le 23 mars 1975. le Çen- mann 
Ire National de Promotion Musi- gis a 2.

<***“ y, ont ,é“c°M p’efonT^l nombresVcT^éufient diplu•
-y— * «**■■»* ^ira-

autres stagiaires ont suivi des « one îe personnel
sessions organisées soit par 1 Ad- permaiÇcnt. t\n centre est constitué 
mïnistration (conseillers péd.î„o- ^ tout et polu. tout par le me- 
giques d’Education musicale, ani- c gans . Christian en assure
mateurs de danses basques), son i»entretlen, Chantal engagée rom- 
par des Associations (ensemble me cuisinière suit, par aiheins, 
vocal Raphaël Passaquet...). une formation de dacty ogiavp^
,Hp et assure le sécrétaii?.t .a..» N’entrent pas dans ce total de ^ creUscs. Cela no.::; a permis

335 stagiaires les quelques 4üü de fajle véconomie du denn-po.-îe 
hébergements que le Centre a de secrétaire de gestion dont ic 

, assuré sans prestation culturelle comité du 12 .septembre a van
Dans nos relations avec les comme l'accueil des musiciens de envisagé la création. Quand

pouvoirs publics, et bn partlçU| Kusel pour le Jumelage Toucy- recevons des stagiaires,..........
lier avec les Directions de la , l’Orchestre de Chambre embauchons du personne, o • -T<k,messe et des Sports qui sont , Kusel, de l urenesure e 2 ou 3 femmes de m -

organismes de tutelle, nous de Heidelberg (deux fois), des ^re selon reffccüf reçu), 
sommes souvent gênés'.pour faire Madrigalistes de Prague, du repa* vouloir anticiper sur le
sentir à nos interlocuteurs lim- d’inauguration du C.E.S., du re- ‘ financier qui sera soumis
portance de la Mimique popuja1^ pas de la Sainte Cécile, du Con- ; Âssemblée Générale, je puis

Le Service formations cours départemental de la Fédé- période de stages.
n,0 r , vïï n,f sont des aîgu- ration de l’Yonne, du Comité de P,x tarifs actuels (30 F la jour- 
statistiques qui « Gestion de Toucy, cto. etc. rée pom* les stagiaires C.M.F.,
nientsd- poids. stagiaires C.M.F. qui ont «t > p pour les mitres), le Centre

saw&resF - asmnr«ss ss.^3RÔSïrsfffSÇ ï’rrsriï’ssc Sn iiùn.„»<«.01 aie ae pYonnc avec 39 stagiaires, dont çeJfs. 'cellules insonorisées pour 
20 instituteurs en un stage de ]c travail individuel), et U faudra, 
recyclage en Pédagogie musicale dans l’avenir, assurer un traite- 
pris en charge par la Fédération. ment au futur Directeur, des va- 

Puis viennent, dans l’ordre, la cations normales aux instructeurs, 
Meurthe-et-Moselle avec 8 sta- embaucher un intendant, ce qui 
giaires, l’Aisne avec 7. la Côte- demandera une étude réalisme oc* 
d’Or et la Nièvre avec 6. le Rhône. ressources, 
les Vosges et le Luxembourg avec 
5. etc... . . , ..33 stagiaires ont exprime le de- 
sir de préparer le Certificat d’Ap- 
titude à la Direction, l’Animation. 
l’Enseignement au sein des Socié­
tés musicales et chorales populai­
res (nouvelle appellation du C.A.
S.D.E.M. qui devient la CADAE 
pop...). Une dizaine d’entre eux 
travaillent régulièrement l’Har­
monie et la Transcription avec les 
professeurs qu’ils ont rencontres 
à Toucy.

Nous avions, en fait-, programme 
13 stages en 1975. Le stage franco- 
allemand n’a pas été pris en 
charge par l’Office franco-alle­
mand de la Jeunesse, les stages 
de Chefs de Batterie-Fanfare, le 
Festival de la Puisaye, le Stage 
d‘Accordéon de Noël ont été sup­
primés faute d’un nombre suffi­
sant d’inscriptions.

335

Le billet du Directeur Des arguments
nous
nousRIDEAU ■ ■ a

les formations-juniors, ou 1 élé­
ment féminin est important. Il 
n’y a même plus d’instruments 
spécifiquement mâles, depuis que 
dans un Concours d’Excellence de 
la C.MJF., resté fameux, on a vu 
la tromboniste Annie Capeîle te­
nir la dragée haute à Marc Sous- 
trot et autres Jean-Pierre Blin.

nosOui le rideau est tombe sur et ;-e ris-l’A" née do la Femme, 
oue poui-êl.e, c.i é.rivi.nt ces 
quel mes lignes d’irriter cédés et 
ceux qui ont dénonce l’exploita­
tion pnb icitalre qu’on a faite de 
ce thème depuis Jacques Martin 
nous livrant sa pharmacienne- 
tambour, jusqu'aux démagogues 
des congrès féministes. U reste des Chefs et des musi­

ciens méfiants vis-à-vis de la 
mixité. Les arguments avances ne 
sont pas négligeables. C’est d’a­
bord la crainte, justifiée, de voir 
les filles disparaître apres leur 
mariage ; c’est, quelquefois, le 
sentiment qu’elles ne sont pas a 
leur place dans un défilé ; c’est, 
enfin, la crainte que «les Jeunes 
se tiennent mal » s’il y a des fil-

Et cependant, le moment n est- 
il pas propice pour réfléchir quel­
ques instants sur la participation 
de plus en plus importante du 
sexe féminin dans nos sociétés de 
musique populaire. Si l'on a pu, 
à longueur d’année disserter sur 
la faible proportion de femmes 

des fonctions publiques

terminé
sont les suivants par
CrRP.andV Football : 1.006.717

ac.242 cîubs) , , ,
F.F. de Ski: 564.910 (2.308 clubs) 
F.F. de Judo : 319.513
rr de"Basket-Ball : 223.217exerçant ... ,(7 femmes sur 283 sénateurs. 9 

sur 490 députés, 700 sur 37.000 
maires), le Directeur de Toucy. 
faisant ses statistiques 1975, dé­
nombré 136 femmes et jeunes fil­
les parmi les 335 stagiaires qui 
.•sont passés à Toucy de Pâques au 
31 dé embre 1975. Et je dis bien 
stagiaires, ce qui sous-entend que 
ce total ne comprend pas les 
« commensales ». femmes, mères

les. ToutesCllcsS)aulre3 Fédérations 
de Sports Olympiques comptent 

100.000 licenciés et

11 n’y a aucun pessimisme dans 
nous avons fait la 

du mouvement en mar-
Je renvoie les moralisateurs a 

l’Ecole où la mixité est mainte­
nant de règle : les traditionnahs- 
tes à l’Ecole Polytechnique qui 
confie à une fille, major de pro­
motion qui plus est, l’honneur de 
porter son chapeau au défile du 
14 juillet ; les égoïstes, au fait 

même si les mères de fa­

ce propos : 
preuvechant. Notre objectif, et notre 
grand espoir, c’est de faire pren­
dre conscience aux pouvoirs pu­
blics de la nécessité de notre 
action. Nous allons entreprendre 
des démarches vis-à-vis des orga­
nismes de la Formation profes­
sionnelle continue et d’Educalion 
permanente, afin d'être conven­
tionné.

moins de 
moins de 2.000 clubs.

C’est dire qu'avec ses quelques 
5.000 sociétés et plus d’un demi- 
million d’adhérents, la C.M.F. re- 

éîément essentiel desprésente
10i2Srâ^WSi47 «décembre 
1975), un grand titre nous con­
firme que «Le budget 1976 de la 
Jeunesse et des Sports » bénéficié 
de « 4 millions de francs supplé­
mentaires pour les Associations de

un
que,ou filles de stagiaires accompa- milîe ne peuvent continuer à par- 

gnant leur mari, fils ou père au ticiper aux activités de nos so­
ciétés, elles auront eu le plaisir 
de s’épanouir chez nous. Car il 
est quand même étrange et un 
peu miraculeux que. sollicitées 
par le Sport, la Danse, les Ma­
jorettes, des adolescentes choisis­
sent de faire de !a musique dans 

Harmonie ou une Fanfare.

str.ge.
Je ne prétends pas tirer de 

conclusions hâtives sur ces chif­
fres. J’ai cherché des statistiques 
dans l’étude de Marcel Chapuis 

les Sociétés Musicales en 
1973 : hélas, il n'a fait qu’une 
étude des effectifs par âge, et 

. Certains stages

Mais l’avenir de Toucy est entre 
les mains des musiciens confédé­
rés. Le Centre est leur maison, 
sa gestion est leur affaire. Son 
Directeur souhaite ardemment 
qu’un dialogue s’établisse entre 
nous : répondez nombreux au son­
dage qui vous est soumis, faites 
répondre ceux qui ne reçoivent 
pas le Journal.

Jeunesse ». , . .C’est dire que, pour les Asso­
ciations musicales qui ont obtenu 
leur agrément de la Direction dé­
partementale de la Jeunesse et 
des Sports, la subvention 1976 
sera augmentée.

A vous. Présidents, d’utiliser ce.s 
Informations à bon esc.ent.

sur
une

Croyez-moi, leur présence .ap­
porte toujours plus d’équilibre 
dans les rapports juvéniles : les 
garçons y gagnent en distinction, 
et. elles, en simplicité.

non par sexe 
(chant choral, méthodes actives...) 
expliquent que la fréquentation 
du Centre soit féminine à 40 %.

Mais aux épreuves de direction 
de la Promotion du Rhône, Roger 
Cavrol nous a présenté 4 candi­
dates sur 10 concurrents... Nom­
breuses sont maintenant les for­
mations d’Harmonic. et surtout

JUNIORS, candidats à la Sélection,
inscrivez-vous au stage de Pâques !

Le dernier argument, je l’em­
prunte à MAO : «Les femmes 
soutiennent la moitié du ciel»...

René TONNON

PAPILLON A DECOUPER OU A RECOPIER 
et à renvoyer av^nt le 15 mars 1976 

à M. le Directeur du C.N.P.M.Â.E., S9130 TOUCYSONDAGE
HP Stage M-de perfectionnement enC5 Pratique de la Méthode WILLEMSlocaux'.Afin d'utiliser au maximum nos C6 Pratique de la Méthode KODALYU nous faut : Orchestre d’Harmonie Adresse :C7 Pratique do la Méthode Luc AMIONtj programmer des stages correspondant 

aux besoins des sociétés : Bt Solfège et Théorie musicale 2 avril 1970. OuvertDu 21 mars au
les niveaux, u partir du éventuellement intéressé par le (s) Stage (s)coursB2 Analyse fit Harmonie Seraità tous2) aux dates qui conviennent aux mu-

B3 Histoire de la Musique moyensiciens. Ce sera, d’une part, un dernier stage 
do sélection dans l'Harmonie Nationale 
Junior : d'aulro part, une ouverture vers 
ur: répertoire spécifique aux Orchestres 
d'Harmonie. Trois candidats au CASDEM 
y seront invités en qualité d assistants 
au chef do 8U»gô.

Clôture des inscriptions « 5 mars 197*>. 
Omit d'inscription : 3501-.

81 Animation musicale par le disque 
facture d'instruments N”C'est dans cette intention que

çor/.ultons sur les propositions sui­
vantes (non limitatives) do stages pos­
sibles à TOUCY pendant les périodes

nous 85 Lutherie
vous BG Electro-acoustique

B7 Musique ancienne N" . .
DI Gestion et Administration 

des Associations 1901
de vacances :

STACES diplôme N" .02 Stage préparatoire ru
d'Etat d’Animateur Centres de; 
Vacances (musicales)Al Instrument (1)

A2 Petit Ensemble (l) MC Stage de Musique _. si celui (ceux-ci) se déroule (nt)
A3 Orchestre d'Harmonie E Autres Stages (t)

de ChambreM Orchestre Symphonique DUREE OU STAGE : entre G et 15 jouis
pendantA‘j Orchestre d'Accordéons Du 22 marc au 1er avril 1970. Ouvert 

violonistes. 2 altletcs. -t vtoloncel 
2 hautboïstes, «le m- 

éyat au cours moyen.

DATE CHOISIE : lire ou 2ôme qu»n- 
zaiiis de juillet. lèrn ou 2ême qulnzfilne 
d'août, vacances do Ho»!.

A6 Orchestre à Plectres ii 8
listes. 2 flûtistesA7 Chant Choral o>u pendant ....................................

~~ s’il (s) ne dépasse (nt) pas une durée de 
el s'il (s) ne dépasse (nt) pas le niveau

veau on moins _
Droit d’inscription : 300 P. joursCl Musique a l’Ecole examens deNIVEAU (référence aux 

la C.M.F.) : élémentaire, moyen, supe(programme» - méthodes)
Four les stages «l'EtéC2 Informations sur les méthodes rieur.

actives. répondez bu sondageC3 Pratique de ta Méthode ORFF —-------
CA Pratique de la Méthode MARTENOT (t) Préciser lequea
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LE COIN DES JEUNES Éditions Henry LEMOINE...
(Suite cle la 1ère page) 

Jacques IBERT
Par l’auteur au cours d’une de 

*es croisières en Méditerranée : 
« Rome-Païenne », motif empeun- 

«A jjluc d’un titr* h 011 folklore italien. C’est une
comme le représentant leWtk c^nlilène mé!2nxCOli^ne et de mou“ 
caractéristique d’une certniîH vemew<j niodéré. Elle s'organise
conception du (tente arlisnnuî av,ec ^otifs secondaires en
français • stthimtf**» anjsti^ oriental mi-fa-sol dièse-la, qui 
stûte cohrtetAti sens atffU du date de trois mille ans et dans 3e«r clTrc%etsL7Tn1' Jnr un septénaire^
nuire de la Musiïw» 'DrS JS?»’ £?nde Partie nous brosse un ta- 
Bordas) • " Editî0n bleau très haut en couleurs dont

hautbois solo est le coi « va-

« M SW& "Æ pï
renté qu’ils tiennent de leur P 
chet national. J’ai oublié de men­
tionner que c’est Paul Paray qui 
était au pupitre lors de la pre­
mière audition et j’ai encore 
dans 1 cueille ce que Straram fai­
sait de ce chef-d’œuvre tant de 
fois (bien) joué, il faut le 
naître.

17, rue Pigalle — 75009 PARIS — Téléphone : 874.09.25
--__________ Maison fondée en 1772

EXTRAIT DU CATALOGUE GENERAL
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SAXOPHONE
METHODE - ETUDES

LONDEIX : Le Saxophone en jouant 
1er Cahier (débutants)
2ème Çahier (Cours Préparatoires)
36me et 4ôme Cahiers (Cours élémentai­
res)

— Exercices mécaniques pour tous les 
phones (3 cahiers)

LONDEIX : Lesca- . . „ gammes conjointes et en
intervalles pour tous les saxophones.

— Le détaché (staccato)
Il était né le 15 août 1890. Des 

sa glus tendre enfance, il révéla 
des dispositions exceptionnelles 
pour la musique, a quatre ans. 
il jouait du piano correctement.
Cest sa mère, excellente musi­
cienne, qui l’avait formée. Par 
contre, son père désirait qu’il se 
consacre au commerce... a dix-
sept ans, lorsquil eut tecminé se3 Cest un opéra qui y succède
etudes secondaires, le jeune Jac- Persce et Andromède achevé en
ques fut attiré par l’art dramatl- 1928 et créé, à l’Opéra le 16 mai
que ei/ il entra, à titré d'auditeur. 1929. Le livret est de son beau-
dans la classe de/Paul Mounet. frère Nino.
Mais la joeâtion musicale s'affir- En 1923 nous inscrivons le 
Jn.a et, dans le même Conserva- Chant de la Folle pour soli, 
toire. il changea de direction, en chœurs mixtes et orchestre àche- 
1910, pour commencée l’harmonie vé en 1924, joué la première fois 
avec Emile Pcssard, puis, deux à Boston en 1925 puis Trois Chan- 
ans après, il entra chez André sons de Charles Vildrac pour 
Gedalge pour le contrepoint et chant et piano, 
la fugue. Fort de ces disciplines, En 1924, Féerique, pour orches- 
en 1913. Paul Vidal l'accueillait tre (1ère audition chez Colonne 
dans sa clas-se de composition, le 6 décembre 1925 aux Concerts 
En plus de l’enseignement qu’il Colonne, La Verdure dorée pour 
reçut, il trouva en son maître un chant et piano ainsi que des mé- 
ami. un conseiller, un confident lodies Deux chants de Carnaval 
admira oie. il fut le condisciple et Tiède Azur.

Honeggèr et de Darius Le Concerto pour violoncelle et 
Milhaud. Dè.s qu’il pouvait avoir instruments à vent, donné en pre- 
un moment de liberté, il tenait mière audition aux Concerts La­
ie piano a l’American Théâtre, moureux le 28 février 1926 com- 
inais voici 1914 et d’autres pré- prend troi parties « Pastccale », 
occupations... Au front, il écrivit « Romance », « Gigue ». L’orches- 
Nocl en Picardie et Le vent dans tre est coposé de 2 grandes flûtes. 
Les ruines, pour piano. En 1917, 2 hautbois. 2 clarinettes (dont
Fantaisie pour harpe qui seca l’une joue, quand il le faut, la 
integree dans les Six pièces pour partie do clarinette basse), 2 bas- 
harpe publiées en 1932: «Matin sons, un cor, une trompette. C’est 
sur 1 eau », « Scherzetto ». « En une œuvre importante dans la- 
barque le soir », « Ballade », «Re- quelle Jacques Ibèrt montée une 
fie;s dans l’eau» et la «Fantai- connaissance approfondie de son 
sic » «récitée. métier et enrichit le répertoire du

1 Vires VArmistice, ayant repris violoncelle par une œuvre remar-
ses étude-*. il se p* ésenta au quablcment construite et origi- 
concours de Rome où il obtint nale. 
de suite le Grand Prix avec Marc 
Dc’mas pour la cantate Le poè(c 
-et la Fée. Il profita bien de son 
séjour ii la.Villa Médicîs ainsi 
que de se voyages en Italie. Espa­
gne et Tunisie. Son œuvre en fui 
influencée.

eux saxophones.

saxo-
recon-

SAXOPHONE et PIANO
A la découverte de U Musique des XVH* et 

XVIII* siècles. Saxophone alto mi'bémol 
et piano. Arrangement Jean-Marié Lon- 
deix.

A la decouverte de la Musique des 
XViir siècles. Saxophone si 
prano’ ou ténor) et piano 
Arrangement Jean-Marie Londeix.
lcr Recueil (débutant) 
MARCHAND: Air tendre 
Anonyme : Rondo 
CAMPRA : Musette

2cme Recueil (préparatoire) 
CHEDEVILLE : La Chicane 
BIGAGLIA : Andantc 
GALLIARD: Tlornplpe

XVII* et
bémol iso­

ler Recueil (débutant) 
LŒILLET : Gavotte 
MARCHAND . Air tendre 
Anonyme : Rondo 
CAMPRA : Musette

2cinc Recueil (préparatoire) 
DUVAL : Rondeau 
CHEDEVILLE : La Chicane 
LŒILLET: Siciliann 
GALLIARD : Hornpipe

Sème Recueil (élémentaire) 
GALLIARD : Allegro 
PASQUALÏ : Menuet 
LECLA1R : Musette 
BLAVET: Sicilinna

I1Scme Recueil (élémentaire) 
GALLIARD : Allegro 
BIGAGLIA : Allégro 
Anonyme : La pie 
EXAUDET : Tambourin

i<
I
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■ENSEMBLES de SAXOPHONES
?ABSIL (J.i Pièces en quatuor 

Screnade. Rêverie. Tarentelle. 
Quatuor pour Saxophones (op. 31)

ARMA (P.) 7 transparences 
Pour quatuor de saxophones 
Partition 
Parties

(op. 35) BAUZ1N (P.P.), Divertimcnto pour trio de I 
saxophones (2 saxophones alto et un saxo­
phone ténor)
Partition
Parties

BERTIIOMIEU (Al.). Rondo, extrait de la «Sui­
te brève». Adaptation R. Letellier pour 
quatuor de saxophones

VELLONES (P.). Cavaliers andalous. quatuor ■ 
de saxophones 
Prélude et rondo français 
Valse chromatique

L’Eventail de Jeanne (de 1926) 
est -un bnliet collectif créé en 1929 
à l'Opéra. De cette même année 
naitra Angélique r.ne farce en un 
acte créée le 10 janvier 1927 au 
théâtre Bériza puis â l'Opéra- 

... Comique en 1930. Le livret déso-
- .--h revenant, il composa trois pilant est rie Nino et devait inspi- 
p:c:es pour orgue. ver une musique d’une verve ir­

résistible. On peut dire que cette 
Angélique a fait le tour du mon­
de ! Jacques Ibert en dirigea la 
millième à Buenos-Aires en 1948.

Toujours de 1926 datent Deux 
Stèles orientées pour saprano et 
flûte. C'est très réussi mais cela 
ne s’entend pas souvent... Ce sont 
des mélodies !..

On se rapelle que Jacques Ibert 
avait pris le chemin de l’Art dra­
matique quand il alla pouc la 
première fois au 14. rue de Ma­
drid. Il garda le goût du théâtre 
qui occupe une grande place dans 
son œuvre. En 1927 il commence 
Le Roi d’Vvctot, opéra-comiaue 
en quatre actes, livret de André 
Limozin et André de la Tourasse. 
Celte pièce, où la poésie et la 
fantaisie vont, de paie avec l'élé­
gance naturelle du compositeur, 
vit pour la première fois les feux 
de la rampe à fOpéra-Comique le 
15 janvier 1930. Dans la même 
année il publia Quatre Chants, 
mélodies avec piano.

Pour le Théâtre de la Petite 
Scène il écrivit, en 1928. la musi­
que de scène destinée â On ne 
saurait penser à tout d’Alfred de 
Musset. Ne quittant pas le genre 
lyrique il écrivit la musique de

■
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AVIS DE CONCOURS
La Musique de la F.A.tac 1" 

R.A. a Dijon, recrute des musi­
ciens pour servir, dans le per­
sonnel des musiciens de l'Armce 
de l’Air (accès rapide au grade 
de sergent) dans les pupitres sui­
vants : trompette d’harmonie, 
flûte, . hautbois, cor d’harnionie, 
clairon.

Ce concours est réservé aux 
musiciens âgés dc 17 à 33 ans. 
ayant bu non satisfait aux obli­
gations légales du service na­
tional.

Les candidatures du demandes 
de renseignements devront être 
adressées à M. le Chef de la Mu­
sique régionale de la F.A.tac 1* 
R A., Base aérienne 102 . 21032 
Dijon-Cédex.

Sa première œup’e importante 
La ballade de la geôle de Rea- 

d n?. Ce poème symphonique, 
donné en première audition aux 
ccncerts Colonne ic 22 octobre 
1922 a été inspirée par le poète 
Oscar Wilde qui écrivit cette Bal­
lade dans la prison de Reading.

Ne voyons en cette œuvre ni 
littérature ni peintuce. Le poète 
et le musicien ont fixé des im­
pressions venant d’une même 

r source. C’est en cela-que résident 
les rapprochements que l'on peut 
établir entre ces ré Misa f ions. Mu­
sicalement, Jacques Ibert ne s’est 
astreint à aucun développement 
classique ou cyclique. Il a voulu 
que l'orchestration soit claice, 
sans renoncer aux finesses du 
quatuor à cordes divisé.

Font suite à cette œuvre, les 
délicieuses Histoires pour piano 
dont on a tiré des transcriptions 
pour divers instruments.

Suite au compte rendu de la soirée donnée 1e 25 novembre 
dernier par la Musique des Gardiens de la Faix et l'Orchestre 
d’Accordéons de Paris, des lecteurs nous ont demandé la 
rcference du disque « Concerto pour Accordéon » de Nicolas 
rschaikin, interprété par Yuri Kazakov.

Cette référence, que nous vous donnons avec plaisir, est 
«,^lVante : “ CONCERTO pour ACCORDEON de TSCHAIKIN» 
WESTMINSTER III-FI XWN 181 6*1.

Cela nous permet de revoir le sourire d’Etienne Lorin en 
compagnie de son ami Yuri Kazakov. Cette photo en fond de 
sccnc fut prise lors de ce gala exceptionnel. I

Laurence MONTEIL.

CONCOURS INTERNATIONAUX

Parmi las lauréats 1975. nous 
sommes heureux de féliciter deux 
anciens stagiaires de la Confédé­
ration Musicale de France.-

Marc SOUSTROT. Chef d'Or- 
chestre oui a obtenu un lcc Prix 
aux 25èmc Concours. International 
cle Jeunes Chefs d’Orchestre de 
Besançon.

Guy TOUVRON. Trompette a 
obtenu un 2ème Prix Tic seul at­
tribué) au 31ème Concours Inter­
national d’exécution musicale de 
Genève.

Bravo à ces jeunes artistes.

Les deux mouvements pour qua­
tuor d’instruments à vent datent 
de la meme époque. Ils furent 
achevés en 1922 et donnés en 
première audition en 1923 à. la 
Société Nationale. Aussi Les ren­
contres. petite suite en forme de
ballet pour piano «Les Bouque- Un chapeau de paille clTtaFc de 
tières ». « Les Créoles », « Les Mi- Labiche, créé au théâtre Royal 
gnav’des». «Les Bergères». «Les d’Amsterdam en 1929 et en 1930 
Bavardes». Cette suite fut or- à l’Odéon. De cette partition il
cheslrée et créée aux concerts tira Divertissement pour orches-
Pasdeîoup le 21 janvier 1925. puis tre donné le 30 novembre 1930 à 
en ballet, îa même année, à l’Opé- l'Orchestre Synphonique de Pa­

ris. Pour clore celte série citons
Les deux mélodies Jardin du Françoise « Guitare ■» pour piano, 

ciel et Elle avait trois couronnes 
d’or, de 1922. précèdent la Sona­
tine, sous-titrée «Jeux». Je crois 
que les flûtistes ont tendance â 
l'oublier et je les comprends puis- 

. qu'en 1936, nous devions connai- 
. tre la Pièce pour flûte seule et 
l’admirable Concerto pour flûte 
et orchestre dont nous parlerons 
au moment voulu.

De l’humble pièce pour piano 
qui retient déjà l’attention jus­
qu'au grand opéra, on peut dire 
que Jacques Ibert. au cours d'une 
carrière éblouissante, aborda tous 
les genres de la musique avec une 
égale réussite.

En voulez-vous une parmi tou- 
tesles autres ? Les Escales pour 
orchestre, créées Je G janvier 1924 
aux concerts Lainouceux. Chacu­
ne des trois pièces* est construite 
sur un thème populaire recueilli

i

ra. j

CONCERT ANNUEL DE GALA 
DE LA MUSIQUE DE LA PO­
LICE NATIONALE.Pierre PAUBON. 

(à suivre)
La Musiaue de la Police Natio­

nale donnera .son concert annuel 
de gala le mercredi 4 février pro­
chain. à 2J h., dans la grande 
salle du Palais des Congrès, porte 
Maillot, a Paris.

M. le Ministre d’Etat, Ministre 
de l'Inférieur, a bien voulu ac­
corder son haut patronage à cette 
manifestation.

Au programme do ce concert, 
des transcriptions d'œuvres sym­
phoniques et des œuvres origi­
nale/; pour orchestre d'harmonie, 
dont une

L'ace t

i

K üh T SOftS S?
REMISE a neuf 

DE TOUS INSTRUMENTS
CF IV Kl.
Nlçkelngc*
FABRICATION

J
MOIS

A ru en turc . Vernis 
OCCASIONS

ARTISAN SPECIALISE 
fl. MAZEBEAU 

39, rué N.-D.*iïc*.-i,orel te

:
1

audition.première
de la salle, est libre et 

ouvert à tous. Le programme ra 
vendu à l'entrée au profil dé­
couvre»; .«sociales du Ministère de 
VIntérieur, .

— P A II J s - 9* —
Fournisseur

do la Garde Républicaine
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PAGE DES JUNIORSLA
TÉMOIGNAGE

UN ORCHESTRE JUNIOR
Pourquoi ?

représentées, la qualité des en­
sembles en présence, et l'am - 
biance qui y régnait, notamment 
lors de la soirée de l'amitié où 
tous les musiciens s'étaient re­
trouvés.

Cette même année, la réception 
officielle à l’Hôtel de Ville de 
Paris, après la visite de la capi­
tale avait été pour eux la consé­
cration.

En 1975, ils eurent le plaisir 
d'être classés, en division supé­
rieure B au concours de Charbon- 
nières-les-Bains,. après avoir inter­
prété « Patrie » de G. Bizet, ainsi 
que Zampa, ouverture de Hérold.

1958, Monsieur Mal-Lorsqu'en , , .
fait prit la direction de l’Echo 
<ie la Vallée de Tullins, Société 
plus que centenaire, (la création 
date de 1850). elle ne comptait 
plus que 13 musiciens, adultes 
bien entendu, et pour la plupart 
d’origine étrangère (transalpins).

Pourquoi cette société si flo­
rissante à ses débuts, et qui 
connut des heures de gloire à la 
période de l'entre-deux guerres, 
était-elle tombée si bas ? Les 
causes en sont nombreuses, et 
malheureusement beaucoup de 
nos sociétés ont connu ou con­
naissent ces périodes critiques.

L’ère.dc l’automobile, de la télé­
vision et du confort commençait 
également ses ravages parmi les 
rangs des sociétaires. M. Malfait 
comprit vite la nécessité de for- 

des jeunes musiciens de fa­
çon rationnelle, en créant une 
école de musique. Bientôt, les jeu­
nes ainsi formés vinrent grossir 
l'orchestre, d'abord dans les rangs 
de la batterie créée à cette fin, 
puis au fur et à mesure de leurs 
progrès au sein même des pupi­
tres de l'Harmonie. Ce fut le dé­
but d’une .opération « boule de 
neige». Sur cette lancée, deux 
sociétés voisines, l'Echo de la 
Fure de Renage, et la Lyre Po- 
îienoîse, qui avaient fait appel 
aux bons offices de notre futur 
président fédéral, reprirent vie.

Les jeunes de ces trots commu­
nes formaient l'orchestre junior 
des Noyeraies, dont le renom dé­
borda largement les frontières du 
Dauphiné. C’est ainsi qu’ils furent 
invités aux Semaines Musicales 
de Berlin en 19G4, ainsi qu’au 
Festival International Junior de 
Almelo (Hollande) en 1965, pour 
ne parler que des manifestations 
les plus marquantes.

.

-
■

Quelque temps auparavant, à 
l'occasion des • fêtes de Pente­
côte, Tullins avait été le théâtre 
du 1er Concours International 
Junior. Le nombre des partici­
pants et la qualité remarquable 
des exécutions surprirent bon 
nombre d'auditeurs et de membres 
du jury (le compte rendu de 
cette manifestation a déjà paru 
dans le journal CMF d’octobre 
où il a eu l'honneur de la pre­
mière page).

De nouveaux liens se sont créés 
entre participants et laissent au­
gurer de fructueux échanges. Les 
voyages forment la jeunesse dit- 
on, et n'est-ce pas intéressant de 
voir ce qui se passe ailleurs ?

Notre photo :l
L’Echo de la Vallée, de Tullins,! mer ÉDITORIAL.a fière allure...

APRES TOUCY...répertoire
JUNIOR Lors des journées d'études des 

25 et 2G octobre, à Toucy, les 
responsables et animateurs d’or­
chestre junior, mandatés par leur 
Fédération respective, ont émis 
un certain nombre de proposi­
tions, exposées dans le journal de 
décembre. «Vœux pieux ! », «qu’en 
restera-t-il dans six mo:s » ; les 
grincheux et les éternels pessi­
mistes s’en donnaient à cœur joie. 
Eh bien, non, ce n'est pas à un 
enterrement de première classe 
que nous aurons droit, et je m’ex­
plique.

Dans sa séance du vendredi 9 
janvier, le Conseil d’administra­
tion de la C.M.F. a admis le prin­
cipe de la représentativité des 
responsables juniors, au sein de 
la commission nationale. Ainsi, 
lors de nos prochaines journées 
d’études, les délégués des Fédéra­
tions nommeront leurs représen­
tants, qui, eux, participeront avec 
leurs collègues, membres du 
Conseil d’administration, et dési­
gnés par la C.M.F., aux travaux 
de la Commission Nationale des 
Orchestres Juniors.

Une autre preuve ? La commis­
sion des concours chargée d’éla­
borer un règlement, sur lequel 
elle travaille depuis deux 
a conclu ainsi le paragraphe con­
cernant nos formations : « Poul­
ies Orchestres Juniors, un additif 
paraîtra ultérieurement ».

Enfin, le Comité de Gestion de 
Toucy a suggéré que la Subven­
tion promise par la SA CF-M soit 
affectée aux stages et à la tour­
née de l’Orchestre National Ju­
nior.

Lorsque chaque Fédération aura 
mis sur pieds sa commission ju­
nior, commencera alors, le véri­
table travail en profondeur. Déjà 
après Toucy, plusieurs collègues 
m’ont présenté des projeté de fes­
tival et de concours pour nos or­
chestres nous en reparlerons.

Le train est lancé, les délégués 
sont jeunes et dynamiques, ils ont 
la foi et l'enthousiasme de leur 
âge.

Aux directeurs et animateurs 
d’orchestre Junior aimées.

soit la vôtre.Pour que celte page 
laites nous parvenir les programmes ac­
tuellement à l'étude, avec le nom du 
compositeur, l’éditeur et le genre, ainsi 

tout témoignage concernant la vie 
de votre orchestre junior.
que

■TULLINS — Direction ; Louis LEVRANGI

— La Marche Troycnne. Berlioz.
— Suite Algérienne, marche militaire de 

Saint-Saëns (éd. R. Martin).
— Ouverture Texane. Serge Lancen (ed.

Chappcll). ,. _ , .,
— Hoctennany. H. Walters fed. RubartK).
— Fiesta dans les grandes vallées. Nau-

— -Impression et images, T. Veneux (éd. 
Chappoll).

— Empire State Building, J. Darling (ed. 
R. Martin).

— De Lussert. N. Hoffmann (ed. Ugda).

Que réserve l’avenir à une telle 
formation ? Il est difficile d’en 
augurer. Comme toutes les for­
mations de jeunes, les effectifs 
sont fluctuants, et se renouvellent 
dans une proportion de 5 à 20 % 
chaque année. En effet l’impératif 
de la situation professionnelle 
nous fait perdre les jeunes-gens 

La formation systématique de ayant accompli ,leur service mili-
jeunes éléments permit à chaque taire. Tullins n a que 6.000 hab.-
société de reprendre son auto- tenté. et . peu de^eboiwhés poui
nomioen 1970, date à laquelle M. de nouveaux emplois. Quant aux
Malfait fut appelé à diriger le jeunes filles quii représentent 40,*
Conservatoire de Gap. Mais n’an- de 1 effectif actuel, c est la An­
ticipons pas; et revenons à 1967, dation dun f°yer qui noiLS pnve
année ou- l’Echo de la Vallée de de leur présence. S°nt-ils et <so]nt-
Tullins organise (pour la première elles perdus pour la musique . Je
fois en France) un Festival Inter- ne le pense pas. Lciir passage au
national d’Orchestrcs Juniors. sein de 1 orchestre lésa Profon­

dément marqués. Ils sont devenus 
de fidèles auditeurs de toutes nos 
manifestations, et nous destinent 
leurs enfanté.

Direction : J.-M. DANTINCADETS
— Diane de Grammont. fantaisie de A. 

Delbecq (éd. R. Martin).
— Hartwig Ouartette (recueil de quatuors) 

Hans Hartwig (cd. Schulz).
— Arteban, Bernard.

Allons, amis, battons le fer 
tant qu’il est chaud, les juniors 
attendent beaucoup de nous.

Claude DECUGIS.
ORCHESTRE JUNIOR DE LA NIEVRE

— Ouverture, de Gossec.
— Hymne à la nature, de Beethoven.
— Moment musical, de Schubert.
— Judex, de Gounod.
— Gaillarde du « Roi s’amuse ». de De- 

libes.
— American patroll, marche américaine.
— Mélodie op. 3, de Rubinstein.
— Summertime, de Gershwin.
— Entrée mazurka (Suite ballet), de Popy.

- — Marches françaises, de Lully.
— Amora, de Darling.
— Intermezzo de Cavalleria rusticann, 

de Mascagni.
— Chœur du 1er acte de Tannhouser, 

de Wagner.
— Dans le jardin d'un monastère, de

Ketelbcy.
— Chant sons paroles, de Tchaïkovaki.
— Petite dense « Gopak », de 

sorg3ky.
— My Fair Lady, de Loewe.
— Pas des écharpes (La Source) de De- 

libcs.
— Moonllght Sérénade, de Miller.
— Le jour le plus long, do Anka.
— Andante cantabile. de Mozart.
— Sur un marche persan, de Ketelbcy.
— Par des écharpes (la Source) de De- 

libes.
— Marche militaire, de Schubert.
— Marche tintomaresque, do Popy.
— Granada, de Lara.

GRILLE N° 3L’ambiance de ces chaudes jour­
nées est extraordinaire, et des 
liens d’amitié indissolubles se créè­
rent entre les dirigeants, les par­
ticipants, les familles, la popula­
tion. Son retentissement sur le 
plan national est certain, et c'est 
ainsi qu’il provoquera le deuxiè­
me Festival International Junior, 
organisé par M. Decugis, direc­
teur de l'Orchestre junior du Ha­
vre, en 1971.

Entre temps M. Levrangi fut 
appelé à remplacer M. Malfait à 
la direction de l’Echo de la Val­
lée. Dirigeant depuis 1966 la classe 
d'ensemble à l’Ecole de Musique 
(orchestre cadet), il fut admis 
d’emblée par les jeunes musiciens. 
Et les adultes, direz-vous- Sub­
mergés par les vagues successives 
de nouveaux éléments, et pour 
certains, dépassés par les difficul­
tés des nouveaux programmes de 
concerts, ils avaient depuis quel­
que temps déjà, cessé* de prati­
quer, sans pour cela abandonner 
la société : ils se dévouaient aux 
tâches administratives ou maté­
rielles. Qu’ils en soient remerciés.

Leur initiation musicale s’était 
bornée à quelques cours, et leur 
technique instrumentale avait été 
acquise rudimentairement, sur le 
tas. Pour eux, il était difficile de 
suivre les jeunes clarinettistes 
daas le Conccrtino de Weber, ou 
le Boléro de Blémant. de s'accro­
cher aux gros cuivres dans la 
3ème Marche aux Flambeaux de 
Meycrber. Quant à l’interpréta lion 
de la Symphonie inachevée, de 
Sigurd Jorsalfar. ou dans un 
autre genre, Juniorina de J. Scm- 
ler-Collery, n’en parlons pas. Que 
de chemin parcouru depuis le 
Premier Andante d'Escudié !

Sous la conduite de leur nou­
veau directeur M, Levrangi, les 
juniors de Tullins visitèrent le 
Danemark en 1970, la Forêt Noire 
en 1972 et l'Italie en 1973. Ils 
participèrent bien entendu au 
2ème Festival International Ju­
nior organisé par M. Decugis au 
Havre en 1971. Festival remar­
quable par le nombre de nations

LES
Certains pratiquent au sein des 

sociétés de leur nouveau lieu de 
résidence, sans parler de ceux qui 
musicales jusqu’au Conservatoire 
après avoir poursuivi leurs études 
de Paris (3 premiers prix en 
classe de Luba) sont devenus pro­
fessionnels.

Bien sûr, cette politique d'or­
chestres juniors n’est pas de tout j 
repos, pour les dirigeants, car elle 
les oblige à un travail formateur 
constant. Il n’est pas question de 
s’endormir sur ses lauriers, mais 
quel enrichissement, quelles satis­
factions on en retire !

MOTS 1
CROI- 11

IIISES
IVMU-
vSI-

Mous- GAUX vi 
de vu 

VIII

Aussi ne puis-je que vous rap­
peler ce conseil du laboureur à 
ses enfants : « Travaillez, prenez 
de la peine, c’est le fond qui man­
que le moins».

Da­
niel IX

ZEMP xORCHESTRE NATIONAL 

JUNIOR
VERTICALEMENT. - 1. Chef d'orchestre 

créateur de conceits. — 2. Dans le titre 
d'une œuvre de Stravinski. Négation. — 
3. Note. — 4. Pronom poasessil Inversé. 
Compositeur allemand auteur de la mu­
sique de scène de l’Opéra ds Quai' Sous. 
— 5. Patrie d'Abraliam. Sic dans le 
désordre. Mer anglaise. — 6. Négation, 
les enfants ne te sont pas toujours. — 
7. Prénom d'un poète musicien franco- 
allemand Compositeur autilchien disci­
ple de Schocnborg. 
compositeur français nommé parfois l'Al- 
né. A la joio chez Beethoven. — ü. Edi­
teur de musique. Compositeur français 
auteur d'opéras. — té Conjonction. 
Complainte d'amour du folklore négro- 
américtiin.

I. Nom nlle-HORIZONTALEMENT. 
mand d'un instrument de la famille des 
cuivres. Note. — II. Paresseux. Orne­
ment musical qui consiste dans les bat­
tements do 2 noies conjointes. — III. 
Jumelles. Martenot l'a musicalisée. — 
IV. Compositeur français auteur de Pol­
luas et Mélisande. Note. — V. Initiales 
d'un célèbre chef do l'orchestre de Suis­
se Rumonde. Pronom. Langue. — VI. 
Prénom d'un célèbre compositeur alle­
mand. — VII. Initiales d'üscar Espla 
Planiste et compositeur autrichien ami 
de Mozart, 
do Ln Mothu (musique de Destouohes).

IX. Moussorflsky en parle 
dans les Tableaux d’une Exposition. Ono- 
matopôo de jeune, 
de mouvement.

Au moment où paraît ce jour­
nal, la première sélection pour 
l'Orchestre National Junior se 
lait à Toucy, parmi les stagiaires 
inscrits aux stages Jl, J2, J3.

o

il ne reste plusAttention : 
qu'une occasion d'être candidat a 
cette sélection. C’est de s'inscrire 
immédiatement au stage de Pa- 

(Voir la Chronique de Tou-

0. Initiales d'una(3G3

VIII. Premier. PastoraleCONGRES C.M.F.
Réunion des responsables ju­

niors présenté au Congrès C.M.F. 
de Paris, le samedi 13 mars 197G, 
dans les locaux tic la Confédéra­
tion Musicale de France, 121, rue 
La Fayette, Paris UOême).

Ordre du jour :
— le point après les deux jour­

nées d'études :
— activité?, des délégués ;

- orchestre National Junior.

que;;.
cy).

D'avoir.

X. Terme, italien
Si tu as moins de 21 ans et si 

tu veux participer à ia première 
tournée de l'Orchestre National 
Junior, d'ans la deuxième quin­
zaine de juillet, pose de suite ta 
candidature en t'inscrivant au j 
stage HP de Perfectionnement en ; 
Orchestre d'Harmonie qui -ç dé­
roulera a Toucy du 21 mai au I 
2 avril 1976.

Solution de la grille 2
VERTICALEMENT. -- I. Lento. Aria 

2 Arpège. Eon.
4. CR. Réums 
If As. —
P fre. Os

HORIZONTALEMENT. I Lançon. Feu. 
- il. Erard. An. IH. N.P. (Nicolo Poga* 

V. Oger. T.N,
3. Ne Le. vioine. —■

IV. Toi. Oui. 5. Ecio. Es. — G. No. 
?. Tutti. Tu. — 8. Farinolli. — 

— lü. Ut. Tunnon.

ninl). —
fNadia Tagrlne). - 
Ou. filou. - 
sa lion

VII.VI. Etuorite
IX loni-VIH. Reine. 

X. Ane:.. Su.
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DEBUSSY ET VOUS■ :

EN FRANCE Musique pour FLUTE A BECL’exposition, organisée pnr la 
Bibliothèque Nationale à l’oc­
casion du 600ôme anniversaire de 
sa mort, constitue l’honunage of­
ficiel rendu par la France* à Boc- 
cace, l’un des plus grands écri­
vains italiens dont l’influence fut 
grande en notre pays.

La vie de Boccace y est évo- 
quee, surtout par les milieux na­
politains et florentins dans les­
quels il vécut, ses missions diplo­
matiques, son amitié avec Pétrar­
que, ses maîtres et ses disciples. 
Epris d’abord de fiction romanes­
que, sous l'influence de la cour 
très francisée de Robert d’An­
jou. à Naples, il devient dans sa 
maturité, pocte allégorique, élé- 
giaque. satirique. Très tôt, il fait 
oeuvre d’humaniste et rédige d'im­
portants traités de mythologie et 
d’histoire gréco-latine." Pour nous, 
il demeure essentiellement l’au­
teur du Décaméron et le fonda­
teur de la prose italienne.

Connu en France nour ses œu­
vres latines, traduites de bonne 
heure, il est rendu célèbre par 
diverses traductions dont celles 
du Décaméron. effectuée pour la 
première fois en 1414, dans l’en­
tourage de la Cour de France. 
L’imprimerie étendra le public de 
Boccace dans la seconde moitié 
du 15ême siècle, grâce notamment 
à Antoine Vérard, l’un des plus 
grands éditeurs parisiens. Le 
16èmc siècle marque l’apogée de 
Boccace en France : il rayonne 
à partir de deux foyers, la cour 
de Marguerite de Navarre, sœur 
de François 1er et le cercle des 
humanistes lyonnais, autour de 
Maurice Scève. Le succès populai­
re est démontré par le nombre 
des éditions et des traductions.

Les Contes de La Fontaine, en 
mettant, l’accent plus fortement, 
sur l'aspact érotique des textes 
de Boccace. que soulignaient dis­
crètement les miniatures médié­
vales. vont faire évoluer sa ré­
putation de l’humaniste à l’auteur 
galant, iusqu’à ce nue la recher­
che érudite ramène l'attention sur 
te savant.

La Bibliothèque Nationale, qui 
possède une très belle collection 
de livres de Boccace. en expose 
aujourd’hui un magnifique en­
semble et d’abord les manuscrits 
â peintures d’origine française 
pour la plupart, nés du mécé­
nat princier (Jean de Berry. Phl- 
lipne le Hardi, le roi René). La 
Bibliothèque a le privilège d’of­
frir au public pour la première 
fois en France, l’un des plus 
bevux manuscrits du 15ème siècle, 
le Boccace de la Bibliothèque 
d'Etat de Bavière, illustré par 
Jean Fouquet. le peintre le plus 
illustre d’alors, et la Théiéide 
de la Bibliothèque Nationale d’Au­
triche. d’ûù il n'était jamais en­
core sorti, enluminée par le Maî­
tre du Cœur d’amour énris. De 
Florence est venu le Zibaîdone. 
l’un des plus beaux recueils con­
nus de la main même de Bocca­
ce. On verra également des ma­
nuscrits autographes de Pétrar­
que et d’autres annotés par lui 
et par Boccace.

Sont exnosées de nombreuses 
éditions incunables italiennes et 
françaises* comme le célèbre Co- 
lard Mais ûor, illustré d’admira­
bles burins, de très belles impres­
sions de la Renaissance au 18ème 
s.ecle : le Décaméron imprimé 
par Etienne Roffet (1545), et avec 
les gravures de Grnvelot, les Con­
tes de La Fontaine dans l'édition 
des* Fermiers généraux. Des tapis­
series et des tableaux évocateurs 
de l’œuvre de Boccace complètent 
cet ensemble.

Il est d’usage chaque fois qu’un 
musicien entre dans l'histoire, de 
se consumer en louanges sur son 
génie, fermer les yeux sur tout 
ce qui pourrait déflorer cette 
image idéale et de la proposer 
en modèle aux générations futu­
res. En réalité cette fausse ima­
ge correspond chaque fois aux 
goûts d'une certaine époque et 
d’une certaine classe. Et la pau­
vre « célébrité » devient ainsi le 
porte-parole de goûts qui ne sont 
pas toujours les siens (en tout cas 
pas les seuls).

Tout ceci n’est pas dit pour di­
minuer Va valeur de nos « ancê- • 
très ». et notamment celle, incon­
testable, de Debussy. Mais les 
contradictions s’affrontent dans 
la conscience humaine, et il est 
difficile de prétendre à l'objecti­
vité si on ne montre pas les deux 
faces de la médaille. Debussy est 
le type même de l’individu à 
contradictions fortes, et sa bio­
graphie, autant que son œuvre, 
en portent la marque : Ma mer» 
cl les « trois chansons dé Fran­
ce » sont du même auteur !

Il a toujours cherche à dé­
passer sa modeste origine sociale, 
son éducation imparfaite : il a 
fréquenté les milieux ■ littéraires 
parisiens : il. s’est montré dans 
les salons distingués... Mais c’est 
en la personne de Gaby, la ven­
deuse. qu’il a trouvé sa première 
compagne. Il s’est révolté contre 
l’éducation cérébrale et stupide 
du Conservatoire, il a violamment 
attaqué le prix de Rome ; il s'est 
pourtant présenté au concours 
qu’il a fini par remporter. Il l’a 
tout de suite regretté, il est vrai, 
et son séjour à Rome est plein 
de mauvais souvenirs ; il n’empê­
che que plus tard il acceptera 
d’être membre du jury.

Il voulait conquérir le public, 
le même public qu’il traitait de 
« crétin ». II défendait une concep­
tion aristocratique,, élitaire de la 
musique. Par contré, certaines de 
ses réflexions portant sur «un 
théâtre populaire paraissent enco- 
telle autre, paternaliste et fausse- 
re aujourd’hui plus justes que 
ment populaire. Il défendait avec 
courage ses idées sur la musique, 
idées qui devancèrent de loin les 
idées courantes de son époque. 11 
fut le barrage sur lequel vint se 
briser le courant romantique en 
déclin. 11 reconnut pourtant Wag­
ner — bien qu'il fit tout pour 
en diminuer la portée — il admi­
ra Moussorgsky et Berlioz, il dé­
couvrit des musiciens oubliés tel 
que Jea I-Philippe Rameau, il 
dénonça l'italianisme à l’Opéra. 
En revanche il accorda du génie 
à ries musiciens comme Edouard 
Lalo ou Vincent d’Indy... Souvent 
d'ailleurs sa xénophobie et son 
chauvinisme devinrent délirants : 
il se félicite que l’on ait «nettoyé 
Paris de tous ses métèques», lui,

qui a autant profité des influen­
ces musicales les plus diverses et 
qui, en outre, a été le premier à 
découvrir la magie et l’importance 
des musiques extra-européennes, 
telles qu’il les a entendues à l’oc­
casion de ^Exposition Universelle 
de 1889.

Les principes qu’il défendit 
concernant le théâtre lyrique, 
pourraient encore de nos jours 
intéresser tous ceux qui aiment 
le théâtre musical. Pourtant, et 
malgré Pélléas, il est avant tout 
un musicien pur : Pélléas est en 
soi une contradiction : celle d'une 
musique sublime et d’un etxte 
anti-théâtral.

Bref, que reste-t-il de tout ce­
la ? Il reste le Prélude à l’après- 
midi d’un faune, la Mer, les Noc­
turnes, les Jeux, les Images, une 
grande partie de son œuvre pia- 
nistique. et d'autres pages encore 
que son indéniablement les « pier­
res précieuses » de notre héritage 
musical. Et de plus, cette œuvre 
continue à exercer une influence 
capitale pour l’évolution de la 
musique du 20ème siècle, influen­
ce qui se fait sentir aujourd'hui 
encore.

En effet, il n'y a qu’un pas à 
franchir entre la réflexion de 
Debussy sur l’égalité des douze 
degrés de la gamme et le dodéca­
phonisme de Shoenberg, entre la 
conception harmonique de De­
bussy et celle de Messiaen. entre 
les rythmes irrationnels de De­
bussy et la rythmique hvperfrac- 
tionnée de Boulez, entre le mor­
cellement orchestral d’une même 
phrase musicale et la mélodie du 
timbre de Webem. Et même cer­
taines tendances actuelles, com­
me les « effets de masse » vocaux 
faisaient partie de ses recherches 
non achevée* (projet d'un opéra : 
Le Diable clans le beffroi). Et 
l’atlraction exercée por la musi­
que indoue sur Slockhausen et 
bien d’autres ne fait-elle pas pen­
ser à Ja fascination des musiques 
extraeuropéennes sur Debussy, 
même si cala ne s’est pas traduit 
directement daas son œuvre ?

Mais l'influence la plus déter­
minante pèse sur la conception 
formelle de la musique : entre la 
forme de «jeux» et celle de la 
plupart des œuvres actuelles bâ­
ties sur le principe de la varia­
tion permanente, il n’y a qu’un 
pas à franchir... Debussy est l’un 
des « grands responsables » de 
l’état actuel de la musique : c’est 
compliment ? Cela dépend de ce 
une constatation. Est-ce aussi un 
cnie l’on pense de la musique 
d’aujourd’hui...

i
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Bernolin. 700 EXERCICES DE GAMMES ET ARPEGES
flûte à bec alto ...............................................

— 700 EXERCICES DE GAMMES ET ARPEGES pour flûte 
à bec soprano

pour
33,20

.. 33,20

— 15 ETUDES TECHNIQUES pour flûtes à bec alto .... 27,70 
Bach/Pouiteau. FUGUE EN UT MAJEUR, transcription pour 

3 flûtes à bec (soprano, alto et basse)
Bellinzani/Poulteau- SONATE N9 4 EN SOL MINEUR, pour 

flûte à bec et basse continue ....................................

i.

f;
. 18,50

26,30 |
Bodin de Boismortier/Poulteau. SONATE A QUATRE PAR- 

TIES DIFFERENTES ET EGALEMENT TRAVAILLEES op.
34 N" III, pour quatuor de flûtes à bec, parties .... 24,70 

Bodin de Boismortier/Veilhan. SUITE N° 1 EN Ml MINEUR 
pour flûte à bec et basse continue

î

'

36,40• y

Dieupart/Veilhan. SUITE N° IV EN Ml MINEUR pour flûte 
à bec et basse continue 

Lœillet/Poulteau. SONATE EN TRIO EN SOL MINEUR op. 1
N" III pour flûte à bec. hautbois, violoncelle et basse 
continue (ou clavecin) ............... ............................

. 31,00)
■

i 536,40 ■

fi- — SONATE EN Ml b MAJEUR op. 3 N” VII pour flûte à
bec alto et basse continue ........................................

— SONATE EN SOL MAJEUR op. 4 N° IV pour flûte à bec
alto et basse continue ................................................

Telemann/Poulteau. SONATE EN TRIO EN Ml MINEUR
pour flûte à bec hautbois et basse continue ..........

y i 24,70
:

24,70
?!

43,40; ?
••— SUITE EN LA MINEUR pour flûte à bec alto

Veilhan. LIENS, 20 séquences pour flûtes à bec alto----- 14,70

— DUOS ANCIENS DU Xlllème AU XVIIIèmc SIECLE
instrumentés pour flûtes à bec (soprano, alto, ténor, 
basse) .........................................................................

-- DUOS ANCIENS DU XVème AU XVIllème SIECLE 
adaptés pour flûtes à bec (soprano ou alto) et 
guitare ..............................................................................

24,70! /

il£ ; î..
17,50 j

! I
r..' 3

14,90 p
I,

i Éditions ALPHONSE LEDUCi mri •-j
175, Rue Saint-Honoré, 75040 PARIS Cedex 01 

Tél. : 260.48.61

MARIUS FABRE ■i

'■'ï
r

Artisan menuisier-ébéniste et musicien provençal
en France. Suisse, Allemagne An­
gleterre. Italie, Hongrie, Corse, 
Hollande (où j’ai eu le plaisir de 
tambouriner avec lui lors des ré­
centes fêtes folkloriques interna­
tionales de Warffum et la «Miou- 
grano » de Fréjus qui y représen­
tait la France). Sa connaissance 
de la musique devait s’enrichir 
de la pratique du hautbois dans la 
musique du 4ème Zouave à Tunis 
en 1930-31, de la direction de cho­
rale, de l’étude de l'harmonie avec 
Marcel Prévôt, de la direction de 
l'harmonie Barjolaise en 1955, da­
te depuis laquelle il est resté un 
fidèle abonné du journal de la 
C.M.F.

Le Musée des Arts et Traditions 
populaires, la télévision, le labo- 

-ratoire d’acoustique musicale de 
la Faculté des Sciences ont fait 
appel à lui, soit comme tambou­
rinaire, soit comme fabricant.

Ces 5 fils ont été initiés au ga­
loubet, mais la vie ne leur a pas 
permis de persévérer ; cette flfttc 
â trois trous, dont l’origine se 
perd dans la nuit des temps et que 
l’on retrouve un peu partout, n’a 
pas la même vogue que celle a 8 
trous (droite ou traversière) et 
c’est dommage car l’emploi d'une 
percussion à la main droite en 
fait une pratique qui serait très 
utile pour une Education Musica­
le mélodico-rythmiquc.

J’ai eu le plaisir d’accompagner 
chez lui Marius Fabre, il habite 
une belle maison qui a abrité au­
trefois des chanoines et J’ai visité 
son grand atelier dans lequel il a 
fabriqué devant nous un galoubet: 
il fait toujours des recherches sur 
cet instrument pour en fabriquer 
dans le plus de tons possible et 
les instruments anciens l’intercs- 
sent passionnément.

Je ne puis m’empêcher de pen­
ser, en terminant, à Eugène Cla- 
ret. de Mauguio, dont je vous ai 
déjà parlé, car avec Marius Fabre, 
ce sont deux personnes qui ont pu 
remplir leur mission en restant 
chez eux, ce qui est très méri­
toire. Pavis n'absorbe pas tous les 
i aïeuls ; certains y ont appris une 
technique et s’en servent â Pavis, 
ou dans la Province ; d’autres 
enfin, ont tout appris dans leur 
lieu de naissance. Ainsi chacun 
finit par trouver l’endroit où il 
pourra s’épanouir, chercher sa 
cation et vivre pleinement avec la 
joie aue donne la réalisation de 
son idéal.

H
Connaissez-vous Barjois, dans le 

Var, au nord de Saint-Maximin 
et Brignoles, à 55 kilomètres à 
l’Ouest de Draguignan ? C’est un 
charmant pays bâti en amphi­
théâtre sur le penchant d’une col­
line ; 2 rivières et des cascatelles 
l’ont fait surnommer le «Tivoli 
de la Provence ». Cette petite vil­
le est restée célèbre pour sa fête 
des « Tripettes » : un bœuf est 
promené par les rues, puis tué. dé­
pecé et rôti, les quartiers de vian­
de sont vendus à la population 
moyennant une aumône. La danse 
des Tripettes, appelée «Tripettes 
de Saint-Marcel » a lieu dans 1 é- 
glise, et Fernand Benoît dans « La 
Provence et le Çomtat-Venaissin » 
en donne des détails pittores­
ques ; après quelques années d in­
terruption cette fête a été re­
constituée par Marius Fabre dont 
je vais vous entretenir.

Barjois a eu une 
grande dans le domaine des Dan­
ses et Chants folkloriques; les 
tambourinaires y ont toujours été 
très appréciés. C’est dans cette 
ambiance qu’est né, à Barjois, en 
1909 Marius Fabre. De tout temps 
il a été passionné de musique, il 
l’a servie, malgré la coupure de 
la guerre 1914-1918. par sa vir­
tuosité sur le galoubet, et aussi 
comme menuisier-ébéniste, fabri­
quant très lot. des fifres, flûtes, 
clarinettes, etc... de façon rudi­
mentaire ; par la suite, plus ra­
tionnellement des GabouleLs, des 
Tambourins, expédiés en province, 
en Suisse Allemagne. Angleterre, 
Etats-Unis. etc... et aussi des re­
constitutions d’instruments an­
ciens tels que : flûtets renaissan­
ce. tambourin à cordes, trompet­
te marine, psaltérion, serpent. Son 
premier galoubet a été fabrique en 
1924, son premier tambourin, en 
1926, et depuis il n'a jamais ar­
rêté. Nombreux sont les tambou­
rinaires (dont je suis), qui jouent 
sur des instruments de sa fabrica­
tion.

Revenons au musicien : très jeu- 
il apprit à jouer du galoubet, 

en travaillant avec les as de l’épo­
que. Mouron Alexis, Guigonnet 
Louis, dont l'habileté était connue 
dans toutes les Voles et. autres 
fêtes provençales. Débutant com­
me 1er tambourinaire â Barjois, 
puis à l’Académie Provençale de 
Cannes, il fut primé au concours 
national de Marseille el participa 

à. de nombreuses fêtes provençales

I
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Georges COUROUPOS

Animateur de la Section Musique

MAISON DES ARTS 
et de la CULTURE de CRETEIL

i

La Section Française de i’I.S.M.E. organise des 

JOURNEES D'INFORMATION 

les 27, 28 et 29 février 1976 
au CENTRE NATIONAL DE PROMOTION MUSICALE 

Albert EHRMANN à TOUCY (89130)

Directeur : M. TONNON. — Tél. (86) 54.91.11 — Le 412 à TOUCY

i

-

activité très
(

sur le thème : « La Musique à l’Ecole Maternelle »

Des conférenciers ont accepté de participer à ces journées (ins­
pectrices cl inspecteurs de l’Education Nationale, professeurs et direc­
teurs d’EeoIes maternelles).

Des tables rondes seront organisées avec la participation d’inspec­
trices et d'inspecteurs départementaux de l’Education Nationale.

Pour tous renseignements et inscriptions, s’adressre a :

Madame Jacqueline AMELLER
82. rue du 22-Septembre, 92100 COURBEVOIE-Bfa’ECON - tél. 333.22.10

EGLISE S AINT-THOM A S-D’A - 
QUIN. 1, place Saint-Thomas- 
d’Aquin. Paris-7ème. Métro Bac. 
bus 63. 83. 84, 94, 68. 69.

RECITALS D’ORGUE

Dimanche lcr février 1976. 
17 h. 45, entrée libre, récital 
d’orgue par Marcel Leeocq, orga­
niste à Paris, œuvres de Bux- 
teliude, Bach.

i
j

i1976.Dimanche 3 février
17 h. 45, entrée libre, récital d’or­
gue par Jean-Jacques Martin, 
organiste à l’église Sainte-Mar­
guerite a Paris, œuvres de Bach.

Dimanche 15 février 1976.
17 h. 45. entrée libre, récital
d’orgue par André Isoir, orga­
niste à Saint-Germain-dcs-Près 
à Paris, œuvres des prédécesseurs 
de J.-S. Bach.

Dimanche 22 février
J7 h. 45, entrée libre, récital d’or- 

Pierre Bouchard (Que-

PALESTRINA, MONTEVERDI, CORELLI 
HUMMEL, BACH, PEZEL, PURCELL, etc. 

rRIOS, QUATUORS, QUINTETTES et autres formations 
POUR CUIVRES

Editions KiNG, U.S.A.

i
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guc par
bec), œuvres de Bach.

Dimanche 29 février 
récital d’orgue par Arturo Cis- 
neros fMexique) œuvres de ? ?

Dimanche 7 mars 1.976. 17 h. î *. 
onL’ée libre, récital d'orme* par 
Ulrich V/ilhr-m (Saarbruck».

représentées par ALPHONSE LEDUC 
175 rue Saint-Honoré, 75001 PARIS 

Tél. : 260.62.47 — 260-48.61 — 260.65.26
Chez votre fournisseur ou chez nous, demandez notre catalogue 

KING. et venez consulter la musique

1976. vo- I

Georges AUBANEL
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M. Raymond VORGUGEfl. 11. rue du Canal. Modeoheim. 
68110 lllzach. Tôl. (89] 44.02.65.Xlllème concours international de musique Instrumcnlale organisé par ta Centra 

de Formation Artistique Accordina. Les catégories suivantes sont ouvertes 
piano, guitare, accordéon.

10ème concours d’accordéons • Les Compagnons de l’Accordéon •. au lycée 
technique de Salnt-Avold.

Concours d’Accordéons • Accordéon-Club •.

13 et 14 mars 1976 MULHOUSE (Haut-Rhin)

M. <bgcr Wolf, 4. rue de Sarrelouis. Machcrcn, 57730 
Folschvllle. "

M. Robert HILBERT. 44. rue Wilson. 57510 Puttftlange-
SAINT-AVOLD (Moselle)3 et 4 avril 1976

PUTTELANGE-AUX-LACS (Moselle)11 avril 1976 aux-Lacs.
M. Alfred MERLEN. -8. chemin du Klcttenberg. 63100 
M. ClnudoJ Hobthig. de la Paix, 67300 Schiltigheim

Concours de chant - choral scolaire, secteur do Mulhouse, théâtre municipal.MULHOUSE (Haut-Rhin)28 avril 1976

Concours do chant - choral scolaire, secteur de Strasbourg.STRASBOURG (Bas-Rhin)5 mai 1976 (tél. 32.22.57).
M. Marcol Fennlnger, 4. rue Ducs-d’Alsace. G750G Haguenau

Concours de chant- choral scolaire, secteur de Haguenau.HAGUENAU (Bas-Rhin)12 mai 1976
M. MENlSS'lER^dlrcctour de la Musique. 45310 Patay.Concours international - Haromnlos. Fanfares. Batteries,PATAY (Loirot)

LE TOUQUET - PARIS-PLAGE (62520) . ' Concours International de musique.
16 et 17 mai 1976
20 et 30 mai 1976“ M. P. JACOUIET. 11. rue Neuve. 57190 Florange.

M. James COUILLAUD. .Saint-Simon-dc-Bordcs. 17500 Jonzac. 
M. Victor GUERRY. Le Mas. Salnt-Juilen-Molln-Molette.

42410 Pclussin. , _
Confédération Musicale de Fronce. 121. rue La Fayette.

FLORANGE (Moselle) Concours fédéral30 mnl 1976
Concours national ouvert â toutes formations.13 Juin t976 JONZAC (Charente-Maritime) 

SAINT-JULIEN-MOLIN-MOLETTE (Loire) Concours do batterlos.13 juin 1976

Concours C.I.S.P.M. réservé aux Harmonies, (une par nation) désignées par 
leur Fédération nationale. Attribution do la Lyre d’Or .de Vichy. 
Concours interfédürnl de musique ouvert à toutes formations.

VICHY (Ailler)19 et 20 Juin 1976 75010 Paris. _
M. Michel BRISSE. directeur de rHarmonio Doullens- 

. Barly. 31. rue Wattcau. 80000 Amiens.
Concours international de Moéon. 3, rue de la Pré.ecturc.

OOULLENS (Somme)20 Juin -1976

26 et 27 Juin 1976 MACON (SàÔnè-et-Loire) ~ Concours International de Maçon. 71000 Maçon.
M. James RAOUL, président do l’Harmonie de Gannat. 

• 14. Cours do la République. 03500 Gannat.Concours de musique • Fôte fédérale de la Fédération des Sociétés Musicales 
• du Contre. ‘GANNAT (Ailler)Pentecôte 1976

CONGRES
Confédération Musicale de Franco. 121. rue La Fayette.

72èmo Assemblée générale de la C.M.F.1t. 12. 13, 14 mars 1976 PARIS (75000) 75010 Paris. , „
M. André Petit, président. 100 ter. Bd Herbot-Fournet. 

14100 Lisieux (tél. 62.18.47).
M. Ronc PORTES, secrétaire général. 16. place Jean-Jaures.

A avril 1976 / Congrès de la Fédération musicale de Normandie et d’Eure-et-Loir.CABOURG (Calvados)

Assemblée générale - . Fédération Midi.FOIX (Arlègc)2 mal :1976 Béziers (Hérault).
M. Richard Vonarb, chemin de la Farge. 68530 Buhl (tél.Congrès annuel de l’Association des .Sociétés chorales d'Alsace.BUHL (Haut-Rhin)8 et 9 mai 1976 76.93.82).
Confédération Musicale de Franco. 121. rue La-royette.29 mal 1976 Congrès d'été do la Confédération musicale de France.LE TOUQUET - PARIS-PLAGE Parls-IOème.'
M. André RELIN. président de la F.M.C.. 2. rue Salignat.Congrès do * ia Fédération* Musicale du Centre.7 Juin 1976 03200 Vichy.
M. Gilbert CRETIN-MAITENAZ, président de la .Société 

Musicale «Orchestre Champêtre». 39150 Salnt-Laurent-ST-LAURÊNT-EN-GRANDVAUX (jiira) . Congrès fédéral Franche-Comté et Territoire do Bellort..13 Juin 1976
•i cn-Grondvanx.

M. BARTHEL Alborl, Président. 5 Scorbe-Cloirvaux. 8GM0SCORBE-CLAIRVAUX (Vienne) Assembléo Générale de l’U.O.20 Juin .1976 Lenclo'tre.
M. ?.. COQ. président de l'harmonie municipale. 5. rueTOURNON (Ardèche) Congrès de la Fédération du Sud-Est.. 26 Juin 1976 Ollvicr-de-Serres. 07 - Tournon.

26 septembre 1976 gHASSENHJIL (Vienne)
3 octobre 1976 CHAMBERY (Savoio)

Congrès do le Fédération dos Sociétés musicales de l’Ouest .
Assemblée générale de l’Union départementale - Célébration du 50ème anni­

versaire de l’U.D.
M. Serge HERLIN, Conservatoire National de Musique.

2. rue Macornet. Chambéry (73000).
Secrétariat. 234, rue Vendôme. U.D. du Rhône, 69003 Lyon.LYON (Rhône) Assemblée générale. U.D. du Rhône.23 octobre 1976

FESTIVALS
M. Robert Bonne. 2. rue de la Caserne, à Sommedieue.SOMMED1EUE (Meuse)25 avril 1976 Festival de musique. 55320 Dieue-sur-Meuso.
Mme M.-T. KALUZA. présidente. 8. rue de Luxembourg.FLORANGE (Moselle)9 mai 1976 Festival d’accordéons. 57190 Florange.
M. Jean-Jacques LECOMTE, secrétaire, 3. route de Boicon-ST-JULIEN-LES-METZ (Moselle)9 mal 1976 Festival de musique ville. VRY, 57640 Vlgy.
M. Guy HENRY, président, 7. rue do Colombey. 57UQÛ 

Metz-Borny.
M. André SAUVANET. Taillebourg. 17350 Salnt-Savinien. 
M. BERTRAND, directeur du Conservatoire de La Rochc- 

sur-Yon (Vendée).

METZ-BORNY (Moselle)16 mal 1976 Festival.
TAILLEBOURG (Charente-Maritime) 
NÂLLIERS (Vendée)

16 mal 1976 Festival de musique.
Rassemblement des Jeunes musiciens du département.16 moi 1976 et Juin

M. Joseph Muller, 93. rue du Vloux-Muhlbach, 68000 Colmar 
(tél. 41.07.11).

Mme Danièle FRANOUET, secrétaire. 4. ruo Delaune, 
57250 Moyeuvrc-Gde.

M. François BUCHLER. 5. rue Taison. 57000 Metz.
M. JULL1EN Rémy, 17150 Mlrambeau.
M. H. BEZON. président, mairie de Jarny. 54300.
M. AULAS. Président de la Clique Dyônislenne. rue des

Festival de fa Jeunesse chantante, théâtre municipal de Colmar.COLMAR (Haut-Rhin)16 mai 1976

MOYEUVRE-GRANDE (Moselle)22-23 mal. 1976 Festival - Union Musicale de Froldcul.

METZ-VALLIERES (Moselle) Festival - Société l’Union.
Festival de musique
Festival de Musique • Harmonies Municipale et des Cheminots.

22-23 mal 1976
MIRAMBEAU (Charente-Maritime)23 mal 1976
JARNY (Meurthe-et-Moselle)23" mai-1976
SAINT-DENIS-DE-CABANNE (Loire)23 mal 1976 Fostival de musique. Ecoles. 42750 Saint-Denis-de-Cabannc.

M. Gaston RENARD.’ President. 6. rue St-Thibault. ProvinsPROVINS (Seine-et-Marne) Festival Départemental de Seinc-ct.Marnc.23 mai 1976 77160
M. Jean CELLIER, secrétaire de l’U.D.. 51. rue du Dr.-95) Festival Interdépartemental de Musique (Harmonies. Fanfares. Symphonies. 

Chorales).
'•Festival Groupement de Limonest. (69760).

-Festival de chorales - Chorale Sainte-Cécile.

EAUBONNE (Val.d’OIse 
(Ile-de-France)

- CHAZAY-D’AZERGUES (Rhône) 
L’HOPITAL (Moselle) 
MARANGE-SILVANGE (Moselle)

23 mai 1976
Roux. 95600 Eoubonnc.

M. le Président de la Fanfare de Limonest (G9760).
M. Jean CLAUDE. 15. rue du Moulin. 57490 L’Hôpital.
M. Robert CAHEN. 4. rue de la Fontaine, Marance-Silvange. 

57300 Hagondangc.
M. Raymond PLANTY. 3. bd Patrice de Cumont ou à M. 

Léon BONNIN, 36. ruo de Verdun, 17*100 Saint-Jean-

23 mal 1976 
29-30 mal 1976
29-30 mai 1976 Festival.

ST-JEAN-D’ANGELY
(Charente-Maritime)

Festival National ouvert è toutes les sociétés musicales.30 mai 1976

d’Angely.
M. le Président de la Batterie-Fanrc. Salnl-3onnot de-MurcST-BONNET-DE-MURE (Rhône) Festival Groupement Saint-Syniphorien-d’Ozon (693G0).30 mal 1976

(69720).
M. BERNAXONl Georges. 011G0 Neuville-sur Ain.
M. BERTRAND, directeur du Conservatoire (La Rochc sur-

NEUVILLE-SUR-AIN (Ain)
. L’AIGUILLON-SUR-MER (Vendée)

30 moi 1976 Festival - Congrès départemental. 
Festival départemental.30 mal 1976 et Juin

Yon (Vendée).
M. André PAIRAULT. président. 79170 Pértgné. 
Société « La Genllsicnne » à Genlis (2110).

PERIGNE (Deux-Sèvres) 
GENLIS (Côte-d’Or)

30 mai 1976 Festival.
Fête fédérale des Sociétés Musicales de la Cote-d Or.
Rassemblement Interrégional des Anciens de la Musique Nationale des C.J.F.

197630 mal M. Marcel MURETTI. 117. avenue Henry-Dunan!. Nice.NICE (Alpes-Maritimes) PentecôteS. 6. 7 juin 1976
Tel. 84.23.79.

Mmo Lucie LAURENT, présidente, 1, rue de Flandre. 57290
de Châtel-Guyon.

FAMECK (Moscllo) Festival de musique et Majorettes.6 Juin 1976
Famcck.

M. Claude VIAS, Saint Cicrs-du-Taillon. 17240 Salnt-Ger.is-SAINT-CIERS-DU-TAILLON (Ch.-Mme) Festival de musique.G Juin 1976
dc-Salnlongo.

M. Robert LACOSTE, Quartier Plalsanco, Aubctcrre 16390Harmonie. Fanfares de marche, batteries, majorettes.AUBETERRE-SUR-DRONNE (Charente)6 Juin 1976
Snint-Séverin.

M. Roger BERTRAND. 9. ruo du Haut-Mont. 57680 Corny- .CORNY-SUR-MOSELLE (Moselle)6 et 7 juin 1976 Festival.
3ur-Mosellc.

Fostival départemental du Rhône et Groupement Rhin et Trambouze (Rhôno). M. H. LAGER. président. 10. Bd Alsace-Lorraine, Bourg-de-BÛURG-DE-THIZY (Rhône)12 et 13 juin 1976
Thizy. 69240 Thlzy.

M. L. ABRAM, 2. place Jaboulay. 69230 Saint-Genis-Laval.Festival Groupement Salnt-Gonis-Laval.
Fostival Groupement Neuville-sur-Saône (Rhône).

12 et 13 juin 1978 SAINT-GENIS-LAVAL (Rhône)
M. le Président de la Fanfare de Genay (69730).GENAY (Rhône)13 juin 1976
M. André COSTA. Président. 12. Route Nationale. 579-10METZERVISSE (Moselle)13 juin 1976 . Festival.

Metzcrvisse.
M. Mîchol ALCARAZ. secrétaire. 1. rue Martln-L’HuilKer. 

57170 Château-Salins.
M. André SIBLER, Président. 7. rue du Château-d’Eau, 
Basso-Ham. 57110 Yutz.

13 Juin 1976 CHATEAU-SALINS (Moselle) Festival.

13 juin 1976 MANOM (Moselle) Festival.

M. François WEBER. 25, rue du Cimetière, Volmcrangc-VOLMERANCE-LES-MINES (Moselle) 20ème anniversaire.13 Juin 1976 Festival
les-MInes. 57330 Hcttange-Grande.

SAINT-JULIEN-MOLIN-MOLETTE (Loire) M. Victor GUERRY. Le Mas. Saint-JuHen-Molin-MoIette.Festival do musique.13 juin 1976
42410 Pclussin.

Festival de musîquo et de majorettes de l’Union des Sociétés Musicales do 
la Dordogne organisé par là Société Musicale « Accordéon-Club de Boives ».

BELVE8 (Dordogne) M. André CHEYROU. 24170 Jollmont-Ô-Belves.13 Juin 1976

13 juin 1970 
19 et 20 juin 1S7G

SAINT-AMAND-DE-BOIXE (Charente) 
CnEUTZWALD (Moselle)

Mmo LINKENHELD. 7. allée Castaignc. 1G00Q Angoulûnie. 
M. Alfred ROTH, président, 30, rue dos Amandiers, à

Festival de majorettes.
Festival du 50eme anniversaire - Chorale « La Houvo ».

Crcutzwald.
M. René JOLIVALT. 23. Fg Raslenno. 57330 Hettnngc.
M. Jean-Pierre ARTAUD, secrétaire. 5-329. rue Théodore- 

de-Gnrgnn. 57000 Motz-Devont-lès-Ponts.
M. Michel Brisso. directeur de l’harmonie, Doullcns-Barly.

31. rue Watteau, 80000 Amiens.
M. BARTHEL Albert. Président, ü Scorbe-Clalrvauv, 86140 

Lcncloltre.

HETTANGE-GRANDE (Moselle)19-20 Juin 1976 
19-20 juin 1976

Festival.
Festival.METZ-DEVANT-LES-PONTS (Moselle)

Festival et concours Inter-départemental.OOULLENS (Somme)20 Juin 1976
Festival Départemental.20 juin 1976 SCORBE-CLAIRVAUX

Centenaire Harmonie Républicaine, Festival de Musique. 
Festival de l’Union départementale.

M. SARZI, 3. rue dc_ Fossés. Narbonne (Aude).
M. Maurice JAMET. 25. rue des Trols-Maries. Modnnc 73500.

20 juin 1976 COURSAN (Audo) 
MODANE-FOURNEAUX (Savoie). 20 juin 1976

M. J.-M. COLLEN. Casino de Charbonnièrcs-lès-Bains (69260) 
M. le Président do la Fanfare. 69-160 Salles-en-Beaujolais. 
M. Lucien BERGE, »Révcll Musical» Courccllcs-de-Touraine,

CHARBONNIERES (Rhône) 
SALLES-EN-BEAUJOLAIS (Rhône)

20 Juin 1976 
3 et 4 Juillet 1976

Festival avec épreuves de elossoment.
Festival du Groupement de Viüefranchc.
Festival intorcantonal de musique - Channay-S/Lathan.CHATEAU-LAVALLIERE flndre-cl-Loire)4 juillet 1976

37330 Chntcau-la-Valliêre.
FAREBERSVILLER (Moselle)4 Juillet 1976 M. Santiago CASTANEDO 14. rue du Dragon. 57450 Fare- 

bcrsviller.
Festival.

DISTROFF (Moselle)4 juillet 1976 
4 juillet 1976

M. Roger RITTIE, 14, rue du Château-d'Eau. 57134 Distroff.Festival.
Harmonies. Fnmaros do marche, Batteries simples, Batteries-Fanfares. Ma]o-LESTERPS (Charente) M. Jean BARBIER. 71. Route do Poitiers. 16500 Cunfolcns

rot tes.
Festival de musique.SAINT-FORT-SUn-GIRONDE (Ch. Mme)A Juillet 1970 M. Alcldo SUIRE, Sainl-Fort-sur-Girondc. 17240. Salnt-Genir.-

de Saintongc.
KIRCHNAUMEM (Moselle) . M René MICHELS, Ecole Oberiùiumen, 57480 Sîorck.11 juillet 1976 Festival.

Festival du Groupement do? Trois Cantons (Rhône). M le President de la Fanfare, 69430 Qulneic.
M. Jean ZUTTCRLING. 63. Grand-Rue. Gomelarvge, 57220 

Bouta»/.

OUIMCIE (Rhôno)25 Juillet 1976 
15 août 1976 Réserve aux Sociétés Insulaires.ILE-DE-RE (Charente-Maritime) 

GOMELANGE (Moacllc) Festival.21-22 août 1976

DIVERS

Secrétariat de In Fédération du Sud Est. 28-1, , Vendôme.Examens ;;up<'jrluur$ Fédération du Sud-Est. 
Examen (niveau moyen) U.D. du Rhône

LYON (M.J.C. - 101. Bd des Etals Unis,25 avril 1976
69003 Lyon.69008)16 mal 1976

Secrétariat U.D. du Rhône. 284, rue Vendôme, GÔ003 Lyon.A définir
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*St* TRANSATOUR

Musicale de France propose îôtef et le pas. Possibilité d'organiser une soirée au

**• S. C. T. T. V. **- ** *1 mWmum, **-*avec
théâtre sur demande. Au prix de 127 F par personne 

ï Pour tous renseignements: S.C.T.T.V. TRANSATOUR, 34,
I **— Tél. 522.83.37 

********¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥¥
Lie. 183de Lisbonne, 75008 PARIS +rue

INTERNATIONAL SOCIETY 
FOR MUSIC EDUCATION (I.S.M.E.) 

Section Française, 175 rue Saint-Honoré, 75001 PARIS29 & 30 Mai 1976 

LE T0UQUET-PAR1S-PLAGE 1T.

Xllème CONGRES du 10 au 17 JUILLET 1976 
à MONTREUX (Suisse) ?

?•Cote d'Opale »< Perle de la congressistes françaisUn programme de voyage est proposé aux 
au départ de Paris, Dijon et Lyon.CONGRES NATIONAL D’ETE 

DE LA CONFEDERATION 

MUSICALE DE FRANCE

$
SUISSE. AUTRICHE et BAVIERE estUn voyage après congrès en 

prévu du 19 juillet au 27 juillet.
Clôture des inscriptions le 24 avril 1976.
Pour tous renseignements s'adresser à: „

S.C.T.T.V. 34, rue de Lisbonne - 75008 PARIS ■ Tel. 522.83.37

t
S! '

5.500 sociétés et plus degroupant 46 Fédérations Nationales pour 
550.000 membres
CONCOURS INTERNATIONAL DE MUSIQUE 
GRAND FESTIVAL CONFEDERAL - prévu pour

PETITES ANNONCES- Toutes formations 
50 Sociétés et 3,000

Payables d’avance a raison de 3 F ia ngno des 32 lettres 
signes ou intervalles 4- r.V.A. <zu h)

(Nous ne transmettrons gue les lettres avec enveloppe timbrée)
participants.

Siège deRENSEIGNEMENTS - INSCRIPTIONS : à partir du 15 Février 1976 au 
la Fédération des Sociétés Musicales du NORD et du PAS-de CALAIS, . 
Alexandre-Desrousseaux, 59000 LILLE.

OCCASIONS

■ A vendre Saxo-Baryton Coues- 
non la grave. Etat neuf. Tel. - 
931.4G.GD après l'9 heures.

OFFRES D’EMPLOIS $8
■ Ville de Normandie recherche 
Chef Batterie-Fanfare. Travail et 
logement assurés. Ecr. au Journal 

nu 280, qui transmettra.France-Inter sous

sæsOTPH
tambour-major jouant le 

cor d'harmonie, pouvant diriger 
25 à 30 tambours ou clairons et 
assurer une partie dans la forma­
tion de l’harmonie. Pourrait éven­
tuellement donner des cours a 
des élèves du Conservatoire Mu­
nicipal. Emploi de gardiennage 
de parc assuré. Adresser candi­
dature à M. le Maire de MONT- 
LUCON - 03100.

B Recherche tous instruments 
de musique. M. TUVERI Kene. 
ïk rue Bellittrd. 75018 PARIS. 
Tél. : 60fi.21.01.

sociétés musicales su r
\Ad'un do vos proches, il suffira 

d’envoyer une carte postale. «Jac­
ques Bal dira pour vous : « BON 
ANNIVERSAIRE ».

Deux fois par mois^ r<tquip“ 
Jacques Bal - Xavier Fauche, se 
rendra sur les lieux de travail 
d’un boulanger d un Pompiste... 
pour mettre « LA MAIN A LA 
PATE ! »

Tiïrtià ?u»n ir^ent^dS-
prêter un air sur trois instru­
ments différents dont il ne sait 
pas jouer. Le premier correspon­
dant qui découvre le titre du 
morceau gagne un réveil.

Dans un deuxieme temps, un 
de la nuit sera invite 

direct avec Jac-

Chaque matin Ja-cques Balré- 
veille les auditeurs de FRANCE- 
INTER dans la bonne humeur, la 
gentillesse et l'entrain.

Décontracté, au son de 1 accor­
déon. de la fanfare... il décoché 
un clin d'œil complice a ceux
?ein5fa nStnt ponmistls vortiens, travailleur
veilleurs de nuit.- boulangers, U- ^u“n^scrPo™ le remercier de

et de tout ce qui peut procurei s ^ôisième temps fort : « DON-
lcs petites joies de la journée. nfZ-NOUS UNE BONNE RAI-

5 heures - 7 heures est ui e DE VOüS DEDICACER UN
émission d'eveil chaigé de e DISQUE, en nous écrivant une
participer au maximum 1 * histoire qui vous est arrivée ».
teur. d’établir un contact cha- ” « l aRT D'ACCOMPLIR LES
leureux. RESTES » est une rubrique

«5 H - 7 H» une succession fc. rinvcntaire de tous
de rendez-vous, de prétextes P «trucs» et astuces culinai-
se glisser gentiment chez laudi- JM. a^iteurs auront en-
teur. v*>r* vovés par ourrier à France-Inter.
detvoS'jacquerB^p?^ de Pour souhaiter l'anniversaire

lfa ré.
■ A vendre SAXOPHONE-BASSE 
américain. Sous marque - CONN - 
En bon étal. Prix très intéres­
sant. Harmonium très ancien, 
cinq octaves. En bon état. S’adres- 

à M. SOMELETTE, 77. ave- 
de Conflans, 78260 ACHERES.

H A vendre timbales cuivre 54 - 
59 - 63 cm. Accordeur élect ioni­
que Nocquet. 13. bd Soils-BIossjic. 
36000 POITIERS.

DIVERS

l:ser
nue

siquemavccndes Tanf?™. dc/or-

enreaislrés. En J in 
concours permettra de sélection­
ner les di.v meilleures formations. 

EN AVANT LA ^SIQUE !
SerViCl%ZeZ'ÎA™ BC,Fg

üî Village région de LYON cherche 
retraité ou autre pouvant donner 
cours dans Ecole uMsique et di­
riger fanfare. Logement assure. 
Ec-r. au journ. s'No 284,

f

E Pour harmonie et fanfares : 
1) « ROYAN-LA ROCHELLE ». 

redoublé avec tamboi.es et cpas
clairons, morceau d’ensemble au 
concours de musique de Meslay- 
du-Maine le 6 mai 1973 : 2» « Sa­
lut du 117èniè R.I- »• Marcne 

tambours et blairons, mor- 
d'en.scmblc au Congrès de 

ïa Fédération Musicale des Ar­
dennes le 23 juin 1974 : 3)
« POURQUOI PAS ». Allegro de 
concert, très brillant. Chaque 
morceau (orchestre complet avec 
conducteur). Harmonie : 20 F. 
Fanfares : 17 F, Parties séparées. 
1 F envoi franco. Remise 10 % 

sociétés. M. A. BONTEMPS.

INTER
36-20.

DEMANDES D'EMPLOIS

B 1er Poix de Conservatoire cher­
che place Directeur Harmonie et 
Ecole de Musique. Ecr. au journ. 
sous n° 231.

S Etudierais propositions repré­
sentation firme française ou 
étrangères domaine musical. Ecr. 

journ. sous nu 282.

0 CLARINETTISTE, 54 ans, ni­
veau prix de Conservatoire na­
tional. ancien de la Musique Na­
tionale des C.J.F., cherche emploi 
clar. solo harmonie et prof, ecole 
de musique. Accepterai emploi 
complémentaire. Ecr. au journal 
s No 233.

■

;avec
ceauAgrégation de musique

choral (1976). .
1 . Programmé de caractère gé­
néral non limité à la discipline.

a) l’Art italien au Quattrocento, 
cités d’avant-garde et figures de 
proue ;

CHAQUE MUSICIEN DOIT ACHETER UN MACARON C.M.F. 
AUTOCOLLANT (pour le Centre Musical de Toucy)

:
■ au
.

aux „
Auteur-compositeur. 10, rue Pas- 
teuc. 536(K) EVRON.s1 ■3 b) la théorie de l’imitation en

et dans les Beaux- 
XVIIème et XVIUeme

UE
littérature 
Arts aux

Histoire de la musique, 
programme de questions et

1 œREALISATION DE DISQUES. 
BANDES CASSETTES à partir 
de vos propres enregistrements 
ou de nos prise de son sur pla­
ce : par spécialistes. M. MOU- 
REAUX-NERY. 92, rue de la 
REAUXNERY. 92, rue de la 
Pompe, 75116 PARIS. Tel. : 
553.47.15

g
5 •
\8.

MUSIQUE MILITAIRE Pd’auteurs.
1. Questions :

a) la messe polyphonique
Concile de Trente

1des m La Musique du 5ème RJ. ré­
serve quelques places à 
musiciess jouant les gros 
horns. Facilités pour suivre les 
cours du Conservatoire. S'adres­
ser au Capitaine chef de musi­
que GRELL - Camp de Sa tory - 
VERSAILLES.

desorigines au 
inclus ; 

b) la
sax-

musique de chambre de

17<*) la symphonie an XIXème siè­
cle après Beethoven ;

d! le naturalisme dans 
tro lyrique de 1900 à nos jours.
2. Auteurs : „ . .

Guillaume de Machaut - 
Messe Notre-Dame. ,

b) Mozart : Quatuor a coi des 
K 465, dit « des dissonances ».

c) César Franck : Symphonie.
d) Darius Milhnud : Le Pau- |

vre Matelot. .
(B.O. Note du 23 juillet 1975).

Musique de Bal Champêtre, 
gros succès assuré. Chez G. AR­
NAUD, Compositeur, 31600 MU­
RET.

3

s-
le théâ-

TROMPETTES
TROMBONES SUCCES OBTENU PAR NOS RECUEILSa) APRES LE TRES GROS

LE BAL ALSACIEN et LE BAL A PAPA
VENONS D'EDITER NOTRE 3ème RECUEIL

CORNETS
CORS D'HARMONIE 
CORNETS - TROMPETTES

NOUSCORS ALTOS
BUGLES

*SAXOPHONES v.
NOUS VOUS RAPPELONS QUEALTOS

BASSES 1P N/inRPFAlIX FACILES DE CARACTERE CHAMPETRE ET 
ûi qAClFN SPECIALEMENT CONÇU POUR PETITE FORMATION 
SSwMONœET FANFARE POUVANT CONVENIR POUR LE 
CONCERT OU LA DANSE.
POUR EXAMEN. ENVOI GRATUIT d une partition Chant Ut ou bib

(Joindre 6 F en timbres poste)

/■

CONTREBASSES
et leurs accessoires ;.'3

baiesDistributeur des cym 
turçues K. ZILDJIAN

Tambour et Clairon) 
Musique d’André RELIN 

(VicoProaidont de la Confédé- 
Musîcale de France) 

EST EDITE AUX 
EDITIONS G BESSON 

03300 CUSSET

(avec

Paris
instruments de qualité artistique

8 RUE DE NANCY ■ PARIS 10° • TEL. i

Éditions Georges BESSÛÜration

Tél. (70) 98.39.6103300 CUSSETLA MOTTE
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àsilence d'or.Sx 3? iTiïTsars s
u finesse. M. André Staub lui-meme 

se laissait envoûter par la perfection 
harmonieuse de sos Jeunes. - •

Une toccata brillamment exécutée par 
à bretelles »

IFÉDÉRATIONS RÉGIONALES INSTRUMENTSqulse

[ DE MUSIQUE A VENTarticles de cette rubrique sont insérés sous la l'ensemble des « orgues 
do Kingorshe.lm lança le défi a la -rei­
ne des Instruments » pour avoir trop 
longtemps gardé le monopole de la mu­
sique ‘sacrée. M. André Molnali est ré­

décidé à poursuivre la campa-

Les
responsabilité du président de chaque Fédération.

• •

U: Les textes doivent nous parvenir avant le 5 du mois solumont
gne de persuasion. . ,

Quel beau tableau de vitalité saine, 
cotto Jeunesse du Sundgau ! Il sort 
do la lourdo glôbe un bouquet de fines 
fleurs, offert par M, Aime Arnold. En 
fait, la beauté naturelle d inspiration 
orientale se passerait aisément du sup­
port artificiel de l'électronique. Bien 
quo ou bout d'une certaine expérience, 
le poète et le technicien s'accorderont 
parfaitement. ....

Qualité musicale, toi fut le thème ma­
jeur amplement débattu et vérifié tout 
au ' long du congrès. L'Accordina do 
Mulhouse eut l’honneur d'en faire la 
démonstration ta plus éclatante Une 
symphonie en quatre mouvements, de 
stylo classique, magistralement inter­
prétée par un orchestre prestigieux, voi­
là l'objectif atteint avec brio. M. Boy- 
mond Vorburgcr n le droit d en être fier. 
D'autant plus quo bien dos disciples 
suivent do près la voix du maître. Etre 
dépassé, sera sa gloire. Une tçllo Pro­
motion suscitora la < reatlon do musi­
que originale au sein de la pleiado de 
Jeunes chefs d'orchestres, portant Je 
souci do la culture populaire. Evitant 
fécuell de la facilité démagogique, la 
fédération des sociétés d accordi°n a 
conscience dp l'enjou do sa respon.,.-
h’pJur clûturor cette. extraordinaire ma­
nifestation. culturelle la vallée de Muns­
ter ajouta une allègre not®...folfi°ri2n®’ ■ Ainsi M. Ernÿ Rlmmley certifia les nou-, 
vellcs convictions de l'appui d authentl-

CiAÛ nom de M. le député maire- Gèor-‘ 
oes Bourgeois et de la municipalité de 
Pufvershoim, M. l'adjoint Pierre: .Meyer 
exrîma ies plus elogieuses JéUc'tations 
aux Jeunes accordéonistes et a leurs 
dirigeants. Et après les nombreuses dis. 
tirictions décernées aux concurrents. M. 
Pierre Meyer dédia le prix hors concours .

composé des parents et amis 
en reconnaissance de 

chaleureuse dans la di-

■ qui précède l'insertion.
■ :

SJ&'S.’&Ss
l'Harmonie Municipale, dirigée par un 
chef énergique et souriant.

M. Losieur très touché, remorcla tous 
■ ti Aa M n rfp Liesse ses musiciens, et dit sa Joie et saLes Musiciens de N.-p. ae. Liesse f.ert6 he hlri0er un tel ensemble.

ont fêté Sainte-Ceciie Deux musiciens de l'Harmonie furent
■ mAnlQ 6oo. à l'honneur. MM. Adam ot WHHot qui

Conime chaque année Ja s0 virent romettro diplômo et médailleque. 1 Harmonlo - municl^le _do Not e^ d<argent pour 25 ans do présence, et
Dame do Lie«o a Jeté sa_ p diplôme et médaille do bronze pour
Sainte CecIle Dhnancf.e matin 30 novem anné0S de â ■ Un doubIe ban

■ rrt<,i,re,|7Sdelîl“rc,,fpou'"^ So'°l -ût bauu en l0Ur honneur, 
la Basilique ou là messe fut célébrée 
par le Père Tbémas. assiste du Pore 
Donscn. , . , ..

Sous lé baguette de leur chef. M.
Pichorin/ les musiciens Interprétèrent :
-Te Déürn» do Charpentier; «Gloire a 
Dieu». «Voûte mystique ».* Tondis que 

La chorale de

AISNEH\.
i. .
Ü

h
■

ï!> arlod sa.MUSIQUES
D'ALSACE•i PLACE DES VICTOIRES 75002 PARIS 

Téléphone 260.00.40
le monde proclame », 
la basilique, sous la direction du Pure 
Donsen, prêta son àlmablo Concours. • 

A l’Issue de la cérémonie religieuse, 
un vin d'honneur offert par la munici­
palité fut servi à l'hôtel de ville. Mon­
sieur Plcheljn. maire de Liesse, direc- 

' leur de l'Hannoriie municipale et secré­
taire général do la Fédération départe­
mentale des Sociétés musicales de l’Ais­
ne. prononça une allocution dan3 laquelle 
il rendit un poignant hommage à Maître 
Augeix. prématurément disparu. Il re­
mercia les personnalités présentes d'avoir 
accepté son invitation et remercia tous 
les apiis de la musique de participer 
à cette syjnpathiquo manifestation. •

M. AIHot, président de la Fédération 
départementale de Musique, prit à son 
tour la parole, ‘eut- une pensée émue 
pour Me Augclx,- félicita M. Pichefiri 
pour sa brillante promotion et ajouta à 
l'intention des jeunes musiciens : «.Dans’ 
ce monde troublé où nous ‘ vivons, la 
musique permet do mfeux comprendra, 
et nous avons besoin de toutes les 
bonnes volontés, particulièrement de vous, 
les Jeunes, qui êtes un gage d'avenir 
et. de continuité.-

M. Lesein, conseiller, général, maire de 
Sissonno. prit la parole, rendit hommage 
l Mc Aùgcix et félicita M. Plchclin pour 
sa brillante promotion.

M. Aumont. député, prit à son tour 
fa parole : .il félicita la phalange musi­
cale pour sa bonne présentation et 
l’assura de son appui tant moral que 
financier.

A i‘Issue du vin. d'honneur. l'Harmonie 
défila dans • les rues de fa cité. .Puis 
un .banquet réunît à /'hôtel Saint-Nicolas 

personnalités, les musiciens et les 
bros honoraires. de la Société.

A l’issue du repas, M. Pichelin prit 
la parole. Il remercia les personnalités 
d'être venues présider. cette fête do la 

•musique. Il remercia également les mu­
siciens de leur participation active.

M. Thirault, directeur du Conservatoire 
de Laon, président artistique de la 
Fédération musicale de l'Aisne et secré­
taire. général de la Confehératlon Musi­
cale do France, remercia M. Plchclin de 

accueil et le félicita pour sa bril­
lante promotion.

Vers 18 h., tous sc séparèrent, heu­
reux de cette bonne journée.

H ■ '. a
»

HAUT-RHINm •• 8x58>5Congrès des accordéonistes à 
Pulversheim : *

Derniers échos
Dimanche matin, à l’issue des travaux 

de l'assemblée générale 1975 de la 
« Fédération des sociétés d'accordéon 
dir Haut.Rhln • à Pulversheim. les dé­
légués dos 26 sdelétés participant au 
congrès se sont rendus au monument 
aux' morts. • Après l'ouverture de la cé­
rémonie par la fanfare du corps des sa­
peurs-pompiers. MM. Raymond Vorbur- flu publie
gcr. président cio la' fédération et Guy des muSiCiens, 
Jaegy président de l'accordéon-club de sa participation
Pulversheim, déposèrent une gerbe au 
pied du monument, à gauche et à droi­
te duquel se tenaient les portos-ora. 
peaux et dos jeunes filles en costumes 
régional. „

Les présidents et les directeurs des 
différentes sociétés furent ensuite Ica 
hôtes de la .municipalité dans la salle 
des séances de la mairie.

M. Georges Bourgeois, député-maire, 
entouré do MM. les adjoints Meyer et

fiI V
WÏ ■
é. l - FLUTES

HERNALS
n

è
m |ET b (

SANKYO
*

trompettes
GETZEN

v i /ÿ-'K gnlté. Ch. NUSSBAUM 
(Extrait du « Bassin Potassique »îifRr;

ARDENNESL <. ■ : ».

èfo:
adjoints Meyer et 

Meiéch et de M. Schmitt. secrétaire 
mairie, souhaita oux Sainte-Cécile en Ardennes

La presse locale a longuement relate, 
avec force photos, la célébration de a 
Sainte-Cécile par les Soclules de la 
F M A dont le Président Pihet fut pré­
sent » Nouzonville. Ncufmanil. Charle- 
viilc-MézIères (Harmonie Municipale) et 
Margut. et le Président Honoraire à

V<Partout messe en musique et- défilés, 
souvent, hommage : aux =
parfois concert spécial : quelque fois 
assemblée générale, avec un festival 
à Vouziers. comme à 1 acc.°l’J,ut^!' ,es

Nous ne mettrons en lumière <lu® J®® 
points originaux de chaque célébration .

BEAUMONT-EN-ARGONNE : • La Renals- 
sance'» rend un hommage partlcu 1er 
à un disparu de 1975. André Bernier.

L'H M DE CHARLEVILLE-MEZIERES : 
Execution de « Litanies du Samedi- 
Saint « (D. Dondeyne) « Hymne do la 
C.M.F. » (Boutry) et «Choral and 
Out » à l'église Saint-Rémy, avant les 
aubades à M. le préfet des Ardennes.

H. S.N.C.F. DE CHARLEVILLE-ME­
ZIERES : Interprétation de « Marche Hé­
roïque du Roi Jean » (Semler Collery)
« Cortège Triomphal • (Coitcux).

ENFANTS D'YVOIS DE CARIGNAN ; 
Comptant 95 exécutants (avec ses aides 

w 42 élèves, scion I A.G.
Interprétation d'œuvres de

général do la 
congressistes une cordiale bienvenue a 
Pulversheim et les remercia d avoir 
honoré les morts. Il félicita les res­
ponsables des sociétés de développer 
lès connaissances culturelles de la Jeu­
nesse en Jui permettant de s'épanouir 
par ia musique. « Vous rendez, un 

■ service aux parents, cor ils savent 
que leurs enfants sont entre de bonnes 
moins » ajouta M. Bourgeois qui souli­
gna aursi la portée des concerts popu­
laires qui représentent les traditions 
de" notre pays.

Lé député-maire cita 
responsables du club de Pulversheim. 
des « animateurs infatigables » et dit 
l'intérêt du concert de l'aprôs.mldi a 
l'église, lieu de silonce. donc propice 
à l'audition de musique de haut niveau. 
L’idée du concert à l'éqlise est très 

' chèr3 à M. Vorburgcr ; l’auditoire pour­
ra juger les progrès réalises par les 
musiciens. M. Bourgeois conclut en 
souhaitant que le dynamisme continue 
d'animer les dirigeants pour le plus 
grand succès des sociétés.

M Vorburgcr dit être très sensible 
le congrès puisse se dérouler 
Infrastructure qui permet do 
ic développement des actl- 

II rendit hommage 5

ET TOUS INSTRUMENTS 
A VENT

'CLASSIQUE ET VARIETES"U P
les
imm

ft
II VENTE * RÉPARATION 

SERVICE APRÈS VENTE
Atelier spécialisé 

pour les bois et les cuivres

ilen exemple les

'
I!son :
:

HIRSON
La Fête de Sainte-Cécile de l'Har­

monie Municipale
Fraternité des musiciens do l'Harmo- 

toujours avec beaucoup do soins, et 
nie Municipale d'Hirson. qui préparent 
d'enthousiasme la célébration do leur 
Sainte-Cécile, qui débute par uri concert 
donné en i'Eglise Notre-Dnme-de-Lour- 
des.

médaille vétéran avec 
médailleà ce que 

dans une 
promouvoir 
vîtes musicales.
M Bourgeois de stimuler et ue soute­
nir ces activités, d'avoir mis do remar­
quables installations à la disposition 
des sociétés. Il loua aussi 1 activité 
du club de M. Jaegy ot souhaita finale­
ment un auditoire nombreux ou concert 
avec ou programme des œuvres origi­
nales pour accordéon. Avant do clore. 
M. Vorburgcr remit-a M. jMpy la croix . 
d'officier du dévouement artistique et 
musical.

RETHEL : 80 instrumentistes ont fêté 
leur patronne.

REVIN : L’U.M.R. a trouvé une am-
avec

Abdeheramanc.
étoile ; D. Mattla Baptistin. 
vétérant avec étoile ; Priou Auguste, mé­
daille vétéran avec étoile ; Amcndola 
Louis, médaille vétéran ; Harracn Au­
gustin, médaille vétéran ; Wlllame Ro- 
fcert. médaille argent.

Union Artistique et intellectuelle des 
cheminots français : Mordoff Henri. 
Etoile Civique ; Barlei Paul, Ails - 
Fclcncos - Lettres : Badie Francis, me- 

; Gailinaro Jean, diplômo 
Roux Pierre, diplôme d'hon- 

; Rossi Alphonse, diplôme d'hon-

binncc solennelle de renouveau.
directeur Rovinois Jeande Margut) et 

statutaire.
R. Coiteux.

A DEVILLE ET FROMELENNES : ou trois 
musiciens Christian Bodart et Marco . 
Sraibant (30 ans) et Achille Piôrrct 
(50 ans) furent décorés de la C.M.F.

FUMAY : L'H.M. sous 
de M. Devy. olilgne 65 exécutants (do 
13 ans moyenne d'âge).

son nouvoau 
Balay.

RIMOGNE ; L’Entente rejoue les mor­
ceaux précités des Mazures (avec la 
direction, depuis 55 ans. de M. Paul 
Maurice).

SEDAN : Au concert spécial do Stc- 
Cécile. avec la présence du president 
Pihet, les jeunes tambours donnèrent, 
en première audition, • les marches et 
refrains de l'Empire ». et remportent un 
très grand succès. . , ,

SiGNY-L'ABBAYE : « L'Eveil « en pleine 
son chef M.

M. Ic doyen Dumont occueille tou­
jours très agréablement fidèles et mu­
siciens établissant ainsi un heureux 
équilibre dans le .déroulement de la 
cérémonie.
- M. Lesieur avait mis au -programme 

la Marche d'Aïfla, de Verdi, le Canon 
sur une basse obstinée do Pachclbel. 
la Romance de fa 4cmc Symphonie do 
Schumann, ainsi que le Cantique de 
Jean Racine de Gabriel Fauré, dont 
la chorale « Amitié ». crée en octobre 
et regroupant en. son soin des éléments 
de tous ies horizons qui aiment 5 
chanter.

L'exécution fût parfaite, les voix har­
monieuses, justes, Mme Lemairo.. pro­
fesseur au lycée, et à l'école de Mu­
sique. dirige cet ensemble avec bonheur, 
alliant la compétence au dévouement 
e« à une extrême gentillesse.

dnllle Bronze 
d'honneur : Ila direction
nour 
peur.

Coupo du Conseil Général : Canal»; 
Jcan-Picrrc ; Barlei Paul.

Médaille du Conseil Général 
net Emile. Chappe Edouard. Jouve Ma- 
rius, Bltonc Lyne. Salot Vincent. Ga­
gna Sylvie, Plauchud Véronique.

Breloque du Conseil Générai : Oo- 
bono Marie-Laure. Bcnkara Joëlle. So- 
riani Catherine. Crespl Pierre. Von Dor 
Borqh Serge, Maurel Jean-Louis. Bonnot 
Patrick, Marongiu Serge. Gonzalez Gil­
bert, Auluoro Yves. Olivier» Daniel.

Plaquette Conseil Général : Simonin! 
Philippe. Goupil Magnll.

Breloque do la Ville de Pjlarseille : 
Jnlnbcrt Alain.

Plaquette Conseil Municipal : Gulgay 
Joël. Dachir Christino. Novell! J.-Claude, 
Von Dor Borgh Nathalie. Garrigue De- 
nlse. .Esposlto Agnès, Süvc-stro Marie- 
Paule.

Bon de Caisse d'Eporgne : Marie Rol­
land. Dlradourian Bernard, Sllvestro Ge­
neviève, Bitono Yves, Sune Olivier, Cal- 
lea Serge.

Un brillant festival de musique à 
l'église Saint-Jean

GIVET : L'H.M. Interprète • Messidor ». 
. Ave Verum » (Mozort) ot Marche Mili­
taire do Schubert après avoir donné un 
brillant concert pour lés « tètes blan­
ches » locales.

GRANDPRE : « L’Union Sacré - des mu- 
avec dos 

Menthols, sc

Bon-
train d'acquérirL'accordéon est en 

son titre de noblesse. Enfant, pauvre.
’sodé^^Mcîlblam^ia1 soliSTda bate­
lier. Il est entré discrètement au bis. 
trot du port et so contenta d animer le 
bal musette ou d'accompagner la chan­
sonnette. Depuis quelques années se 
développe un important mouvement de 
promotion de l'accordéon. Une leunessc 
ardente a pris goût a la v.r uosite ins­
trumentale et découvre maintenant la 
richesse Inédite de l'orchestration. En­
couragés par Ins progros de leurs élû­

tes directeurs ont ouvert I «’Çcès 
sommets. De sorte quo la federo- 

lien des sociétés d'accordéonistes 
Haut-Rhin ce félicite d'avoir pu décor- 
lier à de nombreux Jeunes artiste:», do., 
orîx de reconnaissance de Icm-s talents, 
iors du concours fédéral erg api su pi- 
manche à Puivcsheim. Mais lo Ppu. 
d'honneur du oréatdent de la féd'.-r.iiioii 
M Raymond Votburué»-. est la conr:<»c..i
tion du festival dus oicticstres d e -cdioo. leur apres u»io 
te qualité; occuo.Hr.nt de nb.auco extrnor-
Tégiico d,; Pulvorshuim. d,S régna au roun-,. 1^ familles

Au nombreux public venu dos quauu jointes oux mttajcion'i.
coins du département le pier.id-sut l' -p1 .V.Otl7OM • Le cIï-jJ Horiit-r. dirige scu
ois Jaëgy aore-so les plus èordiags Munoclens. (qui
lutations. Dés l'ouvorturO--Inattnmnu P‘ | cn»ut«? : retrqover a f--.imo)
f'orchestra d'ftCCOrdcnn do- Sm: l;lom.. * oj.-. . ,>.,.:,lC.Kjnf»r Rru<.>lte» c»»P«0 
sotld la direction du M. Edv „;forî la convTium. de r-.u-
l'altentlon de l'r.tidllohr- fui •; y
vité9 musicales. Il rendit hommages a 
dons, mosurent (ours caoaçito.s -uv 
prouesses d'une ruovre oxfromomerit d:l- 
ficiio. Cor. jeunes uni surp'i" u->r
racour-ttque rte hmoe ttdsittù ronercu- 
lantn la moindre rféfnîlifnca oi'linatrc- 
mont c-toufféa n- lo bruM.-rn- «l'an 
olstanco rllritraiio 

Mieux préparés h
par ce merveilleux puhüc, te“ i-rne. ar. 
listes do S.*jiicht'im ont r-dml-ablement 

' joué une déifcleuao romança. ! .'ambiance

ascension musicale, avec 
Toussaint, sort avec scs majorettes.

DEUX-RIVES : Ou la messe et le repas 
eurent Heu. à nouveau, le samedi 
soir, avec les 80 exécutants do M. 
Grosjoan. . , , _

VOUZIERS : Ou ies clous de la • Se­
maine de • Sainte-Cécile » furent « Il 
était une fols l'opérette « avec de mul­
tiples chants par deux artistes locaux 
et ballets (majorettes) ; et le banquet 
de 220 couverts.

WARCO : Le nouveau drapeau fut boni 
et une rouvello conliniôro de 10 ans. 
M.-F: Durot. « intronisée • apres sa
mère et doux de sos sœurs.

siciens cl pompiers locaux 
renforts de Vouziers et r 
manifeste à nouveau.

HAYBES-SUR-MEUSE : Le molro Re­
nard. dirige à la baguette ses élec­
teurs et musiciens- è la fois.

LES MAZURES : La Lyre Républicaine, 
aidée de l'entente formée avec Rcnwcz 
et Rifiomc. Joue - L’Etandart do Jeanno- 

« La Marche Pontificale «, ded'Arc ».
Gounod. , . .AMAGNU-I.UCOUY : Le nouveau et |cu- 
ne chef. Marc Duval (fils du directeur de 
Réthel) dirige un brillant concert dans 
l’église mémo, après la 
Mascotte. « Le Roi s'amuse... •) avant 
do décorer pour 20 ans d.; service 
C.M.F. lo porte-drapeau Henri Huet.

« La Fraternelle - subit le 
le décès d'un administtn- 

fpüméè remarquable

La chorale paroissiale et Mlle Annie 
Ghys. h l'orgue, sc chargèrent avec 
efficacité do la partlo liturgique.

Le morceau de sortie, nouvellement 
composé par M. Lesieur fui très ap­
précié par les nombreux mélomanes.

A l'issue de la messe, musiciens et 
choristes étaient conviés par M. le 
doyen à prendre le verre de l'amitié. 
Tandis que les 50 choristes se diri­
geaient vers le Hou do leur banquet; 
les très nombreux musiciens et leurs 
invités s'apprêtaient de lour côté à 
se réunir à l'hôtel du Bon Accueil .au­
tour d'une bonne table.

On nolnlt à la table d’honneur. M 
AIHot. président do la Fédération. M. 
Brugnon, député. M. Mahoiidnaux. maire 
d'Hirson. M, Pépin, adjoint. MM. B»une! 
et Antoine, conseillers municipaux, et 
directeur de la batterie-fanfaro do i'Hir- 
sonnaifte. MM. Kellérer et Smivaqc, de 
Saint-Ouenfin, représentent la Fédéra­
tion. M. Lemaire, président de l'Har­
monie Municipale, entouré 
Dorvil lors. Serva. Bagolnl, vlces-prési- 
dants, c*- Lcsiour. directeur do l'Har­
monie.

Loo discours des personnalités, MM. 
Lemaire, président de l'Harmonie Muni­
cipale, Brugnon, dépulé et Mahoudeaux,

ves.

messe (La

BOUCHES-
DU-RHONE

MARGUET : 
môme jour. CHATEAUNEUF-LES-MARTIGUES 

Sélect Accordéon-Club de Châ- 
teauncuMes-Martlgues fête de 
\ü Sainte-Cécile

Select Accordéon Club de Clifi. 
teHuneuf-tei'-M-n tiqueu qi»l vient de p.-o- 
gre.-.^er dans not e Fédération en pas­
sant catego:»»; iî n'a pas manqué do 
sacrifit-r In tradition en honorant Sto- 
Cécile d'une M'.inlèro éclatante.

Devant la municipalité au complet, avec 
M. - maire Henri d'AltHlo. M. lo curé, 
(e Dateur Holsolboçk, président du 
Syndi»-;-i d'initiatl'.c. les présidents dos 

émi»wntes de lo corn-

I r-

MARSEILLE
Harmonie des Cheminots S.N.C.F. 

de Marseille
V

= L’hutépen- 
dn la mu- 
ynnu d f-

MOUVlONGUn-MEUSF 
dant « . 3i:ciiélîfl !0 d»re<. :c‘ir 

l UAICr. M- Scbilio.
Médailles et Diplômes obtenu 

les Musicietts, à l'occasionp»r
do Sainte-Cccllc 1075

MédniHa t!.: la Fédération Musicah- 
Bouchea-du-Rhôno : MHo Rodrigue

'.. UJUîi
pemay

NOUZONV1Ü t 
: iqc - Ail Pays Lor-a-n

rv.roi».:. • (TcçhaH o»v:..’ll 
auvêtllir.; d-: '•

Ht,ht «oréiuJe »• du Mtllnr. piii'donl ! uf- 
tlco lèiiqh.MX. av;m: du drosncr un 
bilan Sîitislîilsout du 1 :nr:- ntt A. v<

. ;
1... pr.'- id; il !J»|-.-d «li 

(tt-iay) «■ Chant 
. Miru.il- 

ot « Moon

< 50 C
de MM. nume.

Les loin po!U:.. dirigés par J -J Llor, 
c i ont' prouvé, a inor» leur complète mal- 
irifio, du moln.s leur désir do compré- 
honaion de la musique*.

- scs
Chantal. . ,,Médaille de la Confcdzmuon M>i-Itate 
de France : MM. Amalbert Glnincn 
médaillo dé 20 .uns do direction ;

i. -lu oorteenlratlor»

i i

f
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CONFEDERATION MUSICALE DE FRANCE 9FEVRIER 1976

f tait de l'occasion qui lui ôtait offorto louer los Sociétés Musicales dons leurs 
de souligner son souci d'animer la communes respectives nvont de lancer
musique d'un élan nouveau malgré un appel pressant vers l'effort qui doit
Iç3 difficultés do la’ société. cation musicale des Jeunes seul ga-

Outre l'Intérêt de maintenir la for- être poursuivi et amplifié pour l'édu-
matlon on tant quo pôôlo, d'animation ra'nt de la pérennité de nos musiques
des musiciens amateurs do notre ville, populaires.
notre musique so doit d'cxi3tcr pour M. Pugct, responsable de la Commls- 
créor l'exécutoire indispensable au de- slon lechniquo fédérale, après avoir
bouché des Jeunes issus do notre dit quelques mois sur l'école fédérale
conservatoire municipal dont les ef- des chefs et moniteurs dont il à la
fectifs et la compétence dépassont los charge des cours, mit l'accent égale-
prévisions los plus optimistes. ment sur In formation des Jeunes, soûl

L'offort do la municipalité d'Auba- moyon de donnor uno vitalité nouvelle
gne dans ce domaine devait être sou- à nos phalanges.
ligné par l’adjoint délégué aux al- Une partie - variétés • très animée 
faires culturelles M. Tardito qui, dans s’est ensuito emparée de l'assistance
une synthèse éloquente, conciliait les jusqu'à uno heuro avancée do cette
félicitations au président Frôze et l’appui soirée qui s'est achevée dans une am- 
munlcipal constant dans le dévelop- blanco telle quo l’on se séparait à
pemont culturel do notre cité pro- regret on parlant déjà de . l’an quo
vençale. von - comme on le dit Ici. au cœur

En lin. M. Amalbert. président de la do la Provence, pays do Mistral. 
Fédération départementale qui honorait .

. de sa présence l'amicale réunion, té­
moignait sa sympathie au président, par 
une brillante conclusion, orientait l'ob- 
-jsmu soigisoc sou op |oijuasso j|po(

•cales, dans une relance convaincante ar­
gumentée par les encouragements dé­
cernés aux jeunes do notre musique 
particulièrement méritants qui so sont 
retrouvés dans la semaine do stage 
musical organisé par la fédération dé­
partementale du 6 au 13 Juillet 1975.

Sainte-Cécile de la Lyre Saint- 
Remoise

Ce dimanche 30 novembre a été une 
grando journée de la “musique et de 

. *. l’amitié.
La grande- messe de 10 h. 45 était 

précédée à 10 h. 30 d'un concert qui 
permît d'apprécier la lyre sous la 
direction de son jeune chef Michel 
Rippcrt dons I‘.ouverture;de la .caravane 
de Grctry ainsi que dans Rêverie de 
Schumann avec au saxo-àlto, M. ’ André 
Julliard.

Durant l'office, la sérénade de Schu­
bert permit d'entendre la sonorité chaude .

; du jeune trompettiste M. Lnrrivéc. OU- 
ouol succéda Micliol Rippert lui-même 
qui, ayant cédé la baguette à son 
donna avec beaucoup de sentiment et 
maître et prédécesseur M. Toürville, 
de style . le Largetto pour clarinette de 
Mozart, le Panls Angèllcus de César 
Franck fut pour le jeune Olivier Lil- 
lamand. l'occasion de faire étalage au 
trombone de tous les dons’ qu’il nous 
a fait découvrir, tant aux examens fé-, 
déraux qu'au stage « Juniors ». Le chœur 
des Pèlerins, extrait de Tonnhauscr, de 
Wagner, ternilnaît de magnifique façon 
ce concert do musique à caractère rc- 

. ligieux interprète avec infiniment de 
I goût, de nuances et de précision.

A 12 hi 45 dovant la mairie. MM. 
v-, , „ ......... . ., . _ Richaud, . maire % Blanc, premier ad-

Ensuite le grand ensemble, préparé- Tout s est termine, on s en doute, Harmonie des Cheminots S.N.C.F. joint et M. lo secrétaire général, de In
. par Gilbert Gay et dirigé par Germain suc des rythmes musettes avec les Ju- . Marseille mairie, accueillaient les musiciens et

Roméro (récemment décoré par la Fé- nlors. I ensemble musetto et surtout (a population pour les accompagner au -
déràtionl nous a charmé. dans une ambiance foi e avec les pro* L'Harmonie des Cheminots SNCF do monument aux morts pour un dépôt

Après des œuvres de Strauss. Tchaï- ' fesseurs M. et Mme Gilbert Gay et les Marseille a fêté, comme il se doit le do gerbe et l'exécution de la Mar-
koWsky. Offenbach. Rossinl, entre au- chefs .d'orchestre, accompagnes par .les 30novembre 1975 la Sainte-Cécile, dons setlfnlse.
très une Interprétation magistrale de jeunes du club. . les salons do I Alhambra. A l’issue du repas fraternel qui tor-
Cavâlerie Légère a enthousiasmé ; l'as- ... - • Depuis de nombreuses années, celte mi.nait cette Journée, où l’on notait la
slstance Une J°urPce Ru! .a honneur a la société se consacre à la formation mu- presenco de nombreux • présidents et
• La salle des fêles, pourtant très gran- muslquc et . à la Jeunesse studieuse, . sicale des Jeunes, par ses cours de chefs de Sociétés voisines, le président
de. était pleine et l'apéritif d'honneur _ •fv^jphnelle ’ sensible à l’art solfège et instruments, les préparant dc ,a Lyre. M. Bariol. sut remercier
ÎSvl è l'fcsué de celte matinée était non Professionnelle, sensro.e ainsi à l'entrée au Conservatoire de ses amJs mus,c,ens pour leur travail
fort sympathique. . Que nous servons. notre ville,' dont plusieurs déjà ont ho- âspldu et M." le maire pour son aide

noré nos cours. matérielle.
Elle comporte deux formations M Courtial. président d’honneur de la
— L’une, l'Harmonie proprement dite Fédération des Socités Musicales des

(directeur M. Amalbert Clément, sous- Bouches-du-Rhône, représentant le pré-
chef M. Chappe Edouard). . sident Amalbert, prenait ensuite la

— L'autre, une formation accordéon par0|e p0Ur féliciter les organisateurs
comprenant nos jeunes élèves, dirigée jes particlpants à cette fête fort
par leùr instructeur, M. Mordoff Henri. réussie, il exprimait à M. io maire

Ainsi se poursuit le maintien de la conseiller général, la gratitude dc la
musique populaire. * Fédération pour les efforts qu'il fait

Un programme musical fut interprète on s£J faveur en organisant chaque
par les deux formations, au cours du- année la journée des examens fédéraux
quel on a pu apprécier les œuvres sui- pour )e sectcur nord du département
vantes : et en supportant les frais dc récep-

Par l'Harmonie : • t,._m tion et le déplacement des jeunes mu-
■ Entrée dos Gladiateurs «narchic tiriom sicjens venant donner un concert à

phale ; Santiago, vsifse espagnole , Re saint.Rémy durant le stage » Juniors •
de valse, fantaisie; Parfum duvenion, dQ
valse lente. Il terminait en soulignant ic rôle

U marche : Sympto- socio-oducatll et culturel que doivent
nie printanière, . fantaisie ; C est ma 
chanson, intermezzo ; Fleurs de Nor-

01 Après V|e'S°concert. apprécié de tous. 
cutMieu la remise des prix a "os élè­
ves Ces prix étaient offerts Par 
PF nar la SNCF, par la Caisse d Epar­
gné des B.-du-R., et par l'Harmonie des

ÇT£lpalmarès éloquent, qui reflétât
l'activité de nos jeunes, a succède la
remise dos distinctions concernant
musiciens, c'est-à-dire médailles «te m

æ°n^'^e liï ÆÆ.ÜÏ. do 
Conseil général.

Ont été décorés

tCMHim Musical - muons emkre
Cex-Philippol24, boulevard Poissonnière - 75009 PARIS 

Tél. 824-89-24 - 246-52-22

FLUTE A BEC:;

Romain WORSCHECH : Enseignement pratique de la Flûte à bec soprano 
(Texte en Français, Allemand* et Anglais)
Romain WORSCHECH: La Flûte à bec classique soprano

Œuvres du 16ème Siècle à nos jours’: CENTRE /■ Volume 1
*

VICHY
J.K. MERTZ : Marche 
Vieux Noël de Touraine 
SCHUBERT ; Petite berceuse 
GLUCK ; Menuet d’Orphée 
T. LATOUR : Àllegro
Chanson populaire : Il court, il court le furet 
Air corse ï Nininâ 
DIABELL1 : Scherzo 
J.-S. BACH : Menuet n<* 1 
J.-.S. BACH : Menuet n° 2 
H. PlIRCELL : Aie 
M. BERTEAÙ : Air gay 
J.-B. CUPIS : Grazioso 
TSCHAIKOWSKY : Ancienne Mélodie Fran­

çaise
Vieux Noël Roumain : L’enfant Roi 
Rigaudon
Se cantô, que cante 
Entre le bœuf et l'âne gris 
MOZART : Air folklorique 
J.-P. RAMEAU : La Villageoise 
R. WAGNER Tannhauser (Romance à 
l'étoile)

Dimanche 21 décembre à 15 h.f 
en l’église Saint-Louis 

Un concert de qualité a marqué la 
fête de Sainte-Cécile de l’Har­
monie Municipale

■ G. TARTINI : Sarabande
E BEETHOVEN : Ecossaise
■ F. SOR : Mélodie
■ Air Anglais : Le Sorbier
■ - J. BRAHMS : L’homme au sable
■ F. SOR : Mélodie
■ KUFFNER : Thème
■ BEETHOVEN : Hymne à la joie
■ SCHUMANN : Le gai laboureur
■ ; Chanson populaire ; Ah ! mon beau château
K H; PURCELL : Air
I ■ J.A. HASSE : Menuet
■ II est né le divin enfant
■ Tranquille nuit, Sainte nuit
■ v J.-S. BACH : Menuet
fl Air populaire : G ma tendre Musette
■ : SCHUMANN : Petite Romance -
■ J. BRAHMS : Berceuse
■ HAYDN : La Reine de France
■ Air anglais : Greensleeves
■ - F. CAMPION : Gavotte
■ : Charmante Gabrielle
■ . P. ATTAIGNANT ; Tordion
■ H. PURCÉLL ; Air

:
i:

Malgré le froid Intense qui éparpil- 
lait los promeneurs, c’est une assis­
tance nombreuse qùl honorait le conçoit 
que proposait dimanche après-midi, à 
l’église Saint-Louis. l'Harmonie munici­
pal’ de Vichy, placée sous la direction 
de son directeur, M. André Relin.

C'est avec' deux chorals et deux pe­
tits préludos do Joan-Sébastlen Bach 
quo débutait cette audition qui était 
dédiée à Sainto Cécile. Dans sa pré­
sentation, Jean Joyeux, alias Marcel Bé- 
dart.' professeur d'histoire do In mu­
sique au Conservatoire municipal do 
musique,' ne manqua pas d'évoquer ce 
grand musicien, le père des musiciens, 
qui mieux que personne trouve sa place 
dans ce dernier mouvement qui. avec 
sorties. Et si les chorals étaient f’a'cba 
do son œuvre, c'était aussi l'alpha de 
co concert. Le présentateur laissa son 
auditoire méditer sur cette phrase du 
comte do Charnbrun': « Bach, c'est un 
génie qui. dons du granit, taille'de la 
dentelle ».

C’est Beethoven qui succédait, avec 
cette brillante et émouvante ouverture 
d'« Egmont », écrite pour la drame do 
Goethe,

Cette ouverture, écrite sur un drame 
ou la liberté et la fraternité de l'hom­
me sont la trame vivante, fait pressentir 
Je Beethoven de la IXème Symphonie.

Avec • Orphée ■ de Gluck, c'est uno 
autre époque qui nous est présentée et 
un autre stylé.

. Iphigénie » avait soulevé des pas­
sions. « Orphée • sera acclamé et Paris 
fera un triomphe au compositeur. Le bal­
lot d' « Orphée » nous, fut présenté avec 
M. René Farge à la flûte solo.

Guy Ropartz est de ces compositeurs 
qui ont donné un style à ce qu'on 
pourrait appeler le régionalisme. Ce 
compositeur breton, amoureux do ses 
landes et de son ciel, amoureux de ses 
grèves où le couchant ajoute uni note * 
d'ôr à la palette des couleurs, no 
pouvait faire mloux que de nous ottrir 
ces tableaux d'un dimanche breton, avec 

cession ».
maître de l'tco- 

3rriva on Amérique
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Éditions G. BESSON - 03300 Cusset - à. l’église et la proc 
Anton Dvorak, un des

le tchécoslovaque. , , ___
bien après Christophe Colomb et pour­
tant. à sa-manière. Il aiialt la décou­
vrir cl nuus offrir cette • Symphonie 
du Nouveau Monde » dont l'harmonie mu­
nicipale allait nous donner lo dernier 
mouvement : empreinte des thèmes sui­
ves et negro-spirituals. l'œuvre est cons­
truite sur la forme classique d'une sym­
phonie. Et pourtant, il semble qu un 
soufilo puissant l’anime et la transfor­
me en un poème symphonique, .surtout- 
dans ec dernier mouvement qui, avec
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: rtir r„seHe,sfii££E
niiQ d'Adolphe Adam, dont le chant. Ici en musique qui procura ù la très 
ronfié à la basse solo, fut chaleureuse- breuse assistance quelques instants 
ment Interprété par Mi René Hourlier. d'indicible émotion, 
en outre président de la Fanfare :

— Cavalerie Légère, ouverture de

appels de trompettes, fait ressen­
tir I appel du Nouveau Monde.

chant du départ * clôturait ce 
concert, oeuvra composée en 1794 par 
Méhul, sur un coin de cheminée, pa­
raît-». Cette ouvra fait partie de la 
trilogie révolutionnaire qui. avec * La 
Marseillaise • et »La Carmagnole#, don­
na des ailes aux héros de Jcmmapes et 
de Valmy.

Ce chant semble de nos lours connaî­
tre un renouveau de succès, grâce à 
M. Giscard d'Estnlng et d'ailleurs l'ar­
rangement que nous fit entendre l’Har­
monie était dédié au Président de la

«

REELLEMENT NOUVEAU
LES RÉCRÉATIONS PIANISTIQUES

« Le nom*

A la suite de la messe, un apéritif
d’honneur réunissait les musiciens et 
leurs famille à la salle des fêtes, place 
BernardPalIssy. Assisté de M. de Vas­
sal. maire adjoint délégué aux Affaires

Franz Von Suppé.
succéda sur la scène lePuis lui _

Quatuor de Trombones du Conservatoire 
de Reims qui exécuta successivement :

— Choral, do Practorius ;
— RIcercar de! Terzo Tuono. de Pa-

i
Culturelles. M. Grazianl. député et pre­
mier maire adjoint remit des médailles 
d'honneur i plusieurs membres exécu­
tants- de la société. Et la Journée se de Juien Porret

3 recueils de 6 morceaux caractéristiques, de facile 
à moy. diff. avec exercices préparatoires (à l’intention 
des élèves).
BILLAUDOT, éditeur : 14, RUE DE L'ECHIQUIER — 75010 PARIS

lestrlna;
— Presto, de Mozart.
Après quelque vingt minutes d entrac- 
. la Fanfare Municipale ouvrit la se.

termina dans une joyeuse ambiance' ami: 
calo. après que chacun oui fait hon­
neur au « buffet campagnard ».

•moderne du traditionnel banquet.

République.
Ce concert fut bien agréable et le 

public lui réserva un accueil chaleu­
reux; dans l'assistance, nous avons 
reconnu le sous-préfet et Mme Kdler ; 
M. Giron, adjoint délégué aux beaux- 
arts ; la docteur Lacarln. maire de Vi­
chy et conseiller général : M. Chabrol, 
député ; MM. Erard . et Peuchct. repré­
sentant la société musicale ; Mme Dé­
cade, répétitrice du Conservatoire ; Mme 
Desréaux. professeur do danse, etc.

formulete,
conde partie do ce concept par :

— Espana. valse do Waldreulel. d après
Emmanuel Chabrler ; . .

— Porgy and Bess : arrangement des
airs les plus célèbres de 1 opéra de 
George Gershwin. , _

P,iis de nouveau le Quatuor de Trom­
bones vint prendre place sur la «ene 
Il orésenta : * Ad Laudem Remigll .
œuvfo coZandée en 1963 
resse de Polignac, à M. J. Murgier. et 
dont la transcription pour cette fam* 

était de la main meme du compo-

Plerre DEBIEVRE.

ANTONY
Concert de l'Harmonie Municipale

Le concert donné le 30 novembre der-
■ ►nier par l'Harmonie Municipale d’Anto- 

ny fut un brillant succès. L’affiche en
était prometteuse et le résultat fut Au 
niveau des promesses, la qualité deREMISE CE RECOMPENSES

AUX MUSICIENS l'interprétation étant indiscutablementtionAprès le concert. ' une réception eut 
lieu dans les salons de de Ville
pour la remise de diverses récompenses 
aux musiciens.

Sept médailles furent remises au ti­
tre de la Fédération Musicale du Cen­
tre. et sept à celui de la Confédération 
Musicale de France.

Le docteur Laça ri n, maire et conseil­
ler général de Vichy, tint à féliciter et 
à remercier les lauréats dans une courte

parfaite. La salle du Théâtre Firmin Ce-,slteur* ne flS gtrC tj0 Tomasi :
de forme liturgique, de

La première partie du concert était 
assurés par l’Harmonie des PTT. sous 

du commandant Alphonse
MM. Gallois, Seul lot. Guorzonl et Man- 
nota pour services notoires rendus à 
la cause confédérale.

C’est à 0 h. 30 seulement que se 
termina, trop tôt au gré de tous, cette 
sympathique manifestation musicale qui. 
grâce au concours des organisateurs et 
des exécutants, remporta un succès bien

R. DUVAL.

mier, malgré scs 500 places, avait dû 
refuser du monde.—- Quatuor la direcUon 

Dautricourt. L'éloge do cette formation 
el de son chef n'est plus a faire, et 
ce fut- un régal d'apprécier la justesse, 
la précision et la délicatesse avec les­
quelles furent interprétés tes différents 
morceaux Inscrits au programme.

J Et^poUr^clièturer cette manifestation 
avec l'éclat que réclamait sa constante 
valeur musicale, le Oualuor dc trom- 
hnnns de M. A.- Grivillers.- et la Fan­
fare* Municipale de Witry-les-Reims. sous 
ta direction de M. Claude TW- J011'- 
rent ensemble un morceau moderne de 
J. Heleyer: Trlcky Trombones.

Les 1.0 musiciens, répartir» en trois 
ensembles, exécutèrent un très beau
programme. Dirigés par Marcel Naulals, 
l'Harmonie Municipale et l’Orchestre 
d’Harmonie du Conservotoiro rivalisèrent
en qualité, et entre les deux, un très

mérité.Jeune orchestre de chambre, dirigé par 
Jérôme Naulais. sut faire vibrer les Celui-ci débutait par Musique Royale, 

de Michael Practorius. trois charmantes 
pièces d’une solennité sans boursouflu­
re. Puis ce furent les flonflons de l’Ou­
verture d’Orphée aux enfers. d’OMcn 
hach. suivis de la mélancoollque valse 
écrite par Georges Auric pour le film 
Moulin Rouge. Une incursion dans le 
folklore américain avec Stephen Foster"» 
Sangs, de Arcn. puis un instant de 
charme paisible avec la délicieuse sé_ 
rénade de Hcykens. Bogler’s Holiday, 
d’Andersen, mit en vedette les trois , 
solistes trompettistes de la formation, 
qui furont chaleureusement applaudis.
Et le dernier morceau, Bill Ôailoy, de 
Beck. fut bissé.

cor- .allocution, ainsi que tous les musiciens 
et dirigeants de l’Harmonie pour les ser­
vices rendus.

des et les cœurs. NOISY-LE-SEC
L'Union Musicale des Gares de 

Pantin-Noisy fête Sainte-Cécile
Renouant avec une tradition dont elle 

avait été privée pendant quelques an­
nées. l’Union Musicale des Gares de 
Pantin-Noisy a célébré dignement Sainte- 
Cécile le dimanche 30 novembre 1975. 
au cours d'une messe en l'église Saint. 
Jean-Baptiste de Noisy-le-Sec.

Une importante assemblée de fidèles, 
à laquelle s'étalent Joints les membres 
du conseil d’administration et les fa­
milles dc3 musiciens, put entendre à 
l'entrée. Simple prière: à l'offertoire, 
l’Adagictto de la 1ère Suite de l'Arlé- 
sionne : ù la communion, lo célèbre 
Largo do Haendef, joué très délicate­
ment au hautbois par le jeune Guy La. 
tlielize ; et à la sortie. l’Intermezzo
de la 2èmo Suite de l’Arlésienno.

A l’Issue de fa messe, le curé de
la paroisse Saint-Jean-Baptiste convia les 
musiciens et les membres de la société 
à un vih d’honneur à la salle parois­
siale. Puis on se rendit à la mairie
de Noisy, où le conseil d’administration 
avait organisé une sympathique réunion. 
Un lunch bien garni y fut servi : et la 
journée se termina dans la bonne hu­
meur et les chansons.

Le concert débuta par le pas-redou­
blé Cherbourg, pour lequel s’étalent 
joints ù l’Harmonie Municipale les tara, 
boute et clairons do la Batterie-Fanfare 
du Conservatoire, bien emmenée . par

Sommedicnne (Meuse)
Examen deSommedleue (Meuse). iq75

tambour et clairon du 4 octobre 1975.
JURY. — Président : M. Raymond Bl- 

gotte : membres : Mme Halle. P rous­
seur de musique : MM. Jantzy. Mmhiot. 
tambour malor de l’harmon e municipale 
de Reims et Halle, trompettiste.

RESULTATS. — Section tambour, cours 
élémentaire : Mlle Cappocélo Rosa. sol­
fège 17-20. Instrument 16-20..

Section clairon : cours élémentaire. 
M. Bourguignon Joël, solfège 17-20. ins-

LES LAUREATS
Fédération Musical* du Centre. — In­

signe du jeune musicien pour 5 ans de 
service : Bertrand Gilles, Jayat Eric. 
Jayat Luc, Garrlvler Christian, Lannu- 
rien André. .Salmon Alain, Salmon Marc.

Confédération Musicale de France. — 
Mcdalüe d'argent pour 30 ans de ser­
vice : Farge René, Randoîn Roger, Sal­
mon Roger.

Médaille d'or pour 40 ans de service : 
Dromard Maurice (promotion 1974), Bon- 
det Guy. '•

Médaille d'or dos vétérans (65 ans

ses animateurs Bernard Boumard et Al­
bert Glampetri. Vint ensuite le Ballet
des Doux Pigeons, où fut restituée tou­
te. la sensibilité d’André Messager.
Après quoi Offenbach fit retontir les 
flonflons de son Orphée aux enfers.
qui. avec le célèbre Cancan mondiale­
ment connu, déchaîna ('enthousiasme du
public. Puis les tambours et clairons
reprirent leur place pour interpréter latrument 13-20. En intermède, on avait pu entendre 

le Concerto en la. pour guitare, de 
Vivaldi. întorprété par M. Juaniio Torai. 
professeur de guitaro à l'Ecole de Mu­
sique du Club, accompagné par un trio, 
flûte, violon et violoncelle ; et deux 
mouvements du Quintette do Mozart 
pour clarinette et cordes, interprété par 
M. ‘Jean Poidevin. professeur de cla­
rinette à l'Ecole de Musique du Club.

solfègeBruno, dynamique marche En avant les Jeunes !
Le temps d’un entracte, et le rideau 

s'ouvrait sur l’orchestre à cordes. Les

MarlnamartinezM.
,4b“ùrinSpS1f.o!ro20'- M. Dardcnne 
Daniel, solfège 20-20. instrument 16-20. 
M. Martin Jackie. solfège TA-20, 
trument 11-20. M. Martin Gilles, solfège 
13-20. Instrument 13-20. , , .

Le président Bigotte se fil un plaisir 
de féliciter directeur, professeurs et 

exprima l'espoir de tfolre Lan 
prochain un nombre plus important de 
candidats notamment dans la section

d’âge) : André Paul (51 ans de servi­
ce). Besset Albert (50 ans .de service). archets tenus par de Jeunes mains in­

terprétèrent des pièces brèves de Haydn, 
Haendel. Mozart. Pacheîbcl. 8och. Mous
sorgsky. Schumann et Corolli. En solls 
tes. des Instruments à vent se firent 
applaudir. Lorsque- cette formation qulL. 
ta fa scène sous les acclamations, onélèves et et le quatuor à cordes des cours 

Mme Hix-Crcvoisicr.
ne pouvait savoir où le plaisir était te 
plus grand, dans l’assistance., ou chez 
ces Jeunes qui pour un bon nombre Sb 
produisaient pour la première fois en 
public.

« tambour ». Prenant la parole un peu avant la fin 
do cette première partie. Pierre-Marcel 
Ondher. président-fondateur de l'Asso­
ciation des Amis do la Musique rücréa. 
tlvD, félicita le directeur et les mu­
siciens de rHarmonic pour le choix de 
leur programme et la manière dont ils 
l’avaient interprété, faisant entendre de 
la bel lu et agréable musique, comme 
on a trop peu l’occasion d'en entendre 
actuellement.

La seconde partie élail consacrée oux 
variétés. Tout d'abord deux formations 
de jazz sè produisirent dans un réper­
toire qui leur permit de mettre en 
leur leurs qualités de dynamisme. Puis 
le concert se termina par l'ensemble 
• Les Edelweiss dans un programme 
do folklore tyrolien et bavarois parti­
culièrement réussi, où l’accordéoniste 
se tailla un beau succès.

PARIS
Concert de l'Orchestre National 

des Chemins de fer Français

STENAY (Meuse)
Une rapide remise en scène, et c’était 

l’arrivée, chaleureusement accueillie, deFête de la Sainte-Cécile de la
l’Orchestre d’harmonio du Conseivatol-Lyre Stenaisienne re. Un programme inédit était prévu, 
et 11 fut parfaitement doi. né par cesFanfare municipale de Witry-Ies- LE RAINCY

Concert de l'Union Musicale des 
Deux Gares de Pantin-Noisy

C'est dans une très belle ambiance 
que la Lyre Stenalsienné. présidée par 
M. Pierrot et dirigée par M. Vossart, 
a fêté le 23 novembre 1975. la patronne 
des musiciens « Sainte-Cécile ■.

jeunes au talent confirmé, dont la va­
leur n’attend pas le nombre des an-Reims

La Fanfare Municipale de Witry-lcs- 
Roims a donné, ce dimanche 2t décem- 

premier concert d’hiver, sous 
la direction de M. -Claude Tanguy, pro­
fesseur de saxophone au Conservatoire 
de Reims et directeur do l'Harmonie Mu-

nées. On entendit tout d'abord des ex­
traits des Fêtes de Terpsichore. de 
François de Boisvallée. suivis, de Ama­
zone,’ de R. Bourdin, et du Portrait

bre. son Le samedi 29 novembre 1975, l'Union 
Musicale des Deux Gares de Pantin 
Noisy prêtait son concours à une ma­
tinée récréative, organisée pour les per. 
sonnes du troisième âge par l’Associa­
tion du Centre Culturel et Artistique du 
Raincy. Le spectacle était divisé en 
deux parties bien distinctes, l’une ré­
servée â la musique classique, l’autre 
aux variétés. . .

C'est donc un programme particuliè­
rement bien choisi qui fut offert aux 
invités. L'Orchestre Symphonique, sous 
la baguette de M. Roland Levieux. fit 

l’Ouverture

Au cours de la. messe célébrée à 
10 heures, la Société exécuta, avec 
beaucoup do talent, les morceaux sui- :symphonique de Cole Porter. Les jeunes 

ne purent quitter la scène sans accor­
der au public le « bis * qu’il réclamait. 
El. dans un arrangement de Jérôme Nau­
lais. Sirba. de Vladimir Kosmn. fut le 
chant d’un adieu qui n’est en fait qu’un

va-
vants : .nicipale.

Plus de 250 personnes ont asslste.fi. 1. Sainte-Cécile (Marche), do Z, 8a- 
cette manifestation culturelle, oarmi les- jus ; 2. Hymne à la Nuit (de Ra-
quclles on remarquait notamment : MM. meau) (Transcripteur R. Martin) : 3.
Jean Falala. député de (a Marne : Mau- Choral et Arioso. de Hector Papelard ;
rlcc Prcvotcau. sénateur et président 4. Le passage du grand Cerf, de Blc-
du Conseil général de la Marne.. maire niant : 5. Saint-Cyr (défilé), do Ala- 

Bcrnard Marzel, mai'C zard : 6. Au près do ma Blonde, de
7. La Victoire ou la Mort.

au.revolr.
L'assistance sè sépara à regret, trou­

vant qu’avait passé bien vite cet après- 
midi où la musique avait emporté cha­
cun loin- de ses préoccupations et de 
ses soucis. Et l’on peut dire qu ils 
avaient bien rempli la mission de nos 
sociétés musicales d’amateurs, tous ces 
artistes amateurs, hommes et femmes 
de tous âges. qui. associés sous la ba­
guette d’un chef de talent, convaincant 

lui-même convaincu, font de

do Bourgogne, et 
do Witry-les.Rcims, fldeles auditeurs 
des. concerts de la Fanfare Munici­
pale. qui se félicite de les compter 
parmi ses amis.; MM. Jantzy. Laforge. 
Hallé et Lenoir représentaient la Fédé­
ration des Sociétés Musicales de Cham­
pagne el Meuse. Mais la Fanfare Mu­
nicipale s’est réjouie tout particulière­
ment de la présence, en la salle des 
fêtes do Wltry-los-Rcims. de M. Jac­
ques Murgier, directeur du Conserva­
toire National de Reims ; M. René Rai- 

directeur adjoint, et MM. Ran. 
don et Kcmbllnsky. professeurs en cet 
établissement. Le Ouatuor de Trombe- 

du Conservatoire do Reims, dirige 
professeur.

Mougeot ; 
de Charme).

successivement :entendre
de La Poupée de Nuremberg. d’Adolphe 
Adam ; la suite d'orchestre Mascarade, 
de Lacome : la 2ème suite do l’Arlô- 
sicnne. de Georges Bizet, et enfin une 
fantaisie sur Cavallerio Rustlcona. de 
Pietro Mascagni.

La seconde partie, réservée 
notés, no fut pas moins appréciée que 
la première. C’est ainsi que. accompa­
gnés par une petito formation de 13 
musiciens, toujours sous la direction 
do M. Levieux, on peut entendre les 
belles voix de Louis Fontaine, ténor.

Blondi.

Toutes félicitations sont à adresser
à M. Vassart et â lous les musiciens
qui ont très bien rendu Ie3 œuvres 

. interprétées.
Des félicitations! toutes spéciales.

Le samedi 15 décembre 1975. â lu 
salle Caveau, l‘Orchestre National des 
Chemins de Fer Français donnait un 
qrand concert sous la direction de Ro­
bert Biol. L’elojo de cette brillante for­
mation et de son chef n’ost plus à 
faire, et coite soirée peut dignement, 
prendre place à la suite des nombreux 

en France

parce que 
la musique pour leur propre joie... 
pour la joie des autres.

doivent être adressées aux jounes mu­ et
siciennes membres de la Lyre Stenai­
sienne. aux va-

Après un défilé en vfllc, un excel­
lent repas fut servi au restaurant-hôtel CLICHY-SOUS-BOIS

noir. Fête Municipale de la Sainte-* Le Commerce ». concerts déjà donnés tant 
qu’à l’étranger.Cette journée musicale était organisée Cécilesous la présidence de M. André Ma-

par M. Arnédée Grivillers, 
premier prix de Paris de Trombone, est 
aimablement venu contribuer au brio do 

manifestation. Il faut noter que 
obtenu la medaillo

cette mnnifes-doux. président du Conseil général de 
la Meuse, de M. Robert Gipeaux. maire

Jusqu’à Fan dernier,
talion musicale avait lieu ù l’occasion
de l’assemblée qénérale de la Société
de Musique et de Majorettes - La Dhuy- 
slonnc ■. Constatant l'Intérêt qu’elle sus. 
citait et le nombre do plus en plus 
grand des auditeurs, la Commission des 
fêtes a proposé d'occroitro son am­
pleur en en faisant une fuie municipale. 
C'est donc dans la grande salle du 

se déroula

Le programme débutait par la Sym­
phonie «La Reine», de Joseph Haydn. 
Cette œuvre, composée en 1735. es! dé-^ 
diéc à Ma-ie-Anlolnolte. reine de Frnn- 

quo le compositeur avait connuo a 
qu'elle n’etait encore 

ot il y a

René Bondoux. baryton. « Les 
nés », trois charmantes jeunes filles, et 

■ enlin Dominique Desauge et Julie Mars 
dans leur répertoiro varié.

Le spectacle se termina par une mini­
revue • ça. c’est Paris ». ayant comme 
thème 13 refrains ù succès sur Paris, 
refrains que la salle reprenait en chœur, 
ceux qui no chantaient pas marquant 
la mesure en frappant dans leurs mains 

Ce fut un très bon après-midi pour 
les anciens du Raincy. et aussi pour 
tous les autres invités, parmi lesquels 
nous avons reconnu M. Foin, maire ad­
joint du Raincy : M. Pahin. maire ad­
joint de Noisy-lcSec et président de 
l’UMGPN. qui représentait également 

puis do M. Marest. l'Union Départementale des Sociétés Mu;
M. René Duvnl. sccrétairo général SjCalcs do la Seine-Saint-Donis ; In co­

de la société, romarcla la très nom. j0(lC| Charollois. retenu par des onga-
assistance. ainsi quo les per- nomenls antérieurs, ayant dû s’excuser.

André De- ' Qravfl à l'Union Musicale des Deux
Gares, et tout particulièrement aux jeu­
nes recrues de l'orchcstrc. dont c était 
la première prestation publique.

de Stenay. de M. Raymond Bigotte.
président Sociétés Musicalesdes

celle « Champagne-Meuse *.cotte formation a 
d'or de musique de chambre au Consor-

ce.MM. Mazaud. maire dç Doulcon et 
Liberl, directeur da l’Harmonie immici- 

fHp offrit deux intermèdes musicaux . palo de Verdun, assistaient à ces mani- 
composés chacun de trois morceaux dont festations. ■ .' ■ . .
Lhabiie exécution, malgré les difflcul- Ce fut une excellente journée musicale 
tés techniques et d’interprétation, re- 
rvèla au public ébloui les hautes compé­
tences instrumentales des cinq jeunes 
trombonistes de M. Grivillers : cinq 
hommes pour un quatuor, cela s expli­
que : soucieux de réussite et de per­
fection. ot devant l'extrême fatigue des 
lèvres imposée par un instrument a cm- 

le trombone, cl I exe-

aîorsVienne.
qu’une jeune archiduchesse, 
inclus une ariette française * La gen­
tille et jeune Lisette ». 
donné de cette ’ symphonie une 
prétation nuancée et délicate qui fut 
très appréciée du public

valoire de Foims.
L’orchostre a 

intor-
gymnase de la ville que 
pour la première fois le 22 novombr© 
dernier notre soirée de Sainte-Cécile.

A 21 h., les musiciens de - La uhuy- 
slcnne ■ ouvrirent la séance par I Hym­
ne do la Ville de CIlchy-sous-Bois. que

bien

et amicale.

Puis ce fut un duo pour deux harpes, 
de Francesco Pctrini. Ce fils d'un har­
piste de la Cour de Prusse a écrit de 
nombreuses œuvres pour cet instrument 
qu’il connaissait bien. Ce duo. accom­
pagne par une ;vtitc formation de 
chambre dans uno orchestration très lé­
gère de Robert Blot. est typique de 
l'écrilurc du compositeur. Los inter­
prètes. Mmes Suzanne Cotolle et Bcr- 
tillo Huget-Fournfer. y remportèrent un 
succès mérité qui leur valut les hon­
neurs du bis, qu'elles accordèrent sans 
su; (aire prier en Jouant un habile ar­
rangement pour deux harpes de la 
Marche des petits soldats do plomb, de 
Gabriel Plctné.

La seconde partie du concert était 
consacrée à la Symphonie on ut m». 
neur. avec orgue, (Jo Samt-Snens. Gotto 
œuvre, qui couronne magist .Moment la 
série dos œuvres orchestrales de son 
auteur, fut écrite en 1835. Jouée pour la 
première fois en Angleterre l’année sui­
vante par l’Orchestre Philharmonique de 
Londres, auquel elle était dédiée, c’est 
seulement en 1887 qu'ellé tut exécutée 
en France. On suit qua Gnint-Saéns. a 
qui l’on demandait s’il no composerait 
pas une autre symphonie, répondit : 
< Non. J’ai donné là tout eu que je pou­
vais donne*

ILE- morceaux,suivirent trois autres 
enlevés sous la direction de M. Lascor,

bouchure comme . , . . . .
cution d’un programme qui lut de choix. 
M. A Grivillers lit assurer alternative­
ment la partie de premier trombone par 
M. Jean-Luc Scné. premier prix du 
Conservatoire de Reims, cl M. Xavier 
Laîlart. médaille d’or du Consenratoire 
de Reims reçu dernièrement au Conccr. 
virtoiro de Paris : M. Philippe Dutnuroy. 
2ème trombone, en classe supérieure 
au Conservatoire de Reims ; M. Frédé­
ric Potier, Sème trombone, en classe de 
fin d'étude, et M. Régis Carrouge. trom­
bone basse, premier prix du Conserva­
toire de Paris, brillèrent successive- 

contribuant â part égale à _re- 
la renommée toujours grandis-

DE-FRANCE breuse
M.sonnai i lés présentes : .

champs, maire do Clichy-sous-Bois ; le 
colonel Charollois. secrétaire général de 
la Fédération des Sociétés Musicales de 

M. Vullmct. président 
dos Sociétés

BOULOGNE-BILLANCOURT l'Ile-de-France : 
de l’Union Dépôttcmentaln 
Musicales du la Selne.Saint-Dcnls : MM. 
Chouaraln. Belmr et Chosslgneux. moi­
res adjoints : M. Cnttlau. président de 
- La Dhuyslcnne ».

PARIS
Concert

P.T.T.
L'Harmonie « La Boulonnaise » du Club Musical desfête Sainte-Cécile

Cette année, pour la première fois 
depuis longtemps, les musiciens de no­
tre société oui fé’.é la Sainto-Cécilo à

Le dimanche 14 décembre 1975. à lo 
salle des Congrès du Ministère. 20. 
avenue do Ségur, lo Club Musical des 
PTT donnait un conccr i de gala. Une 
nombreuse assistance emplissait la salle. 
On y remarquait In présence do plu­
sieurs personnalités de l’administration 
des PTT. MM. Dufour, chargé de mis. 
sion. représentant le Ministre : Darmon, 
directeur des services sociaux do la 
région de Paris : Dcfossc, administra­
teur au service des relations , Froment, 
du service des Affaires Sociales, ainsi 
que du monde de la musique. MM Pu», 
président de lo Fédération dea Societofi 
Musicales de nie dc-Franco. et Charol­
lois. secrétaire général.

M. Parlgot. président du Club, ou­
vrit la séance par une courte allocution 
dans laquelle, après avoir salué les per­
sonnalités présente-*, il retraça 1er. o i. 
forts faits par lo Glu» des PTI en Li­

és la musique sous toutes

Puis il remercia toii3 les grouper, qui 
participaient à la soirée: La Dhuyslonno 
et ses Majorettes. I Accordéon-Club de 
|n ban lieu Nord-Est. !n Chorale de Lu- 
tèce et * Los Boulons d'Or • du Contre 
Culturel de l’UAlCF. l’équipe de jazz du 
Jacques Doudello, M. Obaüia, organiste, 
M 8en ot son orchestre.

ment Boulogne-Billancourt môme en donnant 
. une grond’inesse en musique lo samedihausser

santo de leur formation. .............
La Fmfàre Municipale de Witry-les- 

Relms exécuta cinq morceaux, assurant 
variété de stylo incontestée, et 

dont le succès d'interprétation vaut que 
l'on rappelle Ica qualités de chef d or­
chestre do M. Claude Tanguy, qui per- 
mef à cette formation d'amateurs pas­
sionnés. parce qu'il sait exiger arnica, 
lement de chacun . d’eux un travail re-

. 29 novembre ù . tfî h. 30. en l’église 
Notre-Dame de Boulogne, place «lu 
Pftrcharnps. Edifiée sous lo règne de 
Philippe Le Bel. sur un terrain cédéune
par ’les abbesses de longchamp. la net 
do cctto église se prêtait parfaitement 
à fine telle cérémonie, dont la prygrain-

Le programme se déroula alors, très 
Afin do res-êclecUquc «I très vivant, 

poc 1er l'horaire, il n’y eut pas d entrac­
te ot chaque groupe ‘ no passa qu une 

au grand regret du public, qui
ne ménagea fias cc-s applaudissements.

Jeunes «le l’Ecole des
a leur dlroclricb, Mme

me musical avait été proparé avec un
soin minutieux.

Les cxcelFerifs chanteurs du la cho-cours des répé- iûiS.gulier ot minutieux au 
titlons. de proposer à un 
jours plus nombreux do mélomanes des 
concerts de qualité dont sont garantes 
les nombreuses invitations aux mani­
festations musicales do notre région, qui

raie Notre-Dame et no* musiciens, suus 
l’adroite direction de M. Bruno M;v,-an. 
donnèrent de belles Interprétations du 
célèbre Choral de. Bach » Jésus, que ma 
joie demeure ». du délicat - Av« V«î- 

de Mozart, et à la fin do i;-.

public tou- L’orchestro donna une excellente in­
terprétation de cette œuvre puissante.

s’enrichissent 
d’harmonies ratltriées ot où l'auteur uti­
lise- avec sa prodigieuse maîtrise toutes 
les ressources du contrepoint et dont 

saluée à

.lotanwuim aux
Majorette:', et uii les développementsLüàtar. .

da la soirée, le colonel GhaAU cours
rùilois et ie maire. M. Ln-champs. ro 

Jusleur» jeunes musiciens la 
do In rétlii-

rum »
messe du grandiose » Alléluia * de Maeit- 
dcl. Quand j’aurai dit que le Uriolo de 
In « WotefsMuxlc • de Hûèndel serti! de 
prélude à la liturgie et qu’à la 
nion les voûte:; de l’egfise résonneront

leur font suite.
Afin de Justifier ccs quelques éloges, 

je vous propose de prendre connaissan­
ce du programme do ce concert. Dans 

première partie, la Fanfare Muni­
cipale interpréta :

la péroraison grandiose lut 
juste titre par les applaudissements 
•i-.uiri ls ot prolongés du public.

mirent â pm
médaille d'encouragement 
ration et la médaille d;: hronz« de la 

Musical» do f rance à
r> - 'iveur 

formes.cooumi,
une Confédération
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PANTIN Le congrès fédéral 1976 aura lieu b NARBONNE
Folx les 1er et 2 mal 1976. L'organisa- ,
ttpn du congrès est sous la respopsabi- LYr© Narbonnaise

do M. H. Maurel, vice-président de Nous apprenons avec peine (e “dé-
l-Arlege et M. Vincent son adjoint. Étant part do m. Emilo Espuna comme dlrec- '
donne I importance de ce congres et du tour do l'entente Lyro Narbonnaise -
festival organise a cotte occasion, le Harmonie Républicaine do Coursan. M.
président fédéral demande quo la réu. Espuna ayant eu un brillant avance*
nfon préparatoire au congres ait I ou ment ô |a BNP où II travaille depuis
a 16 h. 30. Il Invite donc tous les dc nombreuses années, l'obllgo à quit-
membres du bureau à prendre leurs dis- tor Nnrbonne et de ce fait la direction
positions pour être à I heure a Folx. Il musicale. Les dirigeants des deux so-
demando paiement quo a remise du cIét<}8 et M sarzr. préS|dcnt fédéral,
fanion fédéral se fasso le samedi au |U| odresscnt leurs sincères félicitations
cours ou concert. pour cos occupations personnels et rc-
( Lo congrès fédéral 1977 devant etre grcttcnt amôrement son départ de ,a

-désigne à Folx le président fédéral p- Lyro. Narbonnalse où. après avoir suc-
A E? i« uot-iÊK cét,é à M- Sa«l. il avait su. par son
di® ‘J/LE22ÏÏJ lâ d COn° è 1977 dans dynamisme ot sa valeur musicale, mé-

Le ?o?grès confédéral ayant lieu au g* “ Va'°Ur d°S ChCfS ‘‘°n P''6*

mp[S ’nnnrxibaHnnr^?èsC,niembres^ deux M•* Emile Capmon. directeur de l'Union
i.?SP i ntCnt n dT orésente^ Musicale d'Ouvcillan a été choisi pour 

2r«SKi Anrïïeïfl.S mod?f?ca- remplacer M. Espuna. Connaissant sa
tions apportées, les membres donnent a'3*6' n?US osp<^0nf q.u,|leur accord maintiendra à son niveau musical actuel

Le secrétaire général Insiste pour que _ renommée de la Lyre Narbonnaise
les demandes de .médailles exceptionnel. A ô- 
les soient adressées au président fédé­
ral par les vice-présidents;

Los . barettes de la .Fédération étant 
arrivées, elles sont à la disposition des 
sociétés qui en désirent. Nous apprenons avec douleur le décès

Le président, fédéral lance un appel do M. Prospcr Maurel, décédé à l’âge
en faveur du Journal 'confédéral ; il-faut. do .80 ans. M. Maurel fut depuis la 
mener une campagne en vue de I aug- première guorre mondiale, le porte-
mentatlon des abonnements.,^. - étandard do l'harmonie- En cette pé*

Dca membros du comité de direction nlble circonstance nous adressons à la
devant être remplacés la president te- famille en deuil, nos condoléances at-
dcral demande aux vice-présidents de tristées.
l’Aude et du Gard de lu! ,adresser des 
propositions, dont les noms seront a 
l’approbation du congrès de Folx.

L'ordre du Jour étant épuisé, le pre­
sident fédéral présente ses vœux à tous 
les membres et à leurs familles et love 
la séance à 11 h. 30. .

Le Secrétaire général,
R. PORTES.

Guldner et Lucien Lauer, membres de Fantaisie Troïka • et « Béret Rouge •, sous 
l'Harmonie municipale do Forbach depuis le direction de M. Homme CHras. tam- 
1945. tour-major.

Médailles ot diplômes d’honricur (qat. Enfin, la 3ôme partie était consacrée 
vétéran] accordés par la Confédération au. moderne avec « Bnllad For Band do
musicale do France et décernés à : Nico- A. Walgnoin. et - Jamaïcan •, folk-suite
las Luxcmbourgcr (pour 42 ans de ser- de Harold L. Walters, 
vice). Amandus Kerbcr (pour 50 ans de Pour terminer, l'harmonie et la batterie 
service], Jean Bourduye (pour 50 ans do exécutaient - La Marche dos Parachutistes
serivco). belges ». de P. Léman, ot • Louis XIV ».

Médaille et diplôme d'honneur (catégo- do Millot. 
rie vétéran avec étoile) accordés par la M. Rose, président de la Fédération, 
Confédération Musicale de Franco et remit alors les quelques médailles qui
décernés ù M. Mathias Spieles. pour n'avaient pu être décernées le jour de
55 ans de service et 70 ans d'âge... et ,a Salnlc-Céclle : médaille dorée à MM.
encore en activité. Debctto père et fils, pour 40 années

Médaille d'or et diplôme d’honneur. d’activité musicale. Par ailleurs,
accordés par la C.M.F. et décernés à M. applaudissements de tonte l'assistance
Pierre Stecner. qui a présidé avec coin-' R remit la médaille d'argent ü M. P;
pétence lo Comité de l'Amicale de l'har- Morin pour 30 ans de présidence active,
monio municipalo de Forbach pendant |* bil remit également une plaquette
20 ons. à l’etligle d’Orphée, frappée et c'étll-

Médaille et diplômo d'honneur pour çaeée par les services de la Monnaie.
'15 ans de direction è M. Mathias Spieles. J*. félicita ensuite M. Bornast. nouveau

directeur depuis à peine un an. et qui. 
-1 déjà, ab ien on mains ses musiciens ; 

le magnifique résultat de cette soirée on 
témoigne.

M. Morin remercia alors M. Rose

!Activités de l'Harmonie Munici- 
paie

Lo 11 novembre. l'Harmonie Municipale 
de Pantin a participé aux cérémonies 
officlellos du souvenir à la mairie et 
au cimetière communal.

Le samedi 15 novembre, elle était 
présente à l’inouguratlon de- doux .grou­
pes scolaires, sous la présidence de 
M. Lninar. maire de Pantin. Lo défilé et 
fe concert ont été dirigés par M. Ro 
fond Lcvleux. sous-chof intérimaire. Un 
Vin d’honneur, offert par la municipalité. 
• clôturé cotte cérémonie.

Lo dimanche 23 novembre, à l'occâ- 
aion de la Sainte-Cécile. l'Harmonie a 
prêté son concours à fa messe célé­
brée en l'église. Saint-Germain de Pan- 
Un. Sous la direction du commandant 
Goliet- elle a interprété : . Suite pour 
Sainlc.Cccile, do Lesicur 
que ma joie demeure, de 
phe des deux Scènes, de Galion : et 
la .sortie s'est effectuée aux .accords de 
Lumière et Joie .dé Jay. Les fidèles n’ont 
pu rotenir leurs applaudissements, et 
lé président do ia Société. M. Vuilmet. 
n^a pas manqué de remercier le curé 
de ia paroisse, qui a célébré la messe 
et a 3i- aimablement accueilli l'Harmo­
nie en. son église.

•Après la messe, co fut 1e banquet tra­
ditionnel qui se déroula dans la grande 
salle des fêtes. 104. avenue Jean-Collvc. 
Au dessert, après une courte allocution- 
de M. Vuilmet. des médailles furent 
remises à un certain nombre de mu­
siciens. Puis le colonel. Charollais,

. mombre exécutant de l’Harmonie ot se­
crétaire général de la Fédération, fe. 
mercia les personnalités présentes et 
notamment M. Bcrthelot, conseiller gé­
néral. remplaçantM. Lainat. maire de 

• pantin, empêché pour raisons, de santé. 
H mît ensuite l’accont sur le fait que 
tes musiciens doivent assurer une pré­
sence assidue aux répétitions et aux 
concerts. Enfin U les Invita à profiter 
de .la chance qu’ils ont d'àvojr un ex­
cellent directeur, le commandant Gallet, 
un excellent président en la personne 
de ,M. Vuilmet. qui est aussi le prés!-, 
dent de l'Union Départementale de ia 
Selne-Saint-Denls. et enfin une muni, 
cipallté qui apporte un soutien matériel 
et moral aussi important à leur société 
et à son école, de musique.

Enfin. • lo samedi 6 décembre. l'Har­
monie de Pantin s’associa h l’Union Mu­
sicale des Deux Gares de Pantln-Noîsy 

, dans une matinée artistique qui se' dé­
roula à la. salle des fêtes Louis-Jouvet. 
à- l'occasion du traditionnel arbre de 
Noël des enfants du personnel du ma­
gasin général SNCF de NoJsy-!e-Scc.
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PAS-DE-CALAIS
__ pour

la plaquotte dont le motif ne pouvait 
être mieux choisi. En effet, Orphée rap­
pelle le souvenir de cette grande 
que l'ahrmonfa interpréta ù Liévin, a 
Arras et également dans le théâtre ro­
main d'Autun.

M. Morin remercia également tous 
les musiciens de l'harmonie ’ qui. par 
leur tenue ot lour valeur musicale, ont 
grandement facilité sa tâche dons toutes 
Ic9 réalisations fuites en

(£ COURSAN
Harmonie Républicaine U'UÏK*

i
I:.; !

LIEVIN (Concert Sainte-Cécile)
Chaque année, à la Salntc-Céclle. et 

ceci depuis 14 ans. M. Henri Oarras, 
député-mairo de Liévin. reçoit à l'hôtel 
de ville, en même temps que l’harmonie, 
tous les anciens musiciens de la ville.
A cette occasion, Il est remis ù chacun 
une enveloppe. Commo le dit .M. barras, 
son contenu est très modique par rap­
port au dévouement dont Ils ont fait 
preuve pondant plus de 30 ans, mais ce 
qui compte, c'est lo gesto de la muni­
cipalité à leur égard.

Cette année, le -30 novembre, l'harmo­
nie défilait- de son siège à la mairie, 
où clic donnait une aubade aux person­
nalités massées sur le perron.

Au cours de la réception qui suivit, 
M. Rose, président fédéral, remit les 
décorations suivantes : l'Etoile «fédérale 
à M. Albert locolnte : la médaille d'or 
à M. Honcste Citràs. tambour-major : la 
médaille d'argent à MM. Eugène Joycr, 
Charles Ego et Ambroise Canivet, la 
médaille de bronze à MM. Robert Mercier 
et Ernest Defrancc.

M. Roso exalta le mérite de ceux i 
qui poursuivent leur activité musicale 
pendant plus de 50 années. Il fit re­
marquer qu'il n'y avait pas do vieux 
musiciens mais des anciens. Lo musique 
permettant de rester toujours Jeune d'es­
prit.

Ensuite eut lieu le banquet qui comp­
tait cotte année 250 convives.

Le Dr Flaque, président adjoint, excusa 
M. Morin, président, empêché par un 
deuil récent.

Il exprima les regrets do tous pour 
cette absence. C'est la première fols, 
depuis ses 30 ans de • présidence, que 
M. Morin n'y est pas.

M. Darras. député-maire, dans son 
allocution, dit combien Liévin est fier 
de posséder une société de réelle valeur, 
n félicita son nouveau chef. M. Roger 
Bernast. qui déploie tous ses efforts 
pour obtenir une école de musique digne 
de l'harmonie. Il remercia ensuite ,M. 
Rose d’avoir accepté de venir ô Liévin 
et remit à Mme Roso un joli vase aux 
armoiries do la Ville de Liévin.

LE CONCERT
Le 16 décembre, la saile Tabarin avait 

peine à contenir tous les auditeurs venus 
assister au concert donné par l'harmonio. 
sous la direction de M. Roger Bernast. 
Le programme était de choix : une 
1ère partie classique, avec l'Ouverture 
de « Patrie * de Bizet, et les 4 numéros 
de Ballet de Sylvla. de Léo Delibcs. 
Aupjaravant, l’harmonie et la batterie 
avalent exécuté la Marche de la 2ème DB. 
sous la direction de M. Oscar Locointe, 
directeur adjoint.

La 2ème partie était réservée à un 
show-batterie avec • Mister Boum », » La

r commun.
Une mention spéclalo h Mlle Bernast 

pour la présentation du concert.
LODEVE 
Réveil Lodévois
Sapeurs-Pompiers et Réveil Lodé­

vois ont fêté ce dimanche la 
Sainte-Cécile

r NORMANDIE;
Dimanche, dès 9 heures, nos .vail­

lantes sociétés ont défilé en ville avant 
de se rendre à l'office religieux en 
l'église Saint-Pierre où Ils ont été 
accueillis avec les personnalités par 
l’abbé Cros, aumônier diocésain do 
l'action féminine catholique ot des vù-

PRENDRE DATE
• Prix Marcel PETIT et Challenge 

Emile CLERISSE, dimanche 29 
février à LISIEUX

LEZIGNAN-CORBIERES 
Réveil Lézignanais

Le Réveil . Lézignanais a dignement 
fêté la Sainte Cécile le dimanche 7 
décembre on terre tézignanaise, par un cations.
Réveil particulièrement en verve. Au cours de !a cérémonie religieuse.

A 11 h 30, c'est devant le Café de sous la direction du chef Pico. le Rovoil 
France que le Révoil...offraità do nom- fit entendre un certain nombre de
breux auditeurs, un dernier morceau, morceaux de son répertoire notamment
avant de pénétrer au siège de l'Associa- «au champs» pendant l'élévation et
tion. où devait avoir lieu une distribu- . sans peur », (pas redoublé) on clô-
tion do diplômes et de médailles de la turc.
Fédération et do la C.M.F. A 10 h. 30. eut lieu dans la cour d'hon-

Dans l'assistance, on remarquait M. neur de la mairie une-, cérémonie au
Louis Tournier, maire-adjoint, vlcc-présf- cours de laquelle furent remises une
dent d’honneur du Réveil. Louis Sa- série do décorations : pour 5 ans de
vary. maire adjoint, vice-président actif, présence à la société : MM. J. Joulllo
le chef Pcch. représentant la Brigade et Fagan, pour 30 années de présence
de la Gendarmerie. M. J. Martirtot, ù lo Société : M. François Estéve et
commissaire de police retraité, vice-pré- lo chef Pico et pour 40 ans d’art mu-
sldent d'honneur. Les cllquardo étalent sical : M. Raymond Polnado.

, , . . groupes autour du vice-président gé- Après que M. Audran. représentant
-Reunion des membres au bureau néra, LaCUbe, MM- Duffoy et Galbé. la Fédération Régionale des Sociétés

et du Comité de direction respectivement directeur et directeur Musicales du Midi ont épinglé les
. adjoint. M. G. MUIabet. secrétaire gé- médailles de récompenses aux réclplen-

SV convocation du secrétaire général néJra| et aytres personnalités, membres dalres. M. le Sous-Préfet Lardeur. en
los (nombres du bureau et du Comité de bureau" compagnie du lieutenant Rousset. passa
.direction se sont réunis le samedi 20 Après (es remerciements de M.. Lo- en revuo le Corps des sapours-pom-
décembre .4075 à. Béziers au Palais des c(jbe j excU5âjt au passage M- Oura- piers tandis que la musiquo fit en-
C<?A9oèS; -prf.iHf.nl Itérai ouvre la dou.'maire et conseiller général et du tendre en fin de cérémonie .le salut

- A 9 h. le Prés dent fédéral ouvre la pr<Ssjdent L. Soucaille. M. le maire ad- ou drapeau».
séance en souhaitant J joint procédait à ta remise des ré- A la table d’honnour autour de M.
.tous ses collaborateurs. L ordre du jour cOIT,tknM« Lardeur. Sous-Préfot. prirent place: M.
pétant .‘très chargé. il passe la parole au ôhtonu - Mercadier, conseiller général, les com-
'secfétalre- général pour fa re le point médaille et lo diplôme de la mandants Paul Adolphe et Bayle Paul,
des sociétés fédérées. S il faut con9- fédération du Midi, pour 6 années de M. Martini, représentant la munîclpa-
tater un léger progrès sur » «^vol des sociétariat : MM. André Bandinella, Ba- Hté. le lieutenant Rousset. M. Brotcl,
feuilles de renseignements, le Mcré- cWr Bon Ahmed> Claude Ramoncda. Abel proviseur du lycée; M. le capitaine
taire général déploré f V. al‘ *nc?” Guilhaumou. La médaille de bronze do Bonnet, de la gendarmerie ; M. le 
des retardataires. Uno «sle de cesder- C.M.F. pour 20 ans de sociétariat : capitaine Brey. des sapeurs-pompiers ;

-nier; est remise à tous J-Louis FoStvieille. La médaille d’ar- MM. Juliien. Pico. Cherviila. etc...
-dents afin, qu ils Interviennent auprès Jent da |n C.M.F. : M. Joseph Martinéz. ' C est dans, une véritable ambiance 
des- sociétés. • ^our 4g ans de sociétariat. Manche gaîté que so déroula le

Le nouveau livret des statuts de «a i d vin d’honnour qui de- banquet au cours duquel furent pro-
.Fédération etanr lmprTmu et en accord A suJvre. deux allocutions furent- pro- . noncées les allocutions d'usage par M.
avec le. président fédéral cl le treso noncdos Dar mm. Tournier et Savory. fo lieutenant Rousset, M. Pico, M.
rler général. Il est remis aux y*ce-pré- diverses presta- Mercadier. conseiller général et M. Lar-

- -?,idCfS SJSIfrt” inÏÏ "on, s«2l.Uom«llordu Révofl non Scu- <W. Sous-Préfot.srv ^ mm'- "»'• s Æ Tzjmjiïs.
•Sn.i™ïî"oo^'un^V/Æ iSdt -U son heurouso

3Tta '“n" ' dentando Jfdu = S"!^SÆ''So ‘J* fTiS^

tn ^Utlnfco^r’féXaf'Aj; Sé ou do^ ons M Dofor et £

■na-'s fisr'îrta*srpour •* •
:«ngrto do FoXX pfl,ldémPOfédéro“ concert on opothôoso pur l'Impcccnblo
-Insiste pour que ce graphique soit dis- execution du morceau fetiche «Le Reve
lribué aux congressistes. ' Pflsse ».

:
• Congrès de la Fédération Musi­

cale de Normandie et d'Eeure- 
et-Loir, dimanche 4 avril 1976 ù 
Cabourg (14)

;
NECROLOGIE

AUMALE
&La population et lo monde m>.‘ :W 

d’Aumale et do toute sa région vien,.--nt
d'être alfcctés par le dâcû^ d’un dn 
leurs bons amis cl ancien dire ;, " i 
l'harmonie municipale d'Aumale. M. Louis 
MojTighem.

Au cours du service religieux qui s'est 
déroulé le 10 décembre dernier, l'harmo­
nie. sous la direction do son chef M. 
Méglinky, exécuta deux marches funè­
bres.

Parmi l'assistance, on notait la pré­
sence do M. Marcel Fourquez. maire, 
conseiller générai et président de l'Union 
départementale de Seine-Maritime : de 
MM. Bidoux et Poteau, respectivement 
chefs de musique de Forges-Iès-Eaux et 
do RIchemont.

Nos condoléances aux familles éprou­
vées.

L';

MIDI
m

■ ■ ;•...
h1"wm

FORGES-LES-EAUX 
La Sainte-Cécile

r -
i. C’est dans la plus complète cordialité 

que musiciens et sapnurs-pon’.piçrs ont 
dignement honoré leurs patronnes -.«a 
pcctivos. lo 30 novembre. Le premier 
acte de 13 journée a été pour rendre 
hommage aux musiciens tombés au 
champ d’honneur ou cours des deux, 
guerres ; une visite fut iaiîe au cime­
tière civil où. au pied du calvaire central, 
dos gerbes furent déposées en leur 
mémoire.

Puis c’est ù la salle de3 répétitions 
de l’harmonie que l'on s’inclina devant 
la plaque commémorative des musiciens 
morts au cours des deux guerres.

J.

r &iï'£ ï:: U•
f.m
&

’

LE VIGAN
La Société les Enfants du Vigan 
a fêté la Sainte-Cécile

Le dimanche 23 novembre, notre so­
ciété musicale fêtait la Snintc-Cécilc. 
Le matin, elle so produisit à l’église 
Salnt1PIerrc-du-Vlgan. 5 la grand’mésse 
où l’accueillait M. l’abbé Gulgnot, curé 
archiprôtre du Vigan. Au cours de la 
cérémonie, plusieurs morceaux do choix 
furent interprétés.

A 11 h. 30. beaucoup de monde 
se pressait sur lo parcours que les 
musiciens allaient emprunter au cours 
d'un brillant tour de ville pour saluer 
lo population. L'on pouvait constater au 
passage un bon effectif d'uno quaran­
taine d’exécutants dont un nombre 
convenable do jeunes.

Nous rappelons égalcmont l'appol 
Irncé pour le recrutement do jeunes 
tambours et clairons. Un cours pour 
ces disciplines pourrait être envisagé 
pour 1976. Les Inscriptions peuvent 
être prises chez M. Pierre Ducros, 1. 
rue de l’Horloge ou chez M René 
Bastide, 18, place du Quoi.

Efe' k ••
fe:

■ fe■ ferV-

| ^Vchneider
| bois précieux
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; FABRICATION ALLEMANDE

palissandre des Indes 
production à la pièce 
finition exemplaire

:

doigté baroque sans anneaux 
SOPRANO 142 F («Xpert 109 F) 

293 F (export 242 F) etALTO
sans clé

Meurtheo* Moselle430 F («port 350 F)TENOR
avec clé

chez votre fournisseur ou chez LISTE DES RECIPIENDAIRES
Médailles et diplômes accordés par la 

f édération musicale do la Moselle ot de 
là Meurthô-et-Mosolle. pour 15 ans do 
service, et décornés aux musiciens sui­
vants : Henri Chiaramonte. Norbert Muck. 
Bernard Schwartz. Victor Zarantoncllo, 
Hddy Hector. Stephan Kilhon, Jean-Bap­
tiste Rtolz. . .

Médailles ot diplôme accordas par ta 
Confédération Musicnle de France, pour 
30 Ann do service, cl décernes u : Ju.es

/■ALMIONSK
/L/ LKtXC

, AGENTS EXCLUSIFC.

175, ruo Saint-Honoré 
76 - Paris 1*' - tél, 260.62 47 
260.48.61, 260.65.20



FEVRIER 1976m
UnoDieppe cl d'Au- 

■ mnlo ; do M.. Christian Hinfray. chef de 
In Musique do fly ; du chef d'orchestre fdée du niveau atteint par la Muslquo
du casino Tino d'ippollto ot ses muai- municipale de Saint-Lô. L'Infornal « ai­
dons. l'Harmonlo de Forgea, sous lo {Cgro . qui forme la plus gronde partie
direction do M. Maurice Bridoux, se fit de co poème symphonique donna lieu
entendre dans uno brillante audition mu- à lin véritable déchaînement orchestral
sicalo avec to programme suivant : qui captiva l'assistance.

- Le Chant dos Vierges ». de Labolo : ce fut ensuite uno étincellanto dé-
-Songe mystique., de G. Doré, et «La monstration du talent d'un Jeune musl-
Marcho roligfeuso *. do Gounod. clen qui. après avoir débuté sos études

Dans une délicate homélie. M. (e doyon à l'gcole municipale de musique de
Dorlvlére rendit hommage ù la société Saint-Lô, les termina on obtenant trois
ei âu dévouement de • ses chef et sous- premiers prix au Conservatoire national-
chef pour le maintien et lo bon renom supérieur de Paris. Cot excellent artiste,
de l'harmonie de Forges. Michel Nicolle, accomplit un véritable

A la sortie de la messe, après un tour j,* forco en interprétant, sur tuba.

do l'œuvre célèbre de Moussorgskyquelques musiciens Cés les jeunes talents, l'harmonie pourra 
s'installer dans la plus grande salle du 
bâthntnt Rapp qui sera installée à son 
intention et h celle du conservatoire.

La nouvelle, pourtant si attendue, fut 
de taille et M. Martin, adjoint au moire.

Nuit sur le Mont-Chauve • donna une CHEFS DE MUSIQUE
représentant M, Laillet. fut longuement 
acclamé et remercié pour les offorts dé- du «Centre - Ouest» confiez-nous
ployés afin do parvenir ô cotte solution. 
M. Clément, dans uno longue allocution, 
out un mot aimable pour chacun des 
responsables do l’harmonie qui partici­
pent A « oxcluro toute médiocrité de 
■notre ville d'art * ot souligna le succÔ3 
du conservatoire où dix-sept profosseurs 
enseignant l'art musical à quelque 508

vos REPARATIONS de
TOUS INSTRUMENTS CUIVRE ET BOIS

TRAVAIL GARANTI- :H Toutes fournitures d’instruments neufs et occasionsjeunes.
Comment, dès lors, doutor que lescourt arrêt au monument aux morts, un 

défilé s'en suivit jusqu’à l'hôtel de ville, 
la société fut passée on rovue et l'Har­
monie exécuta une marche. « La Saint- 
Jean-. écrite par le chef d'orchestre du 
casino et dirigée par son auteur.

un « Concerto • de Mozart, écrit pour 
basson ot orchestre, et que l'harmonie 

transcription de aux meilleurs prix Grand choixmusiciens combleront les vœux do M.I •
Clément mais aussi ceux exprimés aupa-1 uneaccompagna sur 

Ferdinand Koch. La virtuosité et le stylo 
de Michel Nicolle traduisirent très fidc-

ravant par M. Cordier, leur directeur, 
en venant avec assiduité aux bl-hcbdo- E" DESCHAUX 79-hSlORTmaduires répétitions ?

Une bien agréable tâche revint ensuite
lement l'œuvre do Mozart.

Après l'entracte et la remise, par le 
Dr Patounas. maire et président de la 
Société, do diplômes et médoillos récom­
pensant plusieurs musiciens, l'audition 
reprit avec le • Concerto ■ en fa mineur 
pour clarinette, de Weber. Le soliste, 
Emile Genvrln. premier prix du Conserva-

GRUCHET-LE-VALASSE aux personnalités qui entouraient M.
Cordier à la toblo d’honneur. Tour à tour.

40, rue St-Jean Té!. : (48) 24.34*67Dimanche 30 novembre 1975, M. Martin adjoint, représentant M. 
laiilot. son collègue de la municipalité. 
M. Husson ; M. Clément, conseiller mu-l’Harmonie Municipale de Gru- 

chet-Ie-Valasse fêtait Sainte* nlcipal : M. Peret. président dos sociétés 
musicalos d'E.-ot-L., et Ie9 principaux 
responsables do l'harmonie, remirent iné-

Cécile. REGION BRETAGNE MEME MAISON A RENNEStolre national de Caen, donna une nou­
velle prouve de son magnifique talent. 
Emile Genvrin Interpréta remarquablement 
cette page ravissante pleine d'esprit, ro­
mantique ou vivace, qui permet nu so­
liste de déployer librement toutos les 
ressources de sa virtuosité et de sa

Dimanche 30 novembre 1975. l'Harmo­
nie municipale de Gruchèt-le-Valasse fô- dailles et diplômes aux musiciens qui 

se sont signalés par leur assiduité et 
leur long dévouement : MM. Daniel Vi-

3, rue de la Visitation Tél. (99) 30.34.48. i.*
tait Sainte Cécile.

L'harmonie, au nombre de 35 exécu­
tante. se rendait à l'église. Co fut une 
audition de, belle et grande musique. 
fé\lgieusoment écoutée par une assis­

tance -très denso composée des fidèles

iv vion. médaillé do bronze de la Confédé-
>V-‘ ration Musicale de France ; Jack Cabaret

■ i et Paul Lctort. médaillés d'argent : Ray-sensibilité.
Bien que d’un genre tout différent. le-I mond Vivien, médaillé d'or : James Gal-* Cher Président, en prenant cotte ro­de Gabriel Piorné sur le thème do sonlas, qui reçut le mérite do vétéran, et 

MM. René Lctué et Paquet, qui se virent
dernier morceau figurant au programme 
ne déçut pas; bien ou contraire, le nom­
breux auditoire. Il s'agit du Ballet do 
Jacques Ibort : « Diane de Poitiers «. Si , étoile. M. Camille Lesourd, souffrant, 
modgrne sdlt-élle. cette œuvre, commo n'ayant pu recevoir cotte môme dls- 
toutes les compositions do Jacques Ibert. 
s’inscrit bien dans la tradition fran­
çaise et l'on y retrouve la mémo élé­
gance et un grand souci de clarté. Très 
brillamment Interprétée, elle déclencha

traite méritée, vous ne pouvezRamuntcho « Rhapsodie basque - faisait 
suite. La première partie se terminait

savoirde In paroisse, parents et amis des mu-• j
l'Ur.poi--

teniez
combien vos amis mesurentslcîcns de l'harmonie. décerner la médaille do vétéran avec tance de la pince queavec une sélection sur • Monsieur Bcau- vousOn notait dans l'assistance la présence

carie •. de Messager, où l'on put ap­
précier la musicalité de M. Lecoutre à

parmi eux et la somme des servicesde M. .Scyes, conseiller général.du can­
ton de Bolbcc ; M. Lapioce. maire de la 
commune; ses adjoints, une partie du 
conseil- municipal et M. Pànchout. pré-

que vous leur avez rendus en maintesllnctlon. la trompette et de M. Besnard au trom- clrconstances.La Sainte-Cécile 1975 uura donc été Puissiez-vous assister souvent ,i nobone.entièrement respectée : qualité musicale, réunions do bureau, à nos congrus, uPour la seconde partie, ce lut le char­
mant concerto en ré pour llûtc ot or-

sldent de l*Amtcale, récemment crééo. . bonno humeur étalent au rendez-vous. uo3 examens. Vous y serez accueilliPlacée sous la baguette de M. Joël 
Audouit. l'harmonie interprétaitV Cotte fêle aura aussi porto témoignage 

de la magnifique évolution de l'Harmonie avec toute la reconnaissance et toute 
l'amitié que nous vous devons

chestrc a cordes do Vivaldi, intitulésuccos- un tonnerro d'acclamations qui ne cossa. 
pour reprendre de plus belle, que lorsque 
Ferdinand Koch reprit la baguette pour 
redonner le • Finale ». de nouveau appluu-

• La Chardonneret •: il avait pour inter-sivement : ■ La Marche du Sacre du Pro­
phète », de Meyerbéor ; « Célèbre Largo », 
do Haôrufel ; ■ Judex ». do Gounod ; « La 
Marche pontificale », de Gounod.

Au cours do son homélie, M. l'abbé 
Thomas souligna la réelle valeur de 
cette démarche, valeur duo au fait que 
dans cette société chacun fait don du 
meilleur de tui-mëme.

et du Conservatoire qui méritaient bien 
qu'un effort leur soit consenti afin de prête la distinguée flûtiste Dominique Permettez au nouveau Secrétaire Cé

Locoulrc qui ravit l'auditoire par sa bril­
lante sonorité et la subtilité aérienne de

néral. auquel revenaient par tradition 
lo charge et le plaisir d'écrire cesleur offrir le cadre nécessaire à leur 

épanouissement et à leur Jeunesse.dl à tout rompre.
Celle nouvelle réussite est tout à l'hon­

neur do la Musique municipale de Saint-
non jeu : l'Orchestre lui donna dignement 
ta réplique sous la baguette do Rémy

quelques lignes, do vous assurer de
J. PASCUAL, tieU-;-.: 3incêre attachementson

Métayer.
Puis ce fut la brillante ouverture do

présenter à Mme. ses respectueux hont-• La République du Centre »Lô et de son directeur qui ne craignent
mages.pas (et c’est là. certainement, le secret 

de leur succès) de gravir chaque année 
un échelon dans le domaine de la dif-

Rossinl • Scmiramls ». également sous la 
direction do Rémy Métayer.CHARTRES oOo

Le Concert de la Lyre Druidique La soirée se termina sous la directionL’Harmonie Saint*Ferdinand fêteflculté. de Maurice Métayer avec la • 2ème Suite 
de l'Arlésienne », donnée en hommage 
n Georges Bizet, en commémoration du

M. René Cornichon : Né lu 39 juilletPrestation 75 : Une très bonne Au cours du sympathique dîner qui. 120ème Anniversaire àson I907 ii Nemours Service militaire àle soir, regroupa autour de M. le maire 
et Mmo Patounas. Mme et M. Mesnil-note ! l'Eglise Saint-Aignan lr musique du I3tème fl.l. d'Orléans

centenaire de sa mort. On entendit suc- Directeur de « La Flore * Secrétairedrey. vice-président ; Mme et M. Koch, 
directeur, l’effectif de la Société, le

Les musiciens et choristes dé la Lyre 
druidique ont fait salle comble hier, à la L'Harmonie Saint-Fordinand donnait, di- 

manchc 7 décembre, un concert en
cessivcmcnl : pastorale, intermezzo, me- Général F.M.O.B.. 19-16 à 1%: Pré
nuet (flûte solo Dominique LecoutreJ 
et farandole (qui out les honneurs du 
« bis »).

sldent I9S4 h 1&75 — Président d'I Ion-salle des fêtes, à l'occasion de leur Dr Patounas redit sa grande satisfaction l’honneur de la Saintc-Cccile. mais aussi 
fêtait son 120èmo anniversaire, sous la 
direction de son chef J.-M. Blret.

neur depuis le 20 octobreconcert de la Sainte-Cécile. M. Michel 
Langevin, qui s’occupe avec lo talent

devant les résultats obtenus par l'Har­
monie et le Conservatoire municipal agréé Mombro cl Trésorier do la S-,!.?>.

Entre les deux parties, on avait eu 
lo grand plaisir d'entendre our la pre. 
mlère fois à Déville l'Ensemble de

Concerts du Conservatoire
Officier des Pu i mes Académique.-; do:
1957.

et le dévouement que l'on sait de la qui sont à classer. l'une et l’autre.
A cotte formation, se sont joints le 

Groupe à cordes de Mlle Picard et les
Lyre, aura trouvé là une récompense 
bien méritco. Les applaudissements d'un 
public visiblement satisfait auront égale- 
mènt réconforté tou3 ces artistes ama­
teurs qui no ménagent manifestement pas 
leurs efforts pour assurer une production 
de bonne qualité. Indéniablement, en

parmi les meilleurs éléments répondant Uli:
aux désirs cl aux efforts de la munlcl- Cuivres du Conservatoire de région dechorales « Jeanne-d'Arc • et « A Cœurpalité et concourant à la bonne renommée¥ I'"' Rouen. Les distingués musiciens qui. 

composent cet ensemble sont ; MM. Ca- 
Jlgout ot Christian Pollln à la trompette : 
MM. Moisand et J.-C. Morice au trorn-

Joie ». directions de M. l’abbé Tissierde la ville de Salnt-Lô. René Cimsiieire, nouveau nrézi-et do J.-F. Marty. Trois voix solistes : 
celles . de Jacqueline Bedals, Elisabeth 
Mazoircs et Bernard Gohier.

R L. dent de 'a F.M.Q.R.
CHARTRES Pour beaucoup, l'élection de Roué Cibone. et M. Georges Bleu au tuba. Ilseffet, les prestations de la Lyre druidique 

sont en amélioration ' permanente. Nous 
avons constaté avec un réel plaisir que 
l'effectif grossissait pour en même temps

metiùre aux charges de Président deLo programme comprenait grand nom­
bre d'auteurs, courtes pages de S. Rous­
seau. Bizet. Schubert, Faure. Bach, Du- 

.bois, Haendcl, Boethoven ot Berlioz. 
Les bois et cuivres de l'Harmonie et

; charmèrent l’auditoire par leurs sono-Harmonie Municipale la F.M.0.3. semblait depuis longtemps 
une certitude à propos de laquellerites chaudes et veloutées dans un très: intéressant programme d'œuvres ancien­

nes et modernes qui sc termina par • La
Excellente audition de l'Harmonie mü- toute question paraissait inutile, voire 

déplacée. Aussi, devons nous savoirniclpalo et des Chœurs de la Ville dans v{-augmenter la qualité de l'ensemble. cette messe de Sainte Cécile à la cê- Marche de3 Trompettes d'ATda *. Jouée 
en » bis » en raison des chaleureux ap- 
olaudlssements très mérités remportés

. Le concert qui a été proposé à un au­
ditoire attentif et connaisseur n'a pas

l'ensemble à cordes de Mlle Picard, mili­
tant ensemble, il en résulta un groupe 
homogène satisfaisant, quant aux réalisa­
tions orchestrales, où l'on sentait le 
bel effort, le dévouement, la sincérité.

aujourd'hui que le Secrétaire Général 
d'avant congrès n’a accepté de pré­
senter sa candidature qu'a la suite d'une 
démarche pressante de M. Villnte. vlca-

thédrale. Audition rehaussée par la sup­
pression des micros qui sont toujours 
à l’origine de fausses clartés, de confu-manqué de diversité. Ainsi, les mu- par leur brillante Interprétation.

siciens qui ont ouvert le feu ont débuté 
Justement aveo un morceau de Haendet-

On peut enregistrer avec cette soiréesions et altération de timbres. président fédéral et Président du Grou-un succès de plus à l'actif du dynamique 
- O.S.D. ».Cela dit, nous pouvons ajouter que Notons, d’autre part, les interventions 

des solistes, Jean-Baptiste Delavaux 
jouant avec art et aisément (son premier 
solo) le deuxième menuet de » l'Arlésicn-

pement des Fédérations Musicales doaue l'auteur avait créé, pour accompagner 
un feu d’artifice. Ils ont poursuivi dans 
le domaine du classique avec du.Berlioz, 
pour terminer leur première partie avec 
des rhapsodies et jazz de John Darling. 
Après l'entracte, ils devaient revenir vers 
le classique avec notamment du Chopin. 
La chorale, dont l'effectif est passé à 
54 unités — surtout des dam'C3. et M.

l'Harmonie municipale est déjà une for­
mation fobuste et assez homogène, ou- lo Région Centre, agissant solon le désirAjoutons que le programme était pré­

senté avec dlnstinctlon par Nadine Bizet 
sur des textes de Hervé Brunot.

unanime des membres du bureau.verte à toutes sortes de nuances et qui
Ceux qui connaissent notre nouveau 

Président savent qu’il n'est pas par­
ticulièrement facile de lui faire changer 

Surtout quand l'attitude arrêtée

s'applique à vouloir donner le meilleur 
d'ello-mëme. Son chef Léon Cordier de­
mande beaucoup à sa troupe. Il est exi-

ne • ; MM. Peigcr (hautbois) et Chris- 
mens donnant à « Bergers et Mages », 
de Samuel Rousseau, une belle expres­
sion. d'avis.géant dans les détails et offre des qua­

lités définies quant à sa façon de relever 
des contrastes incisifs, de clarifier et 
alléger les timbres sans enlever de la 
plénitude à la masse harmonique. C'est 
ainsi que nous entendons au cours de 
l'audition des interprétations habiles qui

Orléanais-Berry procède d'intentions exprimées au nom 
de l'amitié. Voilà, s'il en était besoin, 
une nouvelle preuve du sens dus ros-

_ M. Bouy interpréta avec grande intel­
ligence sur le basson « l'Aria » de la 
5ôme Sonate de Bodin-do-Bois-Mortler, 
tandis que M. Christcn. saxophoniste, 
donnait à la • Sérénade • de Schubert 
une courbe assez fluide.

Langevin en a profite pour lancer un 
appel aux hommes — a surpris par ses 

-possibilités et son talent. Toutes vêtues ponsabilirés et du devoir à mettre à 
l'actif de notre ami René Cimetière.de noir et blanc, ces dames ont Inter- René Cornichon, président d'hon-

prêté à merveille du folklore poitevin 
de la Renaissance. «Brumes», de Coc-

Chaccn sait avec quel dynamisme ilneur de la F.M.O.B.se meuvent avec aisance et respirent avec 
logique, mais nous savons aussi que tout 
cela il a fallu le régler, huiler les 
rouages délicats, des mois durant.

Dans le beau florilège que les chorales 
de M. l’abbé Tissier et de J.-F. Marty 
nous conviaient à feuilleter, co fut tout 
d'abord « chœur et orchestre) « Tout l'Uni­
vers est plein de sa magnificence ». de 
Mendelsshon. puis « A Capella Aita Tri- 
nita Beata • (anonyme) ; « Slava Vychnih 
Bogou ». de Strokinc ; « J'entends chan­
ter la terre ». de C. Geoffray. D'autres 
pages démontraient la qualité de ces 
voix qui s'épanouissent joyeuses, fraî­
ches et rondes, animées par le bonheur 
de chanter.

a su poursuivre et amplifier (‘action
kenpot ; • Les Bergers », de Jacques Brel ; 
ou encore un chant traditionnel québé­
cois.

de scs prédécesseurs auprès des Pou­
voirs Publics. C’est à la suite deLe Congrès Régional de Blois a dé- se»cidei de conférer à notre ami René nombreuses interventions que se sont 
développés les cours de musique des 
sociétés. Développement quantitatif cons-

Cornichon. Président démissionnaire, leEt lorsque loin du lyrisme théâtral, 
foin des tempêtes des cuivres, s'élève 
à l’offertoire le « Largo » de Haendcl 
dans sa rigide syntaxe classique, il emplit 
les poumons de la nef.

titre de President d'Honneur de la Fé-PBOGBAMME: dération. Ainsi les congressistes ont-ils taté au niveau des communes, grâce a 
l'aide des municipalités et du Conseil 
Général, développement qualificatif, 
ptécié dans Ion résultats

.— Par la LYRE DRUIDIQUE voulu reconnaître la somme et la qua­
lité des services rendus à la F.M.O.B.» Muslc (or the Royal Fireworks ». G.-F. 

Haendel (arrangement de A. den Arend) 
ouverture, menuet, bourrée, la paix, la 
réjouissance.

sp-pendant près de 30 années.: aux examensDans « C'est l’Agneau de Dieu • de 
Praetorius (arrang. de L. Cordier) les 
chœurs, accompagnés do l'harmonie, ont 
offert leur couleur vocale et la docilité 
qu'il3 manifestent envers leur chef, il 
en découle une homogénéité fort hono­
rable. C'est une œuvre qui captive par 
son abondante mélodique.

fédéraux. Au nombre de ses préoccupa­
tions s'inscrit la musique à l'école, 
trée dans les faits dans le Loiret.

En effet. René Cornichon, excellent en.flûtiste et musicien plein de sensibi-« Finfandia ». ouverture de J. Sibclius Ilté a eu à conduire noire associationNous connaissons la sûreté vocale et 
la justesse expressive de Jacqueline 
Bedais. quelle belle voix, noble et sen­
suelle qui s'étale, ces amples courbes 
dune musicalité évocatrice et cet art 
subtil dans l'élégance du phrasé, elle 
chantait « Panls Angeiicus 
»° Salutaris ». oe i. Dubois, en alliant 
la clarté a la qualité de résonance de 
Son, ?!mbre «an* jamais trahir la ligne 
mélodique au profit de l'émotion.

Emouvante aussi Elisabeth Mazoires 
dans un extrait du » Messie * de Haen- 
de . un . légato » tout pétri, fine musi­
calité. art de détacher les syllabes, brève 
démonstration de chant franc. La ma­
niéré de Mlle Mazoircs est faite do 
naturelle, do simplicité, de bonheur - * tanler.

(arrang. dan Molenaar). H est aussi très attentif au fonc­
tionnement des sociétés et chaque dif­
ficulté. chaque succès, le touchent direc-

dans une période et dans des condi­
tions particulièrement difficiles. L'en­
thousiasme de 1946. année au cours de

« Marche au Supplice ». 4èmo mouve-
Symphonie Fantastique ». 

H. Berlioz (arrang. M. Langevin). 
«Rhapsodie et. jazz». J. Darling.
« in the Mood ». J. Garland (arrang. 

J. Darling).

ment de ta
laquelle il participe activement à la I ornent, comme sont touchés, en de

telles circonstances, les responsables 
locaux.

reconstitution do la F.M.O.B. dont il« L’Andante Reilgioso ». de J. Scmler- 
Collery. montrait scs larges touches har­
moniques qui suscitont des interrogations 
latentes par sa haute qualité d'écriture.

devient le Secrétaire Général, fait on­de Labiche ; blier l'extrême pauvroté des sociétés et 
de leur fédération. Mais cette joyeuse Le Président Cimetière a donc, da 

par l'ensemble des sujets traités, une
Ouverture du Freischütz ». C.-M. Von

Weber. activité no peut cependant régler toutes connaissance parfaite des dossiers. Qu'Il 
s'agisse de ceux qui ont été menés à 
ieur terme définitif, de ceux dont il 
faut achever la présentation, ou encore

C'est entendu que la batterie-fanfare, 
sous les ordres de M. Marchetti, et les 
trompettes de l'harmonie étaient à leur 
aise, les uns dans « Aux Champs ■ et 
les autres dans l'amusante » Fanfare » 
d'Eric Satie.

- Par la CHORALE D'ADULTES les difficultés que rencontrent les res­
ponsables. C'est l'époque où la vo-« Chanson du Couturier » (chanson po­

pulaire du Québec) ; harmonisation de 
A. Langree.

lonté de tenir est une attitude éminem­
ment méritoire certos. mais combien de ceux dont l'acquis peut être remisépuisante.« Lord I want » : negro spiritual.

* Eco » (double cœur). Roland de Las­
er question.

Ces rainons font qu'aucune autre 
personne n'aurait pQ prendre une suc-

René Cornichon, qui collaborera avec
Une M «arche » clôt régulièrement les 

concerts pour la messe do Sainte-Cécile. 
Hier dimanche, la « Quatrième Marche » 
de Ferdinand Paür. contribua avec son 
rythme et son allure 5 animer la sortie 
de la messe.

sus 2 présidents successifs : MM. Marins 
Faugoin (1946-1957) et Henri Carroy 
(1957-1964) est. à l’époque, profondé-

cossion qui requiert une connaissance 
parfaite de la situation ot line vigilance 
de tous les instants.

* O du Sittle Zcit • (O Calme du Soir), 
C. Bresgen (harmonisation do G. Wollcrs).

« Brume ». F. Cockenpot (harmonisation 
de C. Geoffray).

* Les Bergers ». J. Brel (harmonisation 
de 1, Marfcovitch).

prm-
Sî"; - d ‘Mveis uno page de Faure. 

» Charité Bernard Gohier peut percer 
la détresse humaine et atteindre l'expres­
sion dramatique, noble page, quel inter­
préta 1 avec autant de goût que d'émo­
tion. sa voix toujours 
climat qui lui convient.

d'un avenir meilleurconvaincument
Merci. Cher Président, pour avoir, en 

fin do compte, accepté de prolonger 
votre action.

pour les Sociétés Musicales populaires.
Il so dépense sans compter pour don-

A l'issue de celle messe célébrée à 
la cathédrale avec un particulier succès 
musical qu’apprécièrent de très 
breuscs personnalités aux premiers rangs 
desquelles MM. Gerbct. député, ot Loillel. 
maire do Chartres, ainsi que la plupart 
dos membres du conseil municipal, des 
chefs de services départementaux et des 
commandants des corps militaires de 
la place, les membres de l’harmonie 
trouvèrent leurs épousos autour des ta­
bles d'un banquet dont 1er. mots furent 
un laisir pour los palais. Solon une 
habitude bleu consacrée, la journée ne 
fut qu'une fêté pour les musiciens char- 
trains.

lier à scs correspondants, qui très sou­
vent le sollicitent, lo bénéfice de ses 
précieux conseils, toujours présentés

Les sociétés de la F.M.O.B. vous en* Branle de Poitou » cl » Gaillarde », 
danses de la Renaissance.

En canon : « Chanson à boire » W -A 
Mozart.

sont reconnaissantes. Elles savent qu'elles 
auront on vous' lo guide et le défenseur 
dont elles ont le plus grand besoin. 

Souffrez qu'on leur nom. et en mon

prenante crée lenom-
avec une extrême amabilité. Tous ceux

Après le • Larghetto de la 2cme Sym­
phonie • de Boethoven. ce fut « l'Apo­
théose ». extrait de la Symphonie funèbre 
et triomphale de Berlioz, œuvre maqis- 
trale qui était bien choisie pour conclure 
celte matinée musicale, fort belle, où 
exécutants ot auditoire gardent lo meil­
leur souvenir.

l'ontqui npproché d’ailleurssr.vjn i
qu'ils nauraient pu échapper à l'amitié

nom personne! je vous adresse ici nos 
r.incèros félicitations, en témoignnae do 
notre confiance et de notre amitié.

SAINT-LO qui naissait immédiatement à son
contact.

La Sainte*Cécile Il conduit avec une haute compétence 
l’Harmonie ! La Flore ». ce qui lui 
vaut d’être promu au grade d'Officier 
des Palmes Académiques en 1957'. ce­
pendant que membre de la Société des

A Mme Cimetière, qui voit in vierc-La concert donné à„ . l'occasion de la
Sainte Ceclto a démontré d'une1 façon 
éclatante que la Musique municipale a 
bien mérité son classement en division 
d excellence obtenu on mars dernier.

familiale soumise de nouveau aux in­
convénients des responsabilités collec­
tives. nous présentons nos respectueuxJ P. sentiments

Concerts du Conservatoire d'Orléans ilDEVILLE I MALLETen devient aussi le trésorier.Ce concert, auquel assistaient notam­
ment -M. Daillet. Beau succès pour la soirée Musi­

cale de l'Orchestre Synphonique
oOoUnis dans l’art musical auquel les 

choristes de J.-P. Lagard avaient prêté 
un heureux concours, les membre:, do 
«'harmonie le demeurèrent dans la gaieté 
du repas et ce fut un unanime triple 
ban qui salua la bonne nouvelle

Tant de mérites et tant d'expérience 
tout qu'il est élu Président de la

député ; le Dr Pa­
tounas conseiller régional, maire de 
..amt-Lo, ainsi que plusieurs personne!!- 
t'.s do la ville ot de la région, fut un 
nouveau et brillant succès pour la Société 
et son directeur Ferdinand Koch.

M. René Cimetière : Né le 3 févrierF.M.O.B. en 1964. M. C.nrroy ayant 
exprimé l'Intention do se retirer. 1.909 •- apprend la musique à Chaumes» 

en-Urlfi avec M. Delckcsallcrie — Saxhorn
Lo samedi 22 novembre, au centre cul­

turel Voltaire, l'Orchestre symphonique 
de Deville prit un ben départ do la non 
velin saison musicale avec une soirée 
très réussie.

A ce poste. M. Cornichon, donnera .■ho cornet - violon • saxhorn bary­
ton — Vice-Président de la Musique 
Municipale d'Orléans de 1951 à 1956 —

que
M. Clément, conseiller municipal, parti- 
culiùromunt chargé dos affaires musi­
cales. éîait venu leur

une loin de plus toute la mesure de
Ln programme so déroula devant une 

fouis considérable, confirmation de l'at­
trait sans cesse grandissant manifesté 
par le .public saint-lois pour la musique 
de qualité.

sj clairvoyance et de sa pondération. 
Il volt avec satisfaction, les sociétés Président do 1956 ù 1961 Membre

du Bureau F.M.O.B. depuis 1959 — Sc-onnoticer : « Dans 
ouelquos mois, les Char t roiris

Le programme débutait sous In clircc- prendre un nouvel essor. Mais COMlion de Maurice Métayer par la majes­
tueuse - Marche de Tanliaüsor ». de Ri­
chard Wagner. Uns très Intéressante page

auront
* lotir • auditorium ». Abandonnant la vé­
tuste, froide et inadaptée sol le Godêau

tien lui aura-t-il fallu de patience, de crétalre adiolnt 1961-1964 Secrétaire
ténacité rie persuasion, pour que sos 
vfüux. enfin, so réalisent.

Général Président depuis 
le 26 octobre 1975. A également pratiqué

1964-1975
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Je sport — ■ Administrateur élu de So­
ciété Sportive et do Société Mutualiste 
— Mérite Social en 1952 — Médaille 
d'honneur des Sociétés Musicales et 
Chorales en 1955. — Médaille d’hon­
neur de la Jeunesse et des Sports en 
I960 — Chevalier desP aimes Académi­
ques on 1958 — Officier des Palmes 
Académiques en 1975.

Actuellement, membre (très) actif do 
la Fanfare Saint-Marc • Saint-Vincent.

ront. dans l'avenir, l’objet d’uno décision 
d'assemblée extraordinaire en modifi­
cation do statuts, s’articulent ainsi :

Echelon Fédéral : 1 Président Fédé­
ral, 1 Vice-Président Fédéral, 1 Se­
crétaire Général, 1 Secrétaire Fédéral 

1 Trésorier Fédéral,

9 MAI 1976 : Examens fédéraux Mon- 
targls. Examens fédéraux. Vendôme, 1ère 
session.

15 et 16 MAI 1976 : Concours inter­
national de Patay (45).

16 MAI 1976 : Examens fédéraux Gloh. 
Examens fedéroux, Vendôme, 2ème ses­
sion.

23 MAI 
Vierzon.

MESLAY-DU-MAINE 
Harmonie Sainte-Cécile 
Sainte-Cécile Juniors 
Messieurs nous vous tirons notre 

révérence
Quarante-huit exécutants on lôre et 

2Èine année do musique, un concort 
digne de formations chevronnées : voilà 
ce quo plusieurs centaines d’audilours 
attentifs et enthousiastes ont eu le privi­
lège de voir et surtout d'écouler. Mous 
avouons être embarrassés pour écrire 
ces lignes, les mots nous manquent et 
nous connaissons plusieurs directeurs de 
formations musicales qui voudraient pos­
séder do tels éléments.

Il serait Injuste de citer des noms, 
toutes et tous méritent au même titre 
dos compliments. Faisons, si vou3 le 
permettez, un rapide tour des différents 
pupitres. Au premier rang, les anchos 
et les becs (saxos, clarinettes ot petites 
flûtes) pupitre on partie féminin, c’était 
H y a quelquos années le point faible 
dos sociétés. A Meslay. la relève est 
assurée et nous pouvons Insister bien 
assurée.

Peu de petits cuivres feornets. bugles, 
trompettes) ce fut un engouement. Tous 
les jeunes, à une certaine époque, vou­
laient jouer du piston au détriment d'au­
tres instruments tout aussi importants.

Ouant au pupitre do trombonnes : 
quelle maîtrise, messieurs I Nous con­
naissons la difficulté que présente cet 
Instrument et vos mérites ne sont que 
plus grands. Une petite mention pour le 
contrebassiste, son interprétation des 
fiancés d’Auvergne mérite une mention. 
Le pupitre d'accompagnement a fort bien 
compris l'importance des basses et 
tre baryton, dans une formation musicale 
et l’exécution est d'un très bon niveau.

La porcusslon est discrète et efficace. 
Un ami, directeur de formation, nous 
disait : « Un bon caissfste est un demi- 
chef de musique ». I! avait raison ; le 
jeune percussionniste l'a fort bien com­
pris et il épaule et soutient très bien 
ses camarades.

En tout étal de cause, t n succès mé. 
rite pour cos phalanges formées exclusi­
vement d'nmnlcurs et de jeunes élèves 
de3 écoles de musique, il y avait éga­
lement au programme Symphonie en ut 
mineur (Beethoven) : Adagls (Aibino- 
ni) ; Tannhauser IWagner) ; IV en sulto 
française (Bach) ; Adagio du concerto 
pour clarinette en la (Mozart), soliste 
Jackio Berque : Romance en fa (Bee­
thoven). flûte soio Laurence Oeil:cil : 
Ouverture d'Obéron (Weber).

Noté parmi la foule MM. Cazalet, 
conseiller général, président du Syndicat 
Intercommunal du Bassin d'Arcachon : 
Ciran. président fédéral et vice-prési­
dent de la CMF ; Gey. adjoint au maire 
d'Arcachon : Mogn. adjoint au maire de 
La Teste, président do l'Harmonie do La 
Teste ; Laymaml, maire du Teîeh ; Cn- 
znuvlelh. président de l'Union dis So­
ciétés Musicales du Bassin, etc

Union des batteries et batteries 
fanfares de ia Fédération des 
Sociétés Musicales du Sud- 
Ouest.

Réunion du 16 novembre.
La séance est ouverte à 9 h. 15 sous 

la présidonce de M. Lefay., president.
Etaient présonts • M. Lefay, president ; 

M. Plgoux. vlce-présidonl : M. Marbou- 
ty trésorier; M. Templier, secrétaire ; 
M. Lscare. secrétaire adjoint ; M. Elic. 
délégué aux récompenses.

Etalent excusés : M. Ciran. président 
fédéral ; M. Chenu, vice président ; M. 
Rapin. archiviste.

Sociétés représentées : Amical-; Tou-, 
naise ; Amicale Laïque d'Aiguiilon ; La 
Bcssenaiso : La Batterie Communale de 
Saint-Estèphe : Les Cadets Tonneinquais ; 
Les Cadets de Cndillac-Bcgucy : La Cau- 
déronaiso ; Les Amis de Pomerol ; L'Es­
pérance de Lalande de Pomerol ; En Avant 
Gradignan : Ouand-mème do Pichey-Mc- 
rignac ; Le Réveil Luqonnais ; La Renais­
sance d'Esplet ; La Paulllacaise.

M. lefay présente aux sociétés do 
l'Union le nouveau président 
déranalsc. Il souhaite ensuite la bien­
venue à l’Amicale Laïque d’Aiguiilon qui 
adhère à notre Union.

Il est distribué aux sociétés non pré­
sentes à la précédente réunion le ré. 
glement drs concours et examen-, fédé­
raux.
FESTIVALS PREVUS POUR 1976 ;

16 mai. Mérignac ; 23 mai, Gradig 
30 mai. Safnt-Esifenhe : 13 juin, 
de Pomerol ; 20 juin, i.atrcsne ; ?V jui 
Le Tourne, concours fédéra! ; c juiitt 
Pomerol: 5 septembre. Cad- i : , 
septembre. Luge».

La marche aux tambours Impose lor» 
des festivals et concours :cra jouée . u 
arrivant devant le jury tir, vue do ga­
gner du temps sur le découîemeni de 
la fostivlté. Pour le concours du Tourne 
le défilé du matin sera réduit.

Le president donne lecture des arti­
cles. du nouveau règlement des concours 
intéressant notre Union.

Les examens Individuels pour l’année 
76 sont fixés :

11 avril. Caudéran ; 4 avril, Le Tourne 
(sous réserves des festivals et cavalca­
des).

Après les résultats satisfaisants de 
l'Ecole des Tambours il est décidé de 
continuer son fonctionnement :

23 novembre. Pomerol. aux anciennes 
écoles : 20 décembre, Lugon : 26 jan­
vier, Lalando-de-Pomerol : 22 février,
Gradignan ; 28 more. Le Tourne (sous 
réserves).

H est rappelé que le 18 janvier 76 
le congrès de l'Union aura Heu à l.a- 
landc-dc-Pomorol. L’ouverture du congrès 
aura lieu vers a h. 30.

Un vin d'huniieur sera offert vers
11 h. 30. Le banquet sera servi vers
12 h. 30.

Les bonnes bouteilles de notre ter. 
roir seront les bienvenues.

La société de Lalande-de-Pomerol sera 
à l'honneur pour recevoir les congres­
sistes.

Il est demandé d'assister nombreux 
à ce congrès : vu l'annce de la femme, 
les dames sont cordialement invitées.

Les -adhesions sont à envoyer à : M. 
Templier Norbert. 99. rue J -Soubiras. 
résidence d’Eysines. apport. 314. 33200 
Bordeaux-Caudéran.

L'ordre du jour étant épuisé, la séan­
ce est levée à 11 h. 30.

charge des examens,

1 A ICéchclonrltdé chaque département : 
1 Présidont Départemental, 1 Secrétaire 
Départemental, 1 ou 2 Vice-Présldonts 
qui s’adjoindront un Secrétaire.

Cet appareil permet à la fols, de 
préserver l'unltô de la F.M.O.B. et do 
rendro possible une certaine autonomie 

Le congrès régional de la FMOB s'est do9 départements,
tenu au château de Blois le dimanche l0 schéma ayant été adopté, les élec* 
28..0ct°l,re 1975. lJong ont donné les résultats suivants:

M. Jean Chavfgny. vico.prcsldent du président Fédéral : René Cimetière ;
i-oir-et-Cher. a ouvert la séanco par Vice-Président Fédéral chargé dos re-
que.ques mots do bienvenue, avant do latlona extérieures: François Vlllalto ;

% M *n J* ^secrétaire général secrétaire Général : Luc Malet.
1 è C* p0ur la lcclurc du Secrétaire aux oxamens : Léo Raffard, 

, . trésorier fédéral; Henri Petit, vicc-lré-
lcs sociétés musicales et les muni- «,ftr:nr Patrick Lclav

lePdomainendofa|fl form&nn rfffB°r- danS Présidents départementaux» Cher. Jean

mss îs'^btSüs.^ c”avl°"y ; u"SC‘i “f. SecSro? dipartmeontoux ; Char. An-
Xtil? dei JM GulWcmaln: Lo.r-CChar. GHbc,

W-Htviau o„fO0lS„6 lors '%£?*&**

.ceci, compte tenu de la variation des reî,I.?ayin0^dr.^'v,eît- . „ r
effectifs. La contribution des Caissos ^M. ncno Cornichon et René Cavolsy 
d’Epargne aux récompenses des lauréats respectivement président et vlce-prési-
de solfège est soulignée, commo est t,cn1 f1® *a F-M.O.B., qui ne sollicitent
évoquée aussi, celle de la FMOB ai- F;as ,e renouvellementd e leur man­
iant aux lauréats en Instruments. dat. sont élus présidents d honneur de la

r'arollôlcmeru h la progression des ré. Fédération, 
sultars enregistrés, le secrétaire gêné- A cetto occasion, et parlant au nom 
rai soulève le problème de la formation de toute l’assemblée, le president Cha-

vigny dit combien II regrettait la deci­
sion dos démissionnaires et les remercia 
de leur action en faveur de la musique 
populaire.

1976 : Examens Fédéraux,

23 MAI 1976 ': Festival de Beougcn- 
cy (45). Examens fédéraux Pithlviers. 
Examens fédéraux Blois. Examens fédé­
raux Contres.

30 MAI 1976 : Examens fédéraux Jar- 
geau. Examens Fédéraux Romoranlln. Exa­
mens fédéraux Sancerre.

12 JUIN 1976 : Examens fédéraux Che- 
zal Benoit.

« JUIN 1976 : Examens 'fédéraux St- 
Amand - Montrond.

20 JUIN 1976 : Examens fédéraux Bour­
ges.

Congrès Régional, Blois, 26 octo­
bre 1975

ï
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SARTHE et 

MAYENNE
l

!

Devant une salle absolument comble 
la musique municipale de Fresnay a don­
ne sous la présidence du docteur Riant 
un concert que les habitués ont quo- 
lifie de meilleur depuis la venue à la 
direction do Claude Therou. La batterie 
et I harmonie ont débuté par la Fille 
du Régiment sous la direction do M 
Moreau, sous-chef. M. Thérou a pris la 
baguette pour l’Hymne d; l'Infanterie 
de Marine, œuvre toujours très prisée 
par les anciens marsouins. L’ouverture 
de la Dame de Pique do Suppé fut en­
levée avec beaucoup de brio ot de 
mouvement. Les flûtistes Françoise Mar- 
zoratl. Michel Rouland. Martine Thérou 
ont montré beaucoup de chaleur et do Félicitons tous les jeunes musiciens, 
musicalité dons . leur Intervention. La mois accordons une palamc à leurs moni-
symphonie du Nouveau Monde (Andante) teurs. M. Bertrand, directeur de cette
avait été préparée avec un soin parti- irès belle société, et Mme d'AIès, qui
culier. Les nuances très respectées et se dévoue pour les leçons de solfège,
la précision des attaques a permis Pendant l’entracte de ce concert, les ré-
d apprécier le talent de Bernard Groult. compenses furent remises à tous Ica
clarinettiste et de Gilbert Reymond lauréats du concours international de
saxophoniste. Ecouté dans un silence rc- Chartres par M. Richard, président ;
Uglcux, cet andante a obtenu un succès Mme d’AIès ; MM. Bertrand et Pclour-
très mérité La tonitruante et assez dé­
licate Marche de Rlenzi a clôturé cette 
première partie. A l'entracte, M. le 
docteur fliaut. maire, président de l'Har. 
monie, a pris la parole pour remercier 
les auditeurs d'étre venus si nom­
breux et pour adresser à M. Thérou 

compliments sur la progres­
sion constante de l'école de musique 
qui dispense un enseignement musical 
complet à 120 enfants dont plusieurs 
sont maintenant au Conservatoire du 
Mans et à l’école d’Alençon. Il a in­
sisté pour que le public fasse preuve 
de générosité lors de la quête dont lo 
montant servira au déplacement à Bas- 
sum en mal 76.

■ * d os animateurs de nos sociétés popu­
laires en vu© d'assurer dans les meil­
leures conditions qui soient la relève des 
responsables présentement en activité.

A ce sujet, il met l’accent sur le rôle 
déterminant que doit assurer le Centre 
National de Promotion Musical Albert 
Ehrmann de Toucy, où la CMF organise 
de nombreux stages adaptés à tel ou tel 
objectif et à tel ou tel niveau. La FMOB 
participe financièrement à la couvertu­
re dès frais d'inscription et de séjour 
de ceux de ses ressortissants, membres 
actifs des sociétés affiliées qui suivent 
effectivement l’une des actions propo­
sées. S'adressant plus particulièrement 
aux Jeunes, M. Cimetière ne manque 
pas d’insister sur ia nécessité de sa­
crifier un peu de temps à leur prépara, 
•tlon aux responsabilités.

oOo-

oOo

La parole est ensuite donnée à M. 
François Villattc, président du Groupe­
ment des Fédérations Musicales de la 
Région Centre, membre élu des Conseils 
d’Admlnisiratlon de la C.M.F. et du 
C N.P.M.E.H. de Toucy.

L'assemblée est Informée des démar­
ches entreprises auprès de la Préfec­
ture de région, de l'Etablissement Ré­
gional ot du Secrétariat d’Etat à la 
Jeunesse et aux Sports. S'il est préma­
turé de considérer présenlemcnt que 
l'aboutissement est Imminent, le rap­

porteur estime malgré tout que de sé- 
r.eux Indices permettent un optimisme 
raisonnable.

M. Vil latte s'est particulièrement atta­
ché à ce que les Fédérations Musicales 
de l'Eure-et-Loir, de l'Indre et de l'Indre- 
et-Loire prennent contact avec les diffé­
rentes administrations départementales. 
Ainsi arriveront-elles avec ia F.M.O.B., à 
aligner leur politique d'activité et de 
ressources.

m
do la Cau-

£

iiian ; 
dauOoÎ/V

II.i Parmi ia nombreuse assistance, nous 
avons remarqué : M. Paillard, maire, et 
Mme ; M. Binon et Mme ; M. Renaud, 
adjoint, et Mme ; M. J. Maret. président 
du comité des fêtes, et Mme, et de 
très nombreux musiciens venus oncoura- 
fler leurs jeunes amis. Un grand bravo 
à tous et formons un vœu : donnez-nous 
très souvent le plaisir de vous ap­
plaudir.

17
La. FMOB a patxoné cl aidé financière­

ment. Je Concours national d'OIlvet et 
les festivals de Cléry-St-André,‘ Argent- 
sur-Sauldre et Châtillon-Coligny.

oOo
Le séjour musical et de vacances do 

. Royan a connu son succès habituel. Le 
secrétaire général félicite M. Roger 

directeur, qui fera au cours
dd la séance le compte rendu de fonc. -En tant 9Ue membre des Conseils

rendu figure d Administration de la C.M.F, et du Cen­
tre National de Promotion Musicale Al­
bert Ehrmann de Toucy, le président du

.......... Groupement fait un compte-rendu des
Le. rapporteur se réjouit des résultats travaux des diverses commissions aux-

obtenus par fes sociétés dans fes diffé- , . quelles 11 appartient. Les statuts de la
rents concours. -Il demande â ce que C.M.F. vont étro refondus pour mieux

résultats lui soient communiqués. s’adapter à la situation présente,
et notamment quand les épreuves ont eu Le C.N.P.M.E.H. est appelé à se dé- 

■ lieu a l’extérieur desd épartements cou- velopper et diflôrents projets d'cxécu-
verts par la Fédération. tion et finacniers sont â l'étude.

M. VH latte termine son prooos en invi- 
.. tant les responsobles de Sociétés à vi- 

Ayant aborde le sujet de la musique aiter le Ccntrc do toucy. Ce sait da-
i l’école, te secrétaire 9®nera‘ .teîV’ÎJle bord une occasion de se rendre compte

renouvelant sa conviction dans t ave- aur p|ace de va|eur de;i f0rma»ions
•nlr des Sociétés ?ui Y sont dispensées pour une moll­
et sa confiance envers leurs respon |oUre préparation des futurs animateurs
•abies. de nos sociétés musicales, et ce serait

aussi, apporter â ceux qui ont pensé 
cette réalisation et qui l’administrent la 
preuve que leur initiative et leurs efforts 
repondent parfaitement aux besoins réels 
de la musique populaire.

I Claude des

Guillet son

tlonncment. (Ce compte 
dans ce journal).

SUD-0UES1oOo

>7 La deuxième partie a débuté avec Le 
Grognard, de . Parés, marche allègre qui 
rappelle les succès des harmonies de 
1930 ; Musique pour les feux d'artifice 
d'Haendel a été sans conteste l'œuvre 
qui a remporté le plus large succès de 
la soirée. M. Thérou avait du reste 
fait appel aux trompettistes Gérard 
Huteau et Jacques Lanoë pour étoffer 
un pupitre qui est très sollicité dans 
cette œuvre grandiose. Des oppositions 
pertinentes des nuances délicates ont 
laissé une impression excellente à tel 
point que plusieurs auditeurs ont de­
mandé que cette oeuvre soit redonnée 
au cours do l'année. M. Thérou avait 
obtenu ce matériel grâce à la gentil­
lesse de M. Hureau, president de la 
Fédération Sarthe-et-Mayenne. La Gran­
de Porte Kiev tirée des Tableaux d'une 
Exposition a permis aux cuivres de re­
nouveler les exploits des feux d'artifi- 
ce. Cet extrait d’une puissance éton. 
nanlc oppose un thème large, sonore, 
imposant, à des évocations plus discrè­
tes chantées par les clarinettes soll. 
Trompettes, trombones, tubas, cors ter­
minèrent l'œuvre par des accords puis­
sants qui traduisent la profonde im­
pression qu’a ressentie Moussorgsky de­
vant les œuvres de son arnf le pein­
tre Victor Hartmann.

Plein succès du premier concert 
commun des sociétés musicales 
du District d'Arcachon.É M. André Peyre, maire adjoint d'Arca­

chon et président de l'Avenir musical 
arcachonnals, qui en avait eu l’idée 
et les trois sociétés musicales d'Arco- 
chon. La Teste. Gujan.Mestras. Le 
Tdfth. qui en avaient accepté le risque, 
ont gagné 1 Le premier concert commun 
des harmonies du district d'Arcachon 
a été un succès. Et, en définitive, ce 
sont la musique ot les mélomanes des 
quatre communes du Sud-Bassin qui 
tent vainqueurs d'une expérience dont 
le renouvellement s'avère dorénavant in­
dispensable. Une tradition est née dé­
sormais de ce triomphe inoubliable.

Effectivement, les cent dix Instrumen­
tistes. menés par MM. Daniel Berque,
Pierre Monteil ot Michel Boulan, ont 
fait aussi bien que les Etoiles de 
l'Opéra de Paris, en Juillet : ils ont 
rempli le théâtre du Casino de la 
Plage d'Arcachon. A l’orée de l'hiver, 
une performance ! Surtout quand on 
connaît l’apathie traditionnelle du pu­
blic local et d'autant qu'ils ont réussi.
malgré la longueur du programme, à Union dos Batteries et Batteries Fan- 
êtro bissés dans l’ultime œuvre joute. fares dc )a Fédération des Sociétés Mu- 
II est vrai qu ils en ont donné une ex- sica!es du sud-Oucst : 
cellentc (vibrante a souhait) interpré­
tation (il s'agissait du final des « Ta­
bleaux d'une exposition », de Mous­
sorgsky - Ravel) : La Grande Porte de

oOo

en
ï
,
: oOo

Le rapport moral est approuvé à l'una- 
’ nimité.

RAPPORT FINANCIER ; M/ Henri Petit. 
Trésorier Fédéral, présente les comptes 
d'exploitation, arrêtes au 1er septembre 

. 1975, H faut retenir de cet expose 
l'augmentation sensible des charges et 
la quasi stabilité des recettes. Le pas­
sage de la cotisation 75. (payable en 
74), à 70 F n'a fait que compenser 
partiellement ia progression des dé­
penses. •

Un relèvement de la cotisation 76, 
pay& en 1975, est devenu Indispen­
sable. La participation des sociétés sera 

. donc de 100 F pour l'exercice en cours. 
Un nouvel appel est adressé aux so- 

. ci étés qui prenne! ttadltionnellentent du 
retard. Il s'agit bien sûr de retard dans 
le paiement de la cotisation, des abon­
nements. de la carie théâtrale ; mais 
fi s'agit aussi, qui le croirait, de re­
tard dans rencaissement des mandats 
réglant les parts de subventions. Ce 
sont, il est vrai des cas rares: il

n'cmpëchc qu’ils compliquent inutile­
ment la tâche do nos argentiers.

Le rapport financier est adopté à
l’unanimité.

sor-

Calendrier F.M.O-B. /
7 MAR5; 1976 : Examens fédéraux : 

Accordéons, pianos, violons, gjitares ; 
3ème, 2ôme’et 1ère divisions candidats 
du Loiret.

14 MARS 1976 : Examons fédéraux
supérieur et pré-supérieur candidats du
Chor, Loir et Cher, Loiret.

14 MARS 1976 : Examens fédéraux
3ème 2èmo et 1ère divisions et divi­
sion supérieure clairons, tambours du 
Loiret.

21 MARS 1976 : Réunion du bureau 
FMOB à St-Claude-de-DIray (41). 9 h.

25 AVRIL 1976 : Examens fédéraux
Orléans, 1ère session.

2 MAI 1976 : Examens

:

:;
Composition du bureau

I Sang Viennois, de J. Strauss, a ter­
miné lo concert par cette « Valse de 
service » toujours prisée et appréciée 
du public qui n'oublie pas l’heureux 
temps où il valsait avec bonhomie et

y
Président dc la Fédération : M. Ciran, 

37, av. du Général-Leclerc, 33200 Bor. 
dcaux-Caudcran.

Présidents d’honneur : Mme Laporte- 
Trilles. 19, rue Saint-Simeon, 33000 Bor­
deaux : M. Guillaume Jean. 52. rue Vic­
tor-Hugo. 33400 Ambarcs-Ia-Grave.

Président : M. Lefay Caston. 16. rue 
François-Mauriac, 33200 Bordeaux-Cou. 
déran.

Vice-présidonts : M. Plgoux René. 100. 
Aristide-Briand. 33000 Bordeaux :

■

?;
Or.

?
;■

:
f

cours
M. Chenu Claude, rue du Château d Eou. 
33560 Carbon-Blanc, tel. 23.52.73.

Secrétaire : M. Templier Norbert, ré­
sidence d'Eysincs, appart. 314. rue J.- 
Soublras. 33200 Bordeaux-Caudcran.

Secrétaire adjoint : M. Lacazc Marcel. 
47, avenue de la Libération. 33700 Mé- 
rignac.

Trésorier : M. Marbouty Claude. 17. 
avenue Raoul Bourdieu. 33530 Bassens.

Trésorier adjoint : M. Boussier Edouard, 
Rioms 33410.

Archiviste : M. Rapin Michel, Tobanac. 
33550 Langoiran.

Délégués aux récompenses : M. Elle, 
23. . rue J..Soûla. 33000 Bordeaux (titu­
laire) : M. Rapin Michel (adjoint) 

Délégué auprès de la FMSO : M. Elie. 
letournellc

oOo
ELECTIONS LOIR-ET-CHER : Membres 

; du Bureau :
MM. Jean Chavigny ; Gilbert Rous- 

Mary Robert ; André Pipe lier ; 
et Oscar Beaumont sont

I
seau ;
Roger Guillet 
réélus.

M. Chevalier (Vendôme) ; Mcstivjer 
(Roinorantin) : Norguet (Selomnes) et 

. Bachy (Blois) sont élus.
M. Boucher est élu en remplace­

ment de M. ingrain.
oOo

Les élections des membres du bu­
reau des trois départements sont en­
térinés par le congrès- fédéral.

oOo
Lo département du Cher présente le 

vœu cl-après :
— Pour les membres sortants : Le 

Secrétaire départemental adressera sys­
tématiquement 2 mois avant le congrès 
départemental un imprimé de • demande 
de renouvellement de mandat » que lo 
membre sortant devra retourner dûment 
rempli au 
le congrès.

_ Pour les candidats nouveaux : Le»
nouveaux candidats devront remplir éga­
lement cet Imprimé, mais leur candi- 
daturc est acceptée jusqu'au jour du 
congrès départemental.

Ce vœu est adopté à l'unanimité.

6-1-76

RION-LES-LANDES
Suivant la tradition fidèlement mnin- 

;. rendaient â 
solennelle au

tenue, les muslcions 
l'église pour la messe 
cours d* laquelle ils Interprétèrent, 
sous la direction du leur chel. M. Oli­
vier Hauquin. diverses «ouvres : Gluck, 
Bach. Schubert.

A 13 h., eut lieu le banquet qui réu­
nissait près do cens cmquanto convi­
ves. A !a table d’honneur, MM. Jean 
Menant, maire : Jean Dubarnot. prés), 
dent do la Fanfare : de l'abbé Brcthcs. 
curé-doyen ; le docteur Vincent — 

président de la batterie ; Gu- 
brie! Sarrûde. président d'honneur do 
lo fanfare : Tiburco Dupouy, président 
d'honneur do ia fanfare.

M. Jean Dubcrnet parla en ces ter- 
- J'apporterai toutefois ma recon-

secrétairo un mois avant

Mal­
sonna vu.

REORGANISATION DE LA FEDERATION
S'appuyant sur dos motifs do plus 

grande efficacité, lo Secrétaire Général 
propose uno restructuration des res­
ponsabilités. Ces propositions qui fu­

mes :

j



CONFEDERATION MUSICALE DE FRANCE FEVRIER 1976

Le docteur Barrère. maire, exprima 
sa Joie de voir la tradition maintenue.

Il remercia !o président Dcspujols 
pour son rnaintfon de la musique à un 
haut niveau dans les Landes.

A l'heure dos discours, les personna­
lités qui étalent nos hôtes ont formulé 
le désir et presque pris rengagement 
d'aider, aux mieux de leurs possibili­
tés. notro société de musique ot do 
répondre • .favorablement* à toutes les 
requêtes qui pourraient leur être pré­
sentées.

naissance et mes remerciements au mai­
re et ii sa municipal fié et à tous ceux 
qui entretiennent et fortifient les ao- 

. Ilrios relations do la fanfare *. M. Ou- 
.-bernef traita ensuite des répétitions in­

lassables, concerts, participation aux di­
verses fêtes, fl parla du magnifique 
voyage organisé cet été et souligna le 
'touchant accueil qui leur a été réservé 
’à Blotzhelm (Alsace). Il concluait on 
disant *. « Je suis (1er d'être votre pré- il souligna son effort, son esprit do

les sociétés musicales puisque la part Sous la direction de MM. Féry et 
faite par les pouvoirs publics avait été l'abbé Lahucrta, musiciens et choristes
plus substantielle, uno partie de la exécutèrent le programme prévu avec
subvention accordée sur le plan râgio- art. Lohongrin, marche ot chœurs, de
nat pour la musique ayant été votée pour R. Wagnor ; Pecr Gynt - Lo Matin - cl
les sociétés musicales des London. «La Mort d'Aso », do. Ed. Grieg. Los

Aprôs que M. Larrlba ait défini le « 8catitudes *. do Lasbordca, qui prou-
rôle, de l'Association pour lo dévoloppe- paient uno centaine d'exécutants (musi-
ment et l'animation do la musique dans que ot chant) furent une véritable apo-
les Landes, M. Ciran tint à remercier theoso. La foule des fidèles participa
M. Gousscbaire-Dupin et le conseil gé. vraiment, avec heureuse surprise d'abord,
néral pour leur action déterminante. et entrain ensufto à ce déroulement de
sans oublier M. Henri Lavicilte. l’office. • Les ruines d'Athènes -, de

Lo docteur Lalonne, quant à lui. dé- Beethoven, une véritable et longue ova-
buta scs propos en précisant que • coux tion éclata don3 l'édifice- sacré apres
qui s'attaquent à la Ného s’attaquent l'exécution de ce morceau de sortie,
à la municipalité ». Vraiment cette foule a « vibré ».

Après quoi il affirma qu'il n’étalt . .
pas possible que tous les efforts en- i-a cercmopie. M. lo
treprls, notamment au niveau de l'école *' qi® p,aî d autres obliga-
dc musique, n'aboutlsoent pas. K...1S.T L 1 ?wUJ}?Vdu

Enfin. Me Max Moràs clôtura cette JJ °UJ®'™nltd® ")oc t.nt à fellclter
série d'allocutions. Le premier magis- musiciens, choristes et leurs chefs,
trat de- la ville demanda aux Néhistes Et c'est à l'Hôtel d'Orléans, place de 
de ne pas se décourager parce que le la Gare, que se déroula le traditionnel
nombre d'exécutants diminue : - La Ného que la plus joyeuse ambiance régna
.continue â exprimer l’animation et l'âme dant ■ ces agapes- qui réunissaient près
de la vie locale*, affirma-t-il,- avant de banquet.de Sainte-Cécile. Inutile de dire
conclure : » L'homme n'est pas (ait pour do 00 convives, dames, messieurs ot
vivre dans la solitude mais dans uno Jeunes,
atmosphère fraternelle comme colle do 
la- Néhe.

Il félicita M. Henri Paleix qui, à la 
tête d'un dos plus beaux fleurons de la 
cité, met les jeunes en face de leurs 
responsabilités. Félicitant M. Blanc, di­
recteur de l'harmonie depuis treize ans.

A ce sujet, nous devons signaler que 
toutes les sociétés musicales de La. 
vaur s'étalent données rendez-vous, le 
jeudi soir 20 novembre, sur la scène du 
Rox pour le tradilionnol concert de Sain­
te-Cécile. La première partie permit à la 
Lyre, sous la baguette de M. Bernard 
Alquicr et à In Batterie-Fanfare.*, sous 
la direction de M. Lagrillèro, do nous 
faire entendre une Rhapsodie sur des 
Noëls, la Paloma. un Quatuor de saxo 
phones et une Valse pour tambours et 
clairons. La deuxième partie fut consa­
crée nu Groupe Vocal do Laveur avec : 
Au chant de l'alouette (chanson cana­
dienne) ; Les Yeux de la Marauda ; Bal­
lade on novembre (mélodie d’Anne Von- 
derlovo) ; Sur les marches du palais ; 
•'Vuprcm (chant populaire cranta) : Slava 
"(Noël orthodoxe russe). En troisième 
partie, la Lyre et l'école d« musique 
interprétèrent : Three Jaljy Suilprni-ju», 
de Siebcrt. polka fantaisie par trois 
trompettes et orchestre, snltr.-or. - MM.

C. Albert ; t:lé.

sidént. Soyez certains aussi que je 
restèroi toujours parmi les plus sûrs 
et les plus fidèles de vo3 amis ».

• Jean Menaùt, moire, dit ; « Je cons­
tate que la fanfare dont votre prési­
dent a dit tout à l'heure qu'elle était 
plus que centenaire, est peut-être la 
société la plus vivante, la plus gaie, la 
plus enthousiaste. Je crois que c'est dû 
tout d'abord à Ta. qualité, de votre pré­
sident et. aussi et surtout, à votre 

“chef dont personne ne peut discuter 
'.les qualités ot le dévouement ».

« Sachons conserver les avantages 
'd'une petlto commune ot souhaitons 
que scs sociétés, comme la fanfaro. 
maintiennent leur action, leur- dynamis­
me. pour étfo le lien de rencontre de 
tous les gens de bonne volonté ».

Le docteur Vincent Maisonnavo, avait 
chargé M. l'abbé Srcthes de le rempla­
cer dans une courte allocution. « Ce qui 
Importe, dit fabbé Brethes. c'est de 
garder toujours les bonnes relations que 
nous avons eues jusqu'à l'heure et de 
continuer à travailler ensemble».. Il 
émoi ensuite lé vœu que la fanfare 
vienne plus souvent animer les messes.

conquête.
Il rappela également que M. Badet. 

directeur de l'école publique, apporte 
toute so volonté pour que lo plus grand 
nombre d'élèves apprennent la musique.

Do cotte réunion, tous remercient M. 
Hubert Pontneou, qui vlcr.t de quitter 
la direction de la clique. Le docteur 
Barrère est certain que celui qui lui 
succédera s'inspirera de son travail.

MUGRON
La Sainte-Cécile des musiciens
Un point d'orgue en guise de final

La Salnte.CécIlè des musiciens, un 
dimanche pas comme les autros.

Il a débuté dans l'église, aux accents 
de * la Marche Pontificale » de Gou-

pen-

nod. Puis, nu fur et .à mesure quo 
fVîfFce se déroulait, Mozart fut .omni­
présent. grâce à l'exécution de trois 
morceaux que le chef Barsacq-Mongls 
avait Inscrits ali programme. ■ Souve­
nir ». « Ave Vcrum » et surtout « l'En­
lèvement au Sérail ». partition déli­
cate. exécutée sans faille avec brio. La fêle de- Sainte-Cécile a été célé-

C'est d'ailleurs avec une réelle fierté bréc par la Société Musicale Amollolsc,
et avec à-propos que. l'abbé Loubère. ac- à 10 h. 45, par une messe solennelle
cueillit les musiciens dans le chœur ce célébrée par le doyen Lamoison.
qu'il traduisit dans son sermon. L'église est comblo lorsque la Société

Les musiciens firent halle à la Mal- Musicale Amollolsc commence Cexé.cu*
de retraite : trois alerte paso.dobles tfon" du concert spirituel sous la ba.

_ . . . puur distralro les pensionnaires : les re- guette de son chef Charles Tçnyarot,
.' Sainte-Cécile et Saintp-Barbe ôtaient merclcments du directeur, qui offrit, un avec: 1) Lugdunlum, de G. Ailler; 2)

à 1 honneur. L office religieux rehausse verre : puis Ils se rendirent, chez * Char- L'Adagio de la Pathétique, do Beelho-
d.’un éclat particmlicr - avec, dans le |ot . La jeune vague des Escapafnros. ven ; 3) Le Panls Angôllcùs. de C.

, chœur, les. Blés d Or et leurs amis atu- ces n0UVcaux Instrumentistes de l'Har- Franck: 4) Au Jésus que ma joie- dc-
rins. dans la nef te corps des sapeurs- . inonje qui; sc fraient un chemin déjà as- meure, do J.-S. Bach, avec la chorale
pompiers locaux au grand complet était surJy au nimou q0 leurs aînés, embou- paroissiale accomagnée par l'Harmonie ;

.suivi par une nombreuse foule de fl. chent leurs Instruments: refrains scan- 5) Sortie solennelle do la messe de
oêles. dés. soporltés de corridas, c’est le Stollian. Et pour terminer, avec la cil- ,

chant des bois, des cuivres ot de la que do. l'Etoile Amollolsc. un pas re-
nade, M.' Bounau. du lieutenant Ourou. batterie que le. piston Sourgon va bien- doublé* « Sans Peur » do J. Watelle.

' on remarquait la présence de M. Dar- tôt renforcer de sa notoriété. A 13 h..* un banquet amical de 150
blade. maire et conseiller général d'AI- M Mcyroux félicita les sociétaires et éonvlves. eut lieu et au dessort. M.
re et celle* des maires du canton. |eurS chJ(s< Barsacq-Mongls et Albert Marais, président de I Harmonie, remer-

_.Au cours de so, brillante homélie. GauJln. mais aussi le maire et son ciant M. René Condarme. maire d Amou.
. l'abbj Oàuba, aumônier de la. base, met- -conseil municipal, les présidents des président du Conseil général des Lan-
‘.tait en exerguo.les qualités des musi- sociétés amies, les membres honoraires des. president d honneur de 1 Harmo-
’.clens et des soldats du feu, nous ap- dont la générosité es» des plus appré- î',e'J.î!^U h^r?üx ,.d0 ® rC.tÜ0U'îfr« a“i
■ prenait que les deux saintes, martyres ciées jourdhul en très bonne santé. Puis il
-de la foi. avaient un point commun: . „ ... , ... • - remercie le conseil municipal pour

elles furent décapitées. Le chef Barsacq.Mongls fit ,une - re- son aj(je financière, lés membres ho.
trospectlve de l'onnoe musicale, dont noralres pour leur générosité. Après avoir
la note ;prédominante fut celle de a salué les personnalités présentes, féll-
volooté cl de l'effort, au service de la cité tous les musiciens et leur très

.qualité, ^ , „ , dévoué chef Charles Tougarot. enfant
, . .... , . . . Aprôs MM. Paul Dabadle, Lestage. d'Amoû. Puis M. lo president commente

chefs au maire d Aire et se plaisait a ' Barsacq-Mongis. ancien chef de la Nôhe |es . divers événements qui ont marqué
- rappeler cette- amitié .qui . Ile les deux Dacquoisc. M. Dangoumau. mo re, en ,a vie de la société en 1975. l'anima-
•villes depuis les inondations, catastro- mélomane averll. dit tout le plaisir que tion apporléé aux fétes patronales par

phe qui marqua* toute une région. Cons. |uj procurent les morceaux de 1 harmo- |a jeime formation des « Bandas ». tous
'-Prooje»;feel».̂ cl.conetants des n5e. groupement d'amateurs aptes a musiciens de l’Harmonie, et qui ont eu

Bios dOr et de la VA. Il félicitait les distraire, à capter l'interet, et h ele- |*honneur de se produire au festival In-
exécutants apres «voir rendu un hom- Ver à lo fols l'instrumentiste et le pu- ternatlonal de Copfolens où ils ont ob-
mage particulier au chef. M. Cazcaux. bile, tchu ua cer(ain succès.'S adressant aux
MÊin®s uü0t-s f(rjr fes soldats du feu. . rn0Dclcr l'exemple tout exécutants. M. Marais terminait : « Tous
groupe bénévole qui prouve s. souvent ■ U J? J0ar,npnpcen'|. Bats et Alfred ces succès vous fes devez ù vous mô-
îassurZ T Jiïnm* P oSSdie T nférite dî directeur .hopo-, me. à votre travail, à.yotre chef M.
rassurante et oenuique. . . Mii,e et celui, combien ap- Tougarot ». Notre société est vraiment

Il souhaitait avec humour que cet ÏÏldenJ u, |BMn05 de AJbert Gaulin. une société de camarades aimant sc
- houreu^ nasard qui a vu les, deux grou- . jPpjJPJ decclàncicns. le chef -René. retrouver aux répétitions avec leurs
■ fements .fêter avec harmonie leur pa- f0S muSlc ens confirmés et voisins de - Nasslet. Bonnegardc. TUh.
: T"® C" cer„dimanch®* devienne une SnL IccruTs IntimemenL associés. Castelsorrazin et même Lourdes.
ios dcCx pâtœ°neqs,eayanten3ubi0unPes^t maintiendront à Mugron une société- mu* Vous avez aussi trouvé, parmi vous 
«nmhtaHU. paironnes ayanl 3UD* un SOrl ,.ca|Q vivante et prospère qui doit rece- des musiciens dévoués pour,la, formo- 
semblable.... .-™1,élSsêt• inSSsïïmeMs. . tion des Jeunes Frédéric Bestial. Blcou.

. . . ' Grégoire. Dublanc. Lacaze. Ducournau.
.Le;-maire assura donc I assislanqç, de Minvielle : le" chef Touyarot et Mme

la continuité de I effort^ * financier, et youyarot pour les cours de solfège supé-
matérlcl que le conseil _municipal alloue rjeurs j_es résultats.- • Imlt jeunes mu-
à la' fols pour les *, cours de souege siciens entrés à l'Harmonie, dont, pour
dans les classes, pour I ecole de mu- ,a première foiSi tr0is fmes . Vautres
slqtiû Instrumentale et pour I harmonie. viendront.

Le chef Touyarot lui succède pour 
. remercier M. le président de. son action 

très importante pour la société musi­
cale. adresse ses remerciements aux 
musiciens, aux divers professeurs pour 
leur dévouement bénévole.

;p“s^ 1?%.^:
.La Sainte-Cécile a été célébrée en Du^in. conseiller général ; le docteur sldenT ÆsKî' années' ^s'idressaU^ù

deux-temps, au Théâtre municipal, les La|annc. adjoint au maire: Sallenave, fü\n ieur^di^n't X ^
jeunes ont d'abord offert un excellent directeur de l'Alrium-Casino : l'abbé nïiiSiStVil t°ï£ii»l*aii.î *’dilinnA
concert à l'asslsionco. sous la baguette Bret, représeniant te chanoine Cazarès : Hnrn'ièrn Un-irParia ° 9in«
do leur cliel M. Slanu. Ciran. pïéulUcm du, SucicWs Musicdldn i, 'nV

L'Harmonie municipale pour sa pan. du Sud-Ouest *. Despujols. président de ®n ®syah®Mr®^f* ‘j*1'1,; 'Vy
joua tour » tour - Le Salut lointain ». l'Union des Sociétés Musicales des Lan- ^,® frdr«nA?AiïPlm.,d^-ai« 9!ivf!
« Aida *. « Pavane pour une infante dé- des: Larrlba. délégué du ministre des fM*®' d® ‘1 «S® t?bfÆ M mïsiS SS.

Puis, en présence de MM. Despujols orésentants Pdes autros sociétés musi- ™.cn.ts* .et tant de dévoués enseignants
et Darracq. les diplômes furent remis “ "ï , °2C •*0C,e,6R mpsl bénévoles. Aussi je félicite tous ceux
aux nombreux jeune» mélomanes. caies ac . qui savent maintenir la tradition et

Le lendemain, le doyen Duvignau a A la cathédrale, l'Harmonie — au exécuter de la bonne musique,
reçu l'harmonie et la clique souston- grand complot — exécuta trois pièces
nàise. pour la messe. Son homélie eut de musique romantique t-- «la Marciic
pour thème. « La musique élément cons- 'du Sacre du Propltèto ». de Meyorlieer.

- tituüf de .l'existence.-.humaine ». morceau 'majestueux dont le but otait
Un repas fut ensuite servi à Vieux. d’accompagner, les grandes processions

' Boucau. d’autrefois : l'adagio de la * Sonate pa-
M. .Paleix, au cours..de son discours. „ thétique ». une très belle page de I œu-

• salua en premier Heu les personnes vrc de Beethoven, et. pour conclure ;
présentes, et exprima - la reconnaissance l'ouverture de « Ruy filas-, de Mcn-

• de l'harmonie pour l'appui total apporté dolssohn.
par le maire .à la Société. Il remercia 
également tous les . musiciens de la 
batterie et de l’harmonie, les chefs

Au champagne, on parfait amphylrion. 
le. président Molinler remercia ses hôtes : 
maire, curé, présidents et directeurs 
présents de fait ou de pensée. Il rap­
pela que le président d’honneur M. Astlé. 
venait do recevoir la médaille militaire 
à titre de combattant de la*

P. DUGUET.

P. Mililscher. P Turc et 
gie. saxophone ténor solo M. A. JaU- 
hert : La Passion salon Saint-Jean, de 
J.-S. Bach (ensemble do douze cuivres) : 
Scènes bohémiennes do Bizot No 4 . Dans

AMOU
La, Sainte-Cécile à Amou

guerre
14-18. Il n'eut garde d'oublier dans ses ...
remérciémcnts M. - Féry. non seulement *cs ,ruc d Antibes, marche iiy2-. Gotie
pour la .virtuose direction mais -aussi marche* a été senndee e*. b».s.'■•ne par
pour son dévouement à l’école de musi­
que. accompagné par M|14. les profes­
seurs Arnaud. Raffanel, Miffot- et sans 
oublier M. Argue! pour l'oxcellence de 
son menu et ('ordonnance de son ser­
vice.

toute la salle.
GRENADESUR-ADOUR

% LES Blés d’Or » son.
GRAULHET

C’est sous un magnifique s.'luil que 
.la population de Graulhof a été agréa­
blement ‘ surprise d'assister a un dé­
filé dç la Clique Municipale ut des 
majorettes de « l'Avant-Garde * en eotte 
journée de In fête do Sainie-Cécde.

Celte, innovation, pincée sous le- si­
gne de ,!a patronne des musiciens, et 
préparée par la Clique imùnieipnie afin 
do - célébrer - sa fête, deviendra tradition, 
nelln et servira a notre .-société pour 
se. manifester au cœur même de la vîlie 
et faire participer ainsi ses habitants 
à la .commémoration de cette fête.

Avec le gracieux concours de 
majorottes de • l'Avant-Garde *. 
filé a obtenu un brillant succès. :,i 
que. donnant ses meilleures interven­
tions avec ses quaronle exécutant. Le
soleil aidant et la grâce des majoret­
tes on plus, nous ne pouvons que- i.rms 
léllciter de la réussite de cette jour 
née. Bravo aux majorettes et bravo à la 
Clique.

' .'r* * - .MM- Bonnet et Bascoul. dirent tour à 
tour combien fis avalent plaisir 
rétrouver avec leurs amis de l'Harmonie 
d'AIbi .'qu'ils félicitèrent pour leur ta­
lent ët l.eur dévouement. C'est grâce à 
celui-ci ‘et- à l'aide ' apportée par les 
municipalités et par la'-Conseil -général 
(disons - aussi- par les membres hono­
raires) que nos sociétés musicales 
vent survivre, car, l'Etat par to3 services 

.de la-Jeunesse et des Sports. n|a pas 
rétabli la subvention de fonctionnement 
de 400 francs supprimée depuis 1971. Il 
est vrai qu’en France, il n’y a que le 
sport qui est reconnu d’une certaine 
utilité et les sociétés musicales sem­
blent être complètement ignorées. Tous 
les deux ont terminé en formant des 
vœux pour la prospérité de la ville 
d AIbi et de son Harmonie.

à se

Aux côtés -dq ’ sénateur-maire de Gre-

pen-

jolles
ce du-

A* l’issue de celte cérémonie. M. Bou-
• neau. très soudant, adressait dans la 

. .* salle des .fêtes; un cordial salut aux 
rmusicicns. aux soldats du feu. à leurs Invité à prendre la parole. M. l'abbé 

Lahucrta remercia nos musiciens d'être 
venus dans son église pour l'enchante­
ment et l’édification de ses paroissiens. 
A son tour, il fit avec éloquence l'éloge 
de la musique.' apôtre de paix, d’union 

■ et d'amitié comme une telle journée 
le prouvait.

MAZAMET
Il est de tradition ix la Batterie-Fan* 

laro « Alerte Mazamétaine • de faire
chaque année un repas fraiernci .y 
l'occasion, de Sainte-Cécile. Le rendez.

Oui. ce lut. une belle fete de Sainte- vous avait été pris le 29 novembre au 
Cécile. En ce jeudi 4 décembre, certes Restaurant du Commorce. afin d'y appré- 
le ciel était. grl3. mais. la. température ’ cier ses talents culinaires, 
était relativement douce pour la saison La municipalité rie Mazamet était re- 
et Carmaux connut .une affluence et une présentée par M. Maurice Raynaud, mni- 
animotlon exceptionnelles. rc adjoint, qui retrouvait près rie lui

, ... .. . son collègue adjoint M. Henri Carayol.
C était vraiment I ambiance des gran- président rie I Alerte. Présence aussi

des. foires : forains, camelots ot boni- de M. Georges Morcoul. chcl ri>* !'Ai---
menteurs en surnombre occupant large- te: de M. Bonnet, président rio In 
ment les places formaient en quelque Fédération * départementale de inuf.iquf: - 
sorte ce décor; fait de couleurs et de de M. Bascoul. secrétaire fédéral ; de
pittoresque qui plaît tant aux foules. Jl M. Noël Grand, directeur d:-. l'Harmonie
V avait aussi les importantes expositions Mazamétaine. 
de matériel agricole, voitures . et cara­
vaning, qui firent du boulevard de la 
Gare_un pôle d’attraction de celte jour­
née'. "

■CARMAUX
.

:Avant de participer au repas, les ?ot: 
- data du feu. s'étalent Inclinés' sur la 

tombe du. Comte .Durrieu qui, comme 
tout Je monde lé sait à Grenade, fut à 

-l’origine de. la création du .corps local 
en 1935.'

Avant de passer ù table, toute ras­
semblée observa une minute de silence 
en la> mémoire , du 1res regretté Pjerro 
Glorles. prématurément disparu.* mémoi­
re qui devait d'ailleurs être évoquée 
dans tous les discours prononcés nu 
moment du. dessert.

Le banquet connu.. comme par le pas- 
• sé. son succès habituel et se termina 

fort tard à (a satisfaction générale. D̂AX
Suivant la tradition, vers. 15 h., la 

Battcriq-Fanfo.re.’. et lesLa Sainte-Cécile de l’Harmonie laSOUSTONS Majorettes de 
Carmaux. offriront. - à l'énorme foule des­
cendue de toute la .région, un défilé et 
des prestations fort appréciées. Musi­
ciens et majorettes eurent droit à des 
applaudissements bien.mérltés. C'est avec 
plaisir . que nous constatons que la 
Sainte-Barbe reste toujours une journée 
do fête et d'affaires. >

Néhe
Sainte-Cécile

M. Georges Marconi, évoquant le pas- 
; sc de la société, soulignait que le cho- 
; min parcouru avait etc plus ou moins 

parsemé d’obstacle» qui ont toujours 
été surmontés gràeo à la grande cobe. 
sion de la grande famille' quo forme 
l'Alerte et aussi û la bienveillance qu’a 
toujours éuo pour elle la municipalité 
rie Mazamet. en l'aidant û résoudre quel­
ques problèmes parfois épineux et vi­
taux : «Il faut combler les vides lais, 
ses par les départs et aussi il faudt.1 
bien solutionner lo problème du chef 

P»- • et pourvoir au remplacement de celui 
qui a marqué son passage- dans notre 
société, Albert Moritagüt; - pendant plu» 
do vingt ans. et tout dernièrement Exf­

or- moud Reverdi ». Actuellement, -nous 
• marquons- le -pas,• mais nous gardons l'es­
poir pour une solution très prochaine. Il 
remerciait M. Dèlgado pour l'aide pré 
cieuso apportée pour la formation do 
jeunes élèves. bêlas trop rares à son 
«rc. remerciements aussi à l'Harmonie 
qui permet do beaux défilés en com­
mun. à la presse qui ouvre largement 
ses colonnes et à tous les exécutants 
de I Alerte.

LAVAUR;
hinte r- La- Sainte-Cccilc est une fêle qui ne 

passe pas inaperçue ù Lavaur. En ce 
dimanche 23 novembre 1975. jour où la 
Lyre de Lavaur célébrait sa sainte 
tronno, le soleil avait tenu, lui 
à être de la partie.

aussi.

Des 10 h. 30. les jeunes de l’école de 
musique proposaient des fleurettes 
nées de petites lyres dorées.

Onze heures arrivaient. l'Heure do la 
grand messe. Jacquemart a. semble-t-il 
sonné plus joyeusement que d'habitude'. 
La cathédrale Saint. Alain s'est emplie 
peu à peu de la foule des grands jours 
et l'on notait dans l'assistance la pré- 
sauce de M. Talazac. maire do Lavaur ; 
de MM. Bonnot et Boscoul, respective­
ment président et secrétaire de la Fé­
dération départementale de musique. La 
messe était célébrée par M. l'archl- 
prétre Soyssct et M. l'abbé Sauret qui 
mcntiommio.it la fête des sociétés mu­
sicales de Lavaur. sans oublier la part 
qui revient à l'organiste M. Brunnel 
dont In maîtrise nous émerveille tous 
les dimanches. *

TARN
ALBI
. Les impressions ries musiciens, les 
échos des auditeurs' sont unanimes, 
l’Harmonie l'Union des Enfants d'AIbi 
a fêté sainte ..Cécile en ce dimanche 
30 novembre 1975 avec un brio tout 

• particulier, non égalé depuis plusieurs 
années. C'est l'église Saint-Jean, de 
Rayasse qui avait été retenue pour cctto 
(Ole. L'on sait que - son pastour. M. 
l'abbé Lahuertn est un éminent musicien 
et qu'il a formé lui-même une excel­
lente chorale paroissiale. Harmonie ot 
chorale formaient un prestigieux eiiscm-

Au reslaurant Richelieu, préciser que 
les agapes y furent excellentes tien­
drait du pléonasme.

Le président de la vénérable Harmo. 
nie, M. Lapiquo’. entama le premier les 
discours. Il fut heureux- de constater 

la Sainte-Cécile était, pour la Néhe.

MM. Blanc .et Hubert. Pontneau. et tpus 
qui tes aidaient dans là formation 

des jeuries et en particulier, à M. Stlc-
ccux M. Bascoul rendait hommage au tra­

vail et au dévouement do M. Georges 
Marconi. dlrecto:«- et 
l'Alerte, qui- fait rie gros efforts 
maintenir la vitolllé d.-; 
ot remerciait tous los 
l’Alerte et la municipalité.

secrétaire de 
pour 

ce groupement 
membres de

don de montrer ce qu'elle savait 
Et de rappeler quo l'Harmonie 

été créée en 1901 pour permettre
aux gens de so cultiver, de prendre 
leur plaisir personnel et d'en donner 
à ceux qui les écoutent.

Il regretta que la société- musicale 
soil devenue uno « bonne à tout faire

instrumentistes qui. grâce à I enseigne- 
* msnt reçu, sa trouvent naturellement 

disposés-à faire .partie.de l'harmonie.
A son. -tour.i M.' Dcspujols président 

landais, souligna -:te riévouement «t le 
désintéressement de M. Henri Paleix.

. M. Bonnot rappelait le -cinquantenaire
Sous la baguette do M. Bernard Al- . de l'Alerte : > Le 11 mai demie- lut un 

quier, nos musiciens interprétaient le jour faste pour vous tous qui avez 
Té Dcum. l'Ave Vcrum ot la Marche si remarquablement prépare ooue féîe
religieuse de la Flûte enchantée, de Je me plais, aujourd'hui encore, ù soin
Mozart. La clique pour sa part donnait ligner ce goût de l'effort que vous man!
liant les cœurs, nu moment do l'éléva- testez sans défaillance depuis des an"
tion. Un nouveau Tn Deum ponctuait la nées. La possession du goût musical
fin do la messe et ce fut la sortie. s'aequiort â ce titre, vous- l'avez ac­

quis. musiciens do l'Alerte, et 
avez droit 0 notre reconnaissance ».

blb.
L'église - était archlcomble pour la 

messe de 11 h. Accueillies par lo pré­
sident Molinler. on notait parmi los per­
sonnalités. Me Mathieu, maire d’AIbi : 
MM, Rieunaud. président du syndicat 
d'inîtiùtivo ; Bonnot «et Bascoul. président 
et .secrétaire de la Fédération des So­
ciétés musicales el Orphéonique'S du 
Tarn, tous deux venus de Mazamet : 
Gilbert Rignud. directeur de l'Harmonie 
Snlnt-Elol ; André nigaud, président de 
l‘Harmonie de Saint-Juéry ; Bquvialc, di­
recteur do- I Harmonitc de Cognac . MM. 
Martin et Brf.u, président et directeur 
de l'Union Chorale Albigeoise.

A l'ouverture do l'nflicg, M. l'abbé 
GOiir.satid, do l'équipe sacerdotale pa- 
roism.'stè prononça
tion dé bienvenue et à ITioméile il 
(rrji’w'. rem;>.rjuabiémont le thème Sainto- 
Cécile. {jotronno dns musiciens, souli­
gnant tuutfi la. beauté de la niuaiuuo 
qu'c!b;: soit unclonno ou moderne ren- 

Dupln ^ insista prliiolpalomcPt sur U: fait ueiiI hommaye •« celle «lo la musique 
que l'année 1975 avait élé 'bonne pour ! oceita-m.

et à tout animer » ot Jugea .utile de la 
décrire n » ceux qui 11e la * connaissent 
pas et qui la critiquent

Il déplora enfin nui? la Néhe soit.plus 
appréciée dos étrangers que dos Dac-

qui l’assistô > au; bureau- dcpartcmental 
.depu«s de. nombreuses' années. ' Il rend 
hommage è M. Blanc, car. il a constaté 

- encore- *des' progrèrr dans les effectifs. 
: : M: . Oëspûjola * enfin,- , souligna que lo
• vr»'. ; ùîusiqûô -doit él/e poursuivie.

- .Aux» jeunds il' -domà'nda d’.être vlgi- 
■ '--larAs,- dé-respetter. la musique,, qui est 

.lo.reflet de la vie. Enfin, à l'heure dos 
•' 'fcncônfrdo'• 'internationales, la musique 
' n'ëst-ollê paîJ la seulo : langue parlée 
r par •-totis ? • ' *•'
* - .'M.*'8lanc.'directeur-do l.’Har/nonle, fé- 
•r:'boita tous- -sesb musiciens car,. la- veille 
' encore. : il’ n'a ’ eu. n»ie des- éloges do

'personnes ’ do l'extérieur.
• Omont "aux.' Méstivîds-concpurs, Il est 
catégbrlqü.éinent contré. Ifs no rappor­
tent rïe'n. tandis que |gs concerts l'été. 
ù HosS'egor. lii Vieux-Boucau ■ .et. même 
â Soustons. ont un auditoire qui Ion

quoi».
Après que l'abbé Bret ait icmorclê 

* ceux qui. u uno époque où l'on pro­
fane tant du chose», célèbrent l« belle 

lut au lotir . dû M - Oabrin.

VOUSCe :ut unj grande Sainto-CécUu. Uno 
table d'Iionnetir, telle que fut la nôtre, 
est rare et sè doit d'être -mentionnée 
M. le maire, n'ayant pu participer au 
repas, citait représenté par M. Tressière, 
maire adjoint. A ses côtés, on notait 
la présence rie M. Spéciale, députe , M. 
Espû/bié. conseiller général; M. Bon­
net. président de la rudération, dôpar. 
Untonlalc de musique-; M. Sascoul. ::o- 
crétairo général de cette même Fédéra- 
tion ; M. Ragot, président du Comité ries 
fête", du Lavant : M. Cazt-Hn». leur se­
crétaire ; MM. yayssié et Ségur. tous 
doux anciens président de ta Lyro : 
MM. Bordel ot..Camé., respectivement 
président actif ot secrétaire de la Ly»e 
dé Lavaur.

M Rnynaucf. maire adjoint, soulignait 
son plaisir d'être à . co repar. fraler- 

. Evoquant lui aussi ic dernlor 
qimntonairo de l'Alcrie. il mettait l'ac­
cent sur 1.' réussite de ccttû manifes­
tation malyiô l'inclémenco du temps, 
grâce à la salle, dus .congrès. Jl adœs- 
soit ses remerciements à tous' les or­
ganisateurs qui se dépensèrent sans 
compter, ainsi qû';'i tous les exécu­
tant:; qui offrirent ù la ville un spec. 
tacle d«> choix. En ce qui concerne 
l’avenir, je formule le. vnyï pour quo 
vous» fruuvioz un digne successeur ii 
M. Georges Marconi, .te me plais ô 
souligner que la municipalité do Ma-

mtixique *. co 
le chef,: de s'adresser â scs ouailles*.

Do sa longue envolée lyrique, li 
faut curioul letnitir qu’u lés. Néhistes

net m fi­
ne sont à la suide de pers-c-nno. que
la héncvol.i. est leur facteur commun.

l'esprit de 
vivace et que « 
et los cigognes sur ba retour (sii.f ne

société ouï touiotn r. au«siq ...
une délicate allocu-les censeurs do passago

connaissent ri«n aux ijrobuimos dé* l'Hcir 
manie ».

M. Barsacrj-Mongis ayant fôifcitô lo--. 
Néhistes ' r*.t leur chef, M. Gous:. .Jjvi'C-

juge.
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CHEFS DE MUSIQUE !
exceptionnels

des prixle seul instrument 
DE MUSIQUE

autonome - transportable 
LÉGER - ÉCONOMIQUE

avec
GARANTIE

3ARTIST «
argente

INSTRUMENTS DE QUALITE « ROYAL
CUIVRE

595445TROMPETTE, ut et si b
CORNET, si b............
BUGLE, si b .
ALTO, mi b
BARYTON, si b ........
BASSE, si b à 4 pistons . 
SOUBASSOPHONE, si b 
pavillon orientable et démontable 
TROMBONE à coulisse 
TROMBONE à pistons

685545
795625

1070835• ••••••••• 1300
1875

1040
1545

♦ • • •
59004900

855•• jv 630
1175950

laques or
CLES CHROMEES :

i
1290SAXO SOPRANO, si b 

SAXO ALTO, mi b ...
SAXO TENOR, si b 
SAXO BARYTON, mi b 
CLARINETTE, si b. super ébène ........
GRANDE FLUTE argentée, plateaux pleins

Depuis 25 ans, 3.000 harmonies, s9^j®^Spn.i rq uni PAS VOUS ? ! 
et écoles de musique nous font confiance POURQUOI \ as

1350
1695 i
3100

695
730

%

QUILLARD - BIZEL
LYON — Tél. 28.44.22 - 27.12.98

NOTRE ARGENTURE EST D’UNE QU A ; 
SPECIALES AUX CHEFS DE MUSIQUE |

A

2 et 9, rue d’Algérie —

ATELIERS MODERNES DE REPARATIONS
CONDITIONSPRIX : 2 500 F UTE INCOMPARABLE.:* r

« copieux monu où Préparô J-f j* |

™° i — au setv’“ d0 10 “
Et. dans l'ambiance mrtnis» v" J,, h direction départementale de 1 popolaire^ bnnqu„. i la table

cale l’on privait au dessert et^aux^.^ va JcPlinesse. Sports. Ministère des AL \ côtés du Président Ber-
cours d usaac- M. G®^êrcîaï? tout le faires culturelles, plaquette de ta FM , dj^o M ,e docteur Fargepallct. maire-

réio’ga* XtàSS? Æg de «P pép^ ^ oya„, „ ^
compositeur, dressait un bilan succmcr ». » mQ du Var. suite a l examen fe- 'JCU..MM. bureau-. M. Martin, le

cassian*
Fanfare Mussou. aonnui Ajives Valéry Viala Thierry. Amortc Eric, t-rant/ , . l'allocution du prcF.ident
solfège et Instfumcnts - ^ RoberV. Faure Corinne. Cantralne Didier. d "devait cire très applaudie et
Jeunes garçons Jcu" l0uS Duc Joëlle. Navir Philippe Cesnouln dans la joie que ro »<v-
son venu a la i**"}**{ dîTvor. repré- Claude. Galin-Martel Nicole Galin-Martel «J,t Jllo f>RCondc fete de : sainte-
sentanf M Bcrmé.'préiwem « aP- VMMgj. «cite do 11**» «■»*»'•
porta ses féiicitations person^los^t Muerchouan Gilles. Gillet Stéphane.

hSüTS.-jKpJS Si»»»-*» ,«;£-rBï Bs*as.«SfHS1I chef M. Boudillon. et en „ ■_ Mniatnsta Patrice. Cocllo Jean-Marc.

^■îSKSBæé: Ha
u rE» .bravo «U*»» No, tcUc.ta.lon, . riECRE^tn"5'

AlAvflA et Vive la Fanfare Mussou. w- 
fi en terminant en souhaitant bonne 
santé û tous et prospérité toujours crois­
sante à la Fanfare Mussou.

Après ces allocutions très applaudies 
et au milieu de chaleureux anplajuHsse- 
mnnts avait lieu la distribution des r». 
compenses médailles, diplômes oux jnu-
Se* et aux élèves ayant ™us,l a
l'ivnmon fédéral do juin t9To- 

Et pour finir par des chansons avant 
de sc séparer h grand regret nu ternie 
d'une très belle Journée musicale et 
amicale.

'

Pour la première fois 
un accordéon intégral 
comprenant au clavier 
gauche, le système traditionnel 
plus 3 octaves de Basspc 
chromatiaue?

:■ ; 
1 M.ri­

ma in

*%

'

LE PONTET d apvren-«affiSSaï?
qui s'ost tenu à Gortya (Italie) au mois 
de sr-ntembre dernier, l’Elan Ponlvtion 
a obtenu la plus haute distinction, avec 
le prix excellence, gui compoite une 
somme d'argent, une coupc et In nie-

^C'cst la première fois, depuis sa 
création que le prix excellence revient a 
un groupe fronçais. A ce concours, par 
licipaient des groupes italiens. »«»«* 
chiens, yougoslaves, tchèques. 
et français. l'Elan Pontetien était le seul 
groupe représentant la France.

Merci à l'Elan Ponléticn et nos .in­
citations à son distingue president et 
ami Louis Langlade.

PflüL BEUSCHER
25-35. Bd. Beaumarchais 75004 PARIS Tél. 278.09.03

— AVIGNON
Concert dédié à Sainte-Cecile par 

l'Harmonie Municipale
Comme chaque année, la tradition a 

clé à nouveau respectée, et c est oans 
la très belle église refaite a neuf du 
Sacré Cœur route de Marseille. 
notre harmonie municipale 3 participe 
à l’office dominical de 11 ».

Los fidèles présents (et Us étaient 
nombreux), ont pu entendre au cour., de 
cette messe la très belle m*jïJhoB<!? 
Rient! de Wagner. Messidor, d A B

toujours trouvé auprès de l'Aler- 
accueil lorsqu elle a sol- 

diverses ce-
zamet a 
te le meilleur

demandes raisonnables^™^

VAUCLUSEVAR
L^Sainte^Cécile à l'Union Musi­

cale de Carpentras

faction aux
îes * mcUleur/'rapports entre l’Alerte et 
la municipalité *.

LA GARDE (près Toulon) 
Sainte-Cécile à la Fanfare Musson

sociétés du Var. la 
le dimancheLa doyenne des 

Fanfare ‘Mussou,
3 décembre, la
nleatlen Impeccable 16„citatIons.

nareouralt los principales rues de a 
ïK saluait la population par un 

-j redoublé.
Devant l'Hôtel do Ville, ce 

bolle exécution de la *

H. EMERIC. beau défilé que les mo­
de l’Union musi- 

â leur tête le

fêtait
Salnto Cécile. Lorga- 

dc celte Journée

C’est par un 
sicicns et majorettes

de la fête de la Sainte-Cecile.
Conuno p&r cnchontcnicnt

«.SrSJSi P»r 10 vi0,cnt .mislral
de la veille, s’animait très rapidemont 
aS passage de ces musiciens et majo- 
rettes porteur d'un message do Pie. Il 
faut signaler tout de môme pour les 
lecteurs’ que cette société est une des , 
dernières fanfares ledérées du départe- 1 
ment: C'est dire que c est a une jeu- 
nessc pleine de bonne volon e et de 
ini«- de vivre que nous avon^ u 1»urc. 1 
' Au coup do sifflel de la capitaine, le 
fironoo dovait s'arrêter devant Je paru., 
de lî cathédrale Saint SIflrein. Photo. sou- 
venir du groupe et c est heure de a 
grande musse dominicale «te. J* »•• «'JJ 
par rarchiprêlrft Reyne Aux premters, 
rangs derrière les musiciens avalen: pns 
place M. Bertund. picsldenl de I Onlon 
musicale et conseiller municipal , M. 
Piblèro. vice président ; M. Petit, corres­
pondant: M. Métaxian. secrétaire fcdeml 
représentant M. Trlnqutcr. président de 
ly Fédération de Vaucluse. f f-rû

a i-, .-oriie de la messe, la loiwaro 
c ^ les majorettes parcouraient plusieurs
artères de U ci.è "«« 4, 
a„bade qui devait «voir ll«u sur la place

PfAprès'^i'ellert. le reconfort: « ijjj 
palhique monde .levait ® ' r Mo
restaurant de l'Univers. Cela» Pour Mo

Rem^sc^de diplômes et médailles 
à la Fanfare Musson

?lrCp,f,1cSS;o,n7Sdaconavi^n,n<ï«l
procédé!* présidé par M Oclplacc maue ;
Aimilcr délégué de la FMO du var . 
Gatty. président de la Fanfare Mussou. 
Boudillon. chef, et
à une importante remise de d'plomcs 
/»«• médailles à dos musiciens et aux 
Sê«« »y“t passé l'examen en juin 
1975.

Voici la liste des récipiendaires:: 
Diplôme d'honneur el mWalHo <de

Riquicr Francis. Margu.lt- 
Jean-Michel. Montonard

drapeaux
A. S. ROBfeOT,

28S00 TAIN-t*HERMITAGE 
Tcî; 08.24.87

tenalre et

toute la

AVIS vibrant pas fut une
Marsoil- .Drôme.1res

3.^ ï
nom.

bt0ux Sfw: °c"„SL do MM
Fédération mualcale «u 

trésorier rie la

Le prix de l'abonnement au jour­
nal est de 15 F.

Pour tout changement d'adresse, 
oublier de donner aussi

Bou-

notions la pr,;-
ne pas rencc

présidant de in
Féé„aUonMet *?“&««»». 
tités musicales localcî. et r fl • _ ;
donna un magnifique concert ou /• 
exécutés avec brio, goût et un -J*» 
artistique musical : I ouverture *n. -■
S Tel», de Rossjni ; h ogj ^ 
Véronique, les 7 mirucroa dct. ballet•> <*« 
vcroniqi Vnlpurgls) du

musicales alternant

l'ancienne.
Les abonnements commencent 

se terminent le
Var.

le 1er janvier et FMO Var :
Robert, Gugflia 
Daniel. Rlorda Jacques.31 décembre. . .

Utiliser de preference le chc-
Médaillo d'honneur bromo Vf *'* 

France: Boyot Chat lus. Lopox Einnw- 
miel. Roiîti Félix. Gonilay Raytjuiml- 

MédalUc honneur argent CM de Franco.
la musique : luirei

il POUR, .
SOCIÉTÉS

BAWMIÈRES 
PAVOiSEWEWÎ 
eî Toys Articles

de Fêtas «p
Catalogue surdomanda y

que postal.
LE MACARON C.M.F. Faust (Nuit

"”5 TZJXZ
clairon» dont le pas redoubles 

Jotit. saxo soprano.
audition imi-

achetez
AUTO-COLLANT service de30 ans 

Roger. Gallet Georges.avac
Médaille d'or CM de franco pm*r4j> 

ans de service: Ûrimaud Edouard. Var- 
ricin Charles.

M^rtAilto d’honneur vétérans : Guahnlni 
. u iîiriore Marcel. BoudUton Roger.

W.t.1 Yves.

labours ot 
composé par M-"'B"’”re,»$r1ïï™'pcul I.„ d.io

l'excellent nq«©mblo nui- 
exécutants el »c cW.

Après ce concert avait lieu u n h. JO. 
inn., ciKiufette et spacieuse salle Mu*- 
îïï9 t,t, ÏZd banquet amical réunissant 
près do 200 convives, imtnes et inoi • 
jeunes, qui firent honneur su délicieux

ASSUREZ Une
ci cale
tait en valeurVOS SOCIETES slnnl de 45

A LA C.MS. étoile vétéran CMMédaille d'or avec 
do Franco . Eniérlc Albert

/

i
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notre omltlô et da notre reconnaissait- Là, oo présence de très nombreuses 
personnalités des mondes musical ot 

' M. Trinquior. Président do la Fédéra- municipal le président Llchalro fit uno
1 tlon des Musiques do Vaucluse prenait brève allocution au cours do laquelle

, i ensuite la parole, ot après avoir fait 11 soul|gna la solidité do l'amitié qui
, i avec passion l'éloge de nos musiciens unissait les membres de 'la musique ot

; et dos musiciens en général dit en des. majorettes.
substance : La musique est un élément Après avoir remercié. Malt._ 
de grandeur et de nobleoac dans la vio Duftaut. député-maire pour l’effort
quotidienne. C’est uno source de joie scnU Par ,a municipalité en faveur du
d’une rare qualité ». groupo. M. Llchalro conclut en expri.

mant sa joie do pouvoir être au milieu — _
d’un groupe qui lui apporte tant. = IGS GXGUlienS Hp. |n «un

Le grouro Léo-Lagrangc se souvlen- E ,C,,a _

fSiÆTïf £*& peut50,",....»..... .
tendro encore compte tenu de l’effica­
cité de J'équipe dirigeante et do la gardant leur autonomie propre à cha- 
bonne volonté de tous. cun d'elles, font le délice de beaucoup

( de mélomanes.

ce ».VANDOREN Les Éditions Robert MARTINS
E
s

MANUFACTUREU 1 106, La Coupée 71009 MACON CEDEX I
fournissent tous les morceaux imposés dans

re Henri

d'Anches et Becsi t : con-

s II ■•V. =* M. Bousquet, Président do notre Har­
monie élargissait l’éventail de ses re­
merciements et félicitait globalement 
tous ceux qui œuvrent pour la con­
naissance et la développement de . la 
musique le Conservatoire et ses pro­
fesseurs. ■ l’Harmonie Municipale, son 
chef Emilo Dal Beîlo, son sous-chcf 
Jean Chanut.- l’Opéra, et -son* Directeur 
Ryamond Duffaut, la société des concerts
et sa directrice Mme Girard ̂Musique - Grande journée folklorique
sacrée et son responsable l abbô Du. rA r Aonni icon

, rond. les Jeunesses musicales et- leur . . ^ CAPOUUERO de Martigues 
Président M. Fustler, l'ensemble de ces et la JOUVENCO

' ' «ou, uno journée d'ami-
s’enorgueillir. folklorique que nous proposait co

• ......................... 16 novembre la Jouvonco de Montfavet
avèc la participation de la Capoullero

• , . AVIGNON da Martigues. Et les amateurs du fol- .. ...
x ^ ciu,yres d«î.no- „ klore provençal et Comtadln devaient . !*, V «va t beaucoup de monde A la

: n®r^-,^V0Uo 5* talentueux..,corn-' •- être très satisfaits des prestations des cantine scolaire ou apres l’exécution do
patriote Denld Duché 1 adagio d'Albi- Sainte-Ceçile brillamment fetee . deux groupes quelques morceaux do son répertoire. le

' 'Mi Riorceau. Insolite mais combien par‘là Musique et les Mâibrét- Nous tes retrouvons ’ tout d’abord en Président Reboul devait remercier, ou 
dignement rendu grâce a la minutie et Léo-Lanranni» ** cnn iÂ;m. l'Abbayo Locale au cours de la grand' Que quoà mots, M. Battinl. maire et
SL t&?9mo de ■notra chof M. Emile - ^-#t-*011 10emô * meôso puis au cours d’une aubade fort Madame : M- Trlnquler. présldont fé-
Dal-Bello. Anniversaire.-. appréciée à la sortie. déral : et Madame Emile Avy ; M.

;/La veille Invités, membres de l’Har- L . Puaht aü spectacle do choix. Il se Henri. Genevo.t. trésorier fédéral : M. et
: mnniA o» Ui.ro  ..i„. bainte-Céclte. patronne des musiciens déroulait en fin d'après midi dans la Madame Fanolli M. Lemaurc, sans ou.

ce grande sollo du Parc Seguin. b,ler *ès acteurs de chaque sorti diri-
-a- . La réussite de cotte belle Journée 9és Pnr |o chef Troblsch U devait être
ni- est la juste récompense ù son dévoué procéder à ta remise des médailles et

ê ‘ et"sympathique président M. Vermallé et diplômes décernés par la Fédération do
à toute son équipe. ' Vaucluse, MM. Marcel Grosjean, Gé-

soçlété. Meublant la solitude de la 
rard Vlan, Germain Pardfgon. au tltro 
d’ancien président, Jean Robert Tro- 
bisch. Il appartenait à M. Trlnquler de 
romoltre au distingué Président Reboul 
colle des vétérans (50 ans de musique) 
do la Confédération Musicale de Fran-

:: ci

pour instruments
( de musique

de siècle sur la brèche, n bien mérité 
la retraite qu'il vient de prendre il 
laisso derrière lui. des générations de 
musiciens, éveillés et formes .î cefc 
egard, grâce à

; 56, rue Lepic, PARIS-189 AVIGNON-MONTFAVET
ISLE-SUR-SORGUESAnches et becs poiir artistes ce poste de chef de 

musique qu il a assumé avec un dévoue­
ment inlassable et une compétence 
nlmement reconnue.

avec La Sainte-Cécile à la Fanfare 
l'Avenir l'islois un«-

Tél. : 255,90.02 - 255.90.20 C est avec la participation do tous ses 
membres oxécùjenls et de nombreuses 
personnalités do notre ville et du mon­
de musical que la fanfare l’Avenir l’Is- 
lols a fêté la Salntc-Cécilo.

• Nou» saluons son départ discret en 
lo priant do croire à nos vœux Ic3 plus 
sincères pour qu’il jouisse' lon&temos 
auprès de Mme Pin, d’un repos hlun 
gagné, et en le remerciant de l’accueil 
amical et sans réserve que notre Fédé­
ration a toujours rencontrée auprès de

ncau. une
lui.

Ainsi, donc, fa saison 1975- et 107e 
pronds le départ à l'école de musique 
sous la direction dé M, Jean Ginoux, 
sous.chef rie. musique de l’Armée ri<> 
l’Air à Aix-en-Provence, natif de Pe.r- 
tuls.

3 >•

im- SARRIANS

I fêté La Fête de la Sainte-Cécile à
Sarrians16 novembre, te matinmage ù trois membres méritants de ■ ^U.SSI

l’Harmonie Municipale. . A l'occasion - ?ubadc fut-elle offerte pltfcé ' do' VHor-
do ce repas amical, H nous est agréa- oge .après pn d6fi,è remarqué rue de 
We de-remercier et d’hnnorer Ici trois la-République — cette exhibition vive;
de nos camarades qui ont dû qui vont nient appréciée, fut-suivie d'un retour en
cesser toute activité musicale. Partiif Janfare pu local du groupe.. L’heure- de
f®,s .trois. notre ami François Clamon I apéritif était venue et surtout pour La Fraternelle Oppôdoise et la Phl-
fatsalt ses débuts dans les musiques .plusieurs membres du groupe, de la lharmonique Aptésienne.
populaires en 1909 sous lo beguotte de remise do médailles et diplômes. Ces deux formations musicales réu-
f?*? exceÎJonl flûtiste a. par. Notre président fédéral.remit en effet nies depuis déjà plusieurs années ont
■IvPr “ ,a vie active de diverses so- plusieurs médailles et diplômes les plus Sainte Cécile !e dlmencho 23

C®,.i0Ur‘ * N°tre Au-‘ méritoire étant sans conteste, celui que
Ion absISo aqdL\TSenP 1917dT'lSï ‘ ïSf• 11 ,üiJV‘ *n A mldl trente, on présence des auto-

n'*» AAccd AAni *1 • ^ ^ effot décerné le médaillé confédérale rites musicales ot communales ot de
présence0 à^la^bonne Cm^archlaCrri»fanr,ma : avec7-ét0l,°. distinction réservée au plus M. André. Borel, musicien lui-aussi et

v#sJW-riiïK: «rr,rloMr'
»,r^.îf,.A-^L2ïbe3; 'iî Se^rjee’Ir^Æ'aei j“

sa «!n'.,GSaUdPr^'/ê t1™ da t,rharmr,es-fflrsa V&2S&vs^sssïnâtMido"- r -«rasr»enun i Harmonie Municipale depuis sa ^ .. ., , . dans une ambiance de franche camara.
création ». ipette sympathique cérémonie, n était en derlo. dans cette région si agréable

..u j 0,l°t <lue * ultime prélude au grand de noire département il est très heu-
tre à tous trois PSn^ morie«!?U [®ndez'v9us do la iournée. le repas que reux rio constater le succès et la qualité
tre ô tous trois un - modeste souvenir tous prirent en commun au restaurant musicale des deux sociétés qui tout en

une- r OPPEDE ët APT Toujours fidèle à sa tradition. l'Union 
Musicale de Sarrians fêtait la Sainte 
Cécile lo dimanche 23 novembte.

k y
■t v.k: La Fraternelle Oppèdoise et la 

Philharmonique Aptésienne
•y

rf -:, ■ Les musiciens et amis s'ôtaient don-■ y
nés rendez-vous â il li j in maison 
des jeunes rions co magnifique cadre 
de verdure du terrain de sports munici­
pal.

: ce.
Après l'apéritif toute l’assistance de-/’■

appréci
nu préparer par le chef de la cantine 
scolaire et servi par le personnel de 
là même cantine. Cette partie gastrono­
mique permettant de Juger que la fan. 
fore avait boàucoup de classe aussi 
bien à table que lorsqu’elle défilo. Une 
Journée très agréable car l’ambiance 
joyeuse régna on maître. Merci, cher 
président Reboul de votre amabilité et 
merci'encore pour tout ce que vous faites 
pour la musique.

volt 3e retrouver pour er le me-V;
Le programme de cette leurrée étant 

très chargé. Il fallait faire vjio m-if - novembre.
plus tarder, tous les musicien» ôtaient
prêts à f' h 15 pour 
concert d»' circonstance. Parmi > •

!•’commenceraussi
tance à coté dn M. le ni Dr.-* du Sa-
rians et du Conseil Municlal. ,iv:,.,;in
pris place M. Trlnquler, président !>■- 
déral cl M. Francis Bouyor, pré-«-t--i'
honoraire du conseil général de V.n;..i '

II:: se.
Le programme du concc-q q’un •août

très sur et très éclectique, comptait A
morcoaux d'harmonie et 3 solos exécutés 
ar des élèves de l'école de musique, 
sous la direction. du talentueux chef 
M. Raymond Btanchini.

— En ouverture la célèbre marcha 
militaire de Tchqïkowskl ;

— Uno pièce do violon Interprété par 
le Jeune Pascal Cayrel.

— Chanson Indoue de Rjmsky’ Korsa- 
kov, avec pour soliste au saxophono 
alto le jeune Bernard Grdngef

— Sur un Marche Persan de Ketol- 
bey.

— Un oxlrait d’Orphée interprété en 
duo par les élèves clarinettistes Dumas 
ét Rosal.

— Modem' Tempo de John Dnrling.
— Le Comte dè Luxembourg do f.

PERTUIS
M. Jean GINOUX, nouveau Direc­

teur de l’Ecole de Musique de 
l'Harmonie Durance-Lubéron

L'école de musique de l'Harmonie Du­
rance Lubéron qui vient de rouvrir .ses 
portes, a changé de Directeur. En effet. 
M. Gervals Pin depuis plus d'un quart

E r. •

tfÿ. (
T i - ■

ük 
r}r 
) :> .

IM-'

CHEFS DE MUSIQUE. DIRECTEURS OU DIRECTRICES 

DE GROUPEMENTS DE MAJORETTES
■' •

Lehar.
Exécution du programme en iout point 

excellente, nous no saurions trop 
citer lo chef, les solistes et les 
sicieris.

M. te maire devait ensuite recevoir 
ses amis à l'hôte! de ville où M. lu 
président Trinquior devait remettre, après 
Ibs discours d'usage, des médailles et 
diplômes. Etaient de ce fait honorés :

M. Lucien Combe, médaille d'hon­
neur do la fédération de Vaucluse. MM. 
Achille Gras et Henri Voilât, médaille 
d'Or de la CMF. ?yl. Victor Mazet, mé_ 
dalllo de la CMF- qui est réservée aux 
personnes qui par leurs actions ont 
rendu dos services notoires à l'œuvre 
Fédérale.

Le tout clôturé par un apéritif d'hon­
neur offert pur M. lo maire. Le 3èinr: 
rendez-vous do cette journée était fixé 
à l'hôte! restaurant do la gare, où de­
vait être servi le banquet. A la tabla 
d'honneur M. ot Mme Remy Marseille, 
1er adjoint au maire, M. Grégoire Mé- 
taxian secrétaire Fédéral représentant 
pour l'après-mldi M. Trinquier qui pen­
dant cette période de la Salntc-Cécilo 
se munit de son bâton de pèlerin pour 
honorer par sa présence un maximum 
de sociétés : M. Trinquier avait quitté 
Sarrians à 12 h AS pour être à Oppc. 
rio ù 13 h 45. Pour reprendre les in­
vités de la table d'honneur. M. Jean- 
Pierre Mârlndol. président do l'Union 
Musicale. M. Bianchlno. le chef do 
musique, M. ot Mme Guy Marseille, 
président du comité dos fêtes, M. lo 
secrétaire de la mairie et Mme M. 
et Mme Magny. professeur à l'école 
de musique, M. Landtû. directeur de 
l'harmonie Orongeoisc et Mme : M. 
Francis Rogier de Mazan. et tous les 
amis soit au total 99 invités.

Au dessert prenalunt successivement 
la parole le président Mérlndol, ie se­
crétaire fédéral et le président du co­
mité des fêtes. Les chanteurs ot con­
teurs devaient ensuite se succède." tou­
jours dans un répertoire aussi joyt-;

C'est dans cotte chaude ambiance de 
franche et cordiale amitié que devaient 
se quittor les amis quo l'amour à la 
musique unis.

Én conclusion . un très beau concert, 
une émouvante remise de. médailles 
si amplement méritées, un fameux ban­
quet : tout pour dire que la journée 
passée à Sarrians était très agréable.

Morel Mérlndol, merci les amis de 
l'Union Musical-: do Sarrians.

Notre catalogue général 1976 paraîtra courant mars. Vous y trouverez :

le plus important répertoire français d’éditions pour harmonie, fanfare, batterie-fanfare et 
ments de majorettes ;
des instruments de toutes marques, des accessoires pour tous instruments, tous les articles d’équi­
pement et d’habillement ; H

— tout ce dont peuvent avoir besoin les groupements de majorettes pour la constitution de leur so­
ciété et le bon déroulement de leurs activités

N’achetez rien sans nous avoir consultés.

Nous vous demandons, si vous n’avez pas reçu notre catalogue à la fin du mois de mars, de nous le faire 
savoir ; nous nous ferons un plaisir de vous l’expédier gratuitement.
Ne pas omettre de préciser le nom et l’adresse de la société dont

féli-
s mu-

]

.

groupe-j

! V
.- .
i-

y

::

vous vous occupez.

Nous avons diverses nouveautés pour harmonie ou fanfare en cours d'édition et notamment 
ment par James Cower de la célèbre danse sud-américaine :

'm: :
■i

un arrange-
-f : ■

EL BIMBO de Claude MORGAN
Cette oeuvre vient d être imposée par la F.G.S.P.F. pour les mouvements de Majorettes, catégorie Hon­
neur (facile). Tarif Bb.
Nous rappelons également que la nouvelle chanson d’Annie Cordy :

iy

FRIDA OUM PAPA
est écrite sur la musique de BEER BARREL POLKA, de Brown, dont nous avons un arrangement pour harmo­
nie ou fanfare par Laurent Delbecq (très facile). Tarif D.

Et rB'oLaMeæ pos
;

iqj&se «

DE LA PETITE FLUTE Aü SDUBASSOPHOME r
!

Les instruments de toutes marques se trouvent aux r.
:' j
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